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Quatre Victoires Libérales
Les candidats du gouvernement : MM. Authier, Oliver, Desmarais et La- 

perrière, sont élus dans les comtés d’Abitibi, de Brome, de Rich­
mond et d’Yamaska par d’imposantes majorités. Victoire qui si­
gnifie l’approbation complète et entière de la politique du gou­
vernement Taschereau.

LE DETAIL DU SCRUTIN DANS RICHMOND-YAMASKA

Malgré les appels aux préjugés de M. Sauvé et de ses amis, l’électorat 
continue toute sa confiance dans le gouvernement progressif ac­
tuel.— Déclarations de l’honorable M. Taschereau et de plusieurs 
ministres. — Un bel encouragement donné par l’électorat au ca­
binet

‘UN SUCCES DU 
RESEAU NATIONAL", 

DIT SIR HENRY
C’est ce que nous ferons de 

cette voie ferrée, dit le 
président

A SHERBROOKE

Il bénéficiera des critiques 
constructives

ASSISTANT-SOUS-MINISTRE 
DES TRAVAUX PUBLICS

iPépôcho de 1» Press# Canadienne:
Ottawa, 22. — M. C. Desro­

cher,, secrétaire du département 
des travaux publics depuis treice 
ans, a été nommé assistant sous- 
ministre de ce département.

Comme on s'y attendait, ie prouver- 
nemont libirnl dirigé par l’honorable 
M. Tasehereau, vient <le remporter 
quatre belles et décisives victoires 
dans les comtés d’Abitibi, Brome. 
Richmond et Yamaska. Ces quatre 
victoires font honneur au jrouverne- 
ment et cIIoa ront un témoiffnasre élo­
quent de l’approbation de l’électorat 
pour la politique de développement 
et de progrès poursuivie par le gou­
vernement libérai.

Les oppositionnistes ont essuyé une 
défaite complété. Malgré une campa­
gne déloyale de préjugés, les élec­
teurs n’ont pis voulu accorder leur 
confiance à Si. Sauvé et à ses parti­
sans. Ils n’ont pas voulu accorder 
leur confiance aux oppositionnistes 
qui ont une nclitique pour la ville et 
une autre pour In campagne. Cette 
tactique de l’opposition qui a trompé 
Montréal l’hiver dernier n’a servi de 
rien dans loj élections partielles d’hier 
sauf sans doute, à discréditer naturel­
lement ceux qui s'en servaient.

La journée d’hier restera mémo­
rable dans nos annales politiques. 
Idle comptera surtout dans l’histoire 
du parti libéral comme étant l’une 
des plus brillantes. Suivant les der­
niers rapports obtenus, les majori­
tés de nos candidats sont très satis­
faisantes. Dans le comté d'Abitibi, 
elle atteint KOI avec deux poils à 
venir; dans le comté de Brome, elle 
est de 700; dans celui de Richmond, 
de 440; et dans le comté d’Yamaska, 
oe 84 voix. Ces résultats indiquent 
clairement que le peuple de cette 
province garde lu plus grande con­
fiance dans le gouvernement qui 
préside à ses destinées.

Le cas particulier d’Yumaska peut 
être attribué à la campagne menée 
par les oppositionnistes qui avaient 
eu recours à leur "plus grosse” ar­
tillerie. Dans ce comté, les opposi- 
tionnistes ont délibérément fait ap­
pel aux préjugés, aux personnalités, 
etc... Ils ont évité de placer la dis­
cussion sur le terrain politique, es­
pérant ainsi tromper l’électorat, 
mais iis en furent quitte pour leur 
effort.

Dans le comté de Richmond, le 
candidat libéral, M. Desmarais, ob­
tient une majorité de 440, soit plus 
do 300 que n’avait obtenu M. De- 
nuult à la dernière élection.

Dans ce comté, la ville d«* Rich­
mond qui avait donné au candidat 
conservateur à l'élection générale 
une majorité île 27*!, a opéré un revi­
rement complet aujourd’hui et a don­
né au candidat libéral une majorité 
de GO. A M. Oliver, candidat liberal 
dans le comté de Brome, on concède 
une majorité de 700 et même plus, 
.-oit une augmentation de 400 sur lu 
majorité obtenue par le frère défunt 
du candidat actuel. Dans l'Abitibi, on 
estime que M. Authier obtiendra une 
majorité d'au moins 500 voix. L'ho­
norable J.-K. Perrault, à la dernière 
election, avait obtenu une majorité 
qui dépassait 2,000 voix.

Le comté de l’Abitibi a été créé à 
la dernière session de la Législature, 
(■’est une région qui est toute de colo­
nisation et c'est la plus grande du 
genre dans tonte la province. Aux 
élections générales du moin de février 
dernier, l’honorable J.-K. Perrault, 
ministre de la Colonisation, des Mi­
nes et des Pêcheries, s'y était porté 
candidat en outre de briguer les suf­
frages dans le comte d’Arthabaska. 11 
avait été élu dans les deux comtés et 
avait ensuite démissionné comme dé­
puté de l’Abitibi. Dans la lutte ac­
tuelle, le candidat liberal était M. 
Hector Authier. propriétaire d'un 
journal hebdomadaire à Amos, capi­
tale du comté, et ancien agent «W s i cr­
ies de lu Couronne. M. Authier est un 
ancien journaliste de Montréal. 11 
avait comme adversaires deux libe­
raux, MM. Léonidas Boisvert et K. K. 
Gauthier.

Le comte d'Yamaska était devenu 
vacant à la suite de l'élévation de M. 
Edouard Ouellette au poste de con­
seiller législatif. L’adversaire ne M. 
David Laperrièro était M. Henri Ni- 
(juet. cultivateur.

L'élection dans Richmond venait a 
la suite de la mort de M. Georges De- 
nault, candidat libéral élu aux elec­
tions générales et qui, deux jours 
après sa victoire, succombait à une 
pneumonie contractée au cours de sa 
campagne électorale. L’adversaire de 
M. Desmarais était M. J.-H. Côté, no­
taire, à Asbestos.

L'élection dans le comté de Hrûmc 
avait été décidée par suite de la mort 
de l'ancien député, William R. Oliver, 
qui a succombé pendant l’épdémie de 
fièvre typhoïde à MansonvilU. Son 
frère, Carlton Oliver, de Mansonvilic, 
marchand et cultivateur, candidat li­
beral, avait pour adversaire M. J.-N. 
Davignon, marchand retiré de Knowl- 
ton. Les derniers députés des quatre 
sièges contestés étaient tous des libe­
raux.

A la suite du vote d'aujourd'hui, la
yoaitiOB des puitia à rassemblée lé­

gislative de Québec se trouve à rester 
la même que’lle était après les élec­
tions generales du mois de février der­
nier.

Voici quelles sont les forces des 
deux partis:

Le gouvernement, G4 sièges ;
Opposition, 21 sièges.
La joie fut grande dans les quatre 

comtés directement intéressés dans 
l’issue de cette consultation populai­
re. Les victoires libérales ont été cé­
lébrées avec enthousiasme cependant 
que dans les cercles conservateurs, la 
solitude la plus morne régnait. Par­
tout on se réjouissait du succès ob­
tenu par î.i politique du gouverne­
ment Taschereau qui a déjà fait ses 
preuves. Ce résultat était attendu et 
le fait de l’avoir obtenu en* dépit 
d’une campagne qui n’avait rien de 
politique, le rend plus éclatant en­
core.

Le vote a été très considérable et 
démontre tout l’intérêt porté par 
la population dans cette cam­
pagne. Le gouvernement a donc 
raison d’être fier du succès remporté 
hier. C’est le sentiment que l’on 
trouve dans la déclaration faite par 
le premier ministre, hier soir, et dans 
celles de quelques ministres qui ont 
bien voulu nous exprimer leurs com­
mentaires sur le vote. A Montréal, 
on portait aussi un grand intérêt 
dans res élections. Nous en avons eu 
la preuve par le nombre incalculable 
d'appels téléphoniques et par le grand 
nombre de visiteurs qui nous sont 
venus dans la soirée. Tous expri­
maient leur plus vive satisfaction du 
résultat.

Nos quatre candidats élus ont été 
ovationnés dans leur comté respec­
tif. Leurs victoires étaient saluées 
par des bravos enthousiastes de la 
part des électeurs. On a partout re­
marqué h» sympathie très grande et 
la confiance inébranlable de la popu­
lation pour la cause libérale qui ve­
nait d’être clairement exposée et qui 
triomphait d’une façon si décisive.

Les libéraux ont raison de se ré­
jouir de leur victoire; elle témoigne 
Hoquemment en faveur de la politi­
que lil2ér#le, de* vingt-six années de 
régime progressif et fructueux qui 
m1 continuera encore longtemps pour 
le plus grand bien et le bonheur de 
notre chère province.
DECLARATION DE L’HON.

M. TASCHEREAU
l*e représentant du "Canada” a 

appelé par téléphone, dans le cours de 
la soiree, l'honorable premier minis­
tre Taschereau qui se trouvait ù Qué­
bec. Voici ce que lui a déclaré le pre­
mier ministre au sujet de la grande 
victoire libérale :

‘‘Nous avons chanté victoire avant 
les élections et nom- cause. Après les 
elections, nous laissons aux adversai­
res «je faire les commentaires.”

Et le premier ministre ajoute au su­
jet île la date des élections :

"Nous avons donné aux adversai­
res tout le temps voulu pour se prépa­
rer. Ils s'étaient plaints des élections 
en hiver et prétendaient qu’ils au­
raient remporté la victoire en une 
autre saison. Nous avons choisi le 
temps où l’électorat était le plus libre, 
alors que les récoltes étaient termi­
nées. Outre cos avantages, les ad­
versaires ont eu une température 
idéale. Le résultat montre qu’ils ne 
valent pas mieux dans le l»eau que 
dans le mauvais temps.

l’as une ombre au tableau: quatre 
grandes victoires libérales.

"Cette élection signifie que l'ap­
probation de la politique du gouver­
nement l’a importé sur l'appel aux 
préjugés qui •» été fait par tout l'état- 
major et toute l'armée des conserva- 
tours, car ils y étaient tous, même les 
bleus de Québec qui étaient rendus 
dans le district di Montréal.

"'’’est l’approbation de l’électorat 
anglais a 1’‘gai de l’électorat cana- 
dieu-français."

Dans Brome et Richmond, tout 
l'électorat anglais n voté pour les . an- 
didats du gouvernement, ce qui mon­
tre que le gouvernement a l’appui de 
l'électorat sans distinction de races 
ou de croyances.

“C’est l’ap -robntion de la politique 
de eoloniaati m dans l’Abitibi où le 
candidat mifmtériel, M. Hector Au­
thier, représentait l'administration de 
la politique de colonisation du gouver­
nement depuis plusieurs années.

“Cet encouragement de l’électorat 
a la veille Je la session, sera d'autant 
mieux justifié par le programme que 
le cabinet va soumettre aux Cham­
bres. L’élect «rat verra que le gou­
vernement s’ >ecupe de plus en plus 
du développement et de la prospérité 
de cette province et lui donne une 
excellente administration.

L’HON. M. PERRON
Rencontré par notre représentant 

hier soir au Club de Réforme, l'hono­
rable ministre de la Voirie s’est dit 
trè* Hati&fait des résultat» obtenus
diiiu lea divers comtes. "Je ne pou*

! vais m'attendre à un autre vote que 
celui qui a été donné, dit l'honorable 
M. Perron. L’électorat vient de nous 

' rendre un beau témoignage et je crois 
: que nous avons raison d’être contents 
et fiers des victoires que nous venons 
de remporter.”

L’HON. M. DAVID
Le secrétaire provincial, interrogé 

au sujet du résultat obtenu dans les 
i quatr • comtés où la lutte s’est *aite, 
! s’est contenté de dire toute sa satis­
faction. "Il est évident, dit-il, que le 
peuple approuve entièrement notre 
politique, et le vote dor.nc aujour- 
d hui en est la meilleure preuve, de 
crois que nous devrions nous rejouir 
de ce beau résultat, et que nous avons 
bien raison d'être satisfaits de la 
marque de confiance qui vient d'être 
témoignée au gouvernement de cotte 
province.”

L’HON. M. MERCIER
Le ministre des Terres et Forêts 

se t'ouvait aux bureaux du gouver­
nement provincial hier soir quand il 
reçut les derniers rapports des divers 
comtés. L’honorable M. Mercier s’in­
téressait tout particulièrement à cet­
te lutte, et inutile de dire que les ré­
sultats qui lui étaient communiqués 
étaient accueillis par lui avec une 
grande satisfaction.

“Je ne pouvais douter qu’il en se­
rait ainsi, nous déclarait le ministre 
des Terres. Je suis très satisfait et 
j'espère que ce beau témoignage qui 
vient d’être témoigné au gouverne­
ment sera considéré comme l’une des 
meilleures preuves que le peuple des 
campagnes approuve entièrement no­
tre politique.”

L’HON. ED. OUELLETTE
L’ancien député d'Yamaska à la Lé­

gislature, récemment appelé au poste 
de Conseiller législatif, a passé à nos 
bureaux hier soir. Il s’est contenté de 
dire que le vote donné ne le surpre­
nait aucunement. “Je connaissais mes 
électeurs, dit-il, et je savais qu'ils ne 
pouvaient que confirmer le verdict 
qu’ils rendaient en ma faveur, au mois 
de février dernier. Dites-leur pour 
moi, un cordial merci.”

M. ALPHONSE DECARIE
M. Alphonse Décurie, C.R., de 

Montréal, qui a si habilement dirigé 
lu lutte dans les quatre comtés, nous 
déclarait hier soir qu’il était très sa­
tisfait des majorités obtenues. "Nous 
ne pouvions nous attendre à un an­
tre vote cjue celui qui a été donne, 
dit-ik Les nouvelles reçues depuis 
quelques jours m’avaient ocmplète- 
ment rassuré, et je suis heureux que 
les électeurs de ces quatre divisions 
aient si bien compris que le gouver­
nement de Québec méritait leur con­
fiance..’’ Je félicite les quatre can­
didats libéraux pour leur victoire 
respective, :*t je félicite les électeurs 
de chacun deu comtés, pour le vote in­
telligent qui vient d’être donné.”

M. JOS. LAMARCHE, C.R.
Rencontré ;..i aussi au Club de Re­

forme ce soir, Me J.-A. Lamarche n’a 
pus caché s >n entière satisfaction 
quant aux résultats obtenus dans les 
divers comtés où la lutte s’est pour­
suivie avec beaucoup d'activité de 
part et d’autre. "Comment pourrais- 
je n’ètre pa« satisfait, dit M. Lamar­
che. On vient de rendre au gouver­
nement un magnifique témoignage 
d’appréciation et je ne puis m'empê­
cher de féliciter l’électorat de ces 
quatre comtés.

DANS YAMASKA
(Spécial eu "Cnuada")

Pierreville, 22. — Il était environ 
huit heures quand les derniers ré­
sultats venant des paroisses les plus 
éloignées du comté d’Yamaska, an­
noncèrent la victoire définitive de 
M. David Laperrière. candidat libé­
ral. Une foule nombreuse envahit 
a'ori la aile du comité central tie 
l'organisation libérale, et M. Laper­
rière fut longuement acclamé.

La foule manifesta un très bel en­
thousiasme, et les vivats se succedè- 

j rent, à l’adresse du nouveau déput é 
jet du gouvernement Taschereau qui 
venait de recevoir un aussi beau té­
moignage d'appréciation. On avai< 
d’abord paradé a travers les rues de 
Pierreville. et les manifestants s'é­
taient arrêtes devant lu résidence do 
M. Laperrière, dans le but de l’ac­
clamer. Mais un apprit que le candi­
dat sc trouvait au comité libéral, “t 
l’on continua le parcours, jusqu’à co 
dernier endroit où M. Laperrière, vi­
siblement ému, accueillit avec joie 
tous ceux qui venaient le féliciter 
pour sa brillante victoire.

Le nouveau député, prié d’adresser 
quelques mot-», sc rendit volontiers à 
cotte demande. Il remercia les élec­
teurs d'Yanmuka pour la confiance 
qu’ils lui témoignaient et dit com­
bien il était heureux d’être choisi pour 
représenter le beau comté d’Yamas­
ka à la Législature. 11 a promis, du­
rant U campagne, de travailler dans 

(A suivre à la paga 7)

EXPEDIENTS POUR 
ENTRER AU CANADA 

ET AUX ETATS-UNIS
Italiens qui disent venir s’é­

tablir sur les terres de 
l’Ouest

MAUVAISE SAISON

Quelques-uns sautent des 
trains à la 125c rue, à 

New-York
(Dépêche (te lu Presse Associée)

.............. .............. ^ New-York, 22. — L’arrivée du pa-
assister à la conférence des employés nue bot ( o.onvm portant 225 ou- 
supérieurs de la division de Montreal ''ner* agricoles ital.ona munis de let­

tres de creance» grace auxquelles ils

LE GOUVERNEMENT DU REICH 
NE PEUT QU’ASSISTER IMPUISSANT 

A LA REVOLTE UE SES MEMBRES
Il ne peut rien faire pour réprimer la révolte de la Saxe, 

l’insubordination de la Bavière et arrêter le mouve­
ment séparatiste de la Rhénanie.

(Pépficttc t-pêciale)
Sherbrooke, 22. — Si nous avons 

la volonté bien arrêtée de ne pas 
subir d’échec, je crois que nous al­
lons faire du chemin de fer national 
du Canada un réseau non seulement 
indépendant financièrement ma.s qui j 
sera influent en Canada, a dit hier 
sir Henry Thornton, président du 
chemin de fer national du Canada à 
un déjeuner qui lui était offert par 
les autorités de lu ville de Sherbroo­
ke. 1

Sir Henry ainsi que d’autres em­
ployés supérieurs du réseau Natio­
nal étaient venus à Sherbrooke pour

PRESTIGE PERDU DANS LE BASSIN DE LA RUHR

Le gouvernement provisoire de la république rhénane s’an­
nonce à la commission interalliée comme devant res­
pecter le traité de Versailles.

et de la région centrale convoquée 
par M. W. il. Davidson surintendant 
général de la division de l'est de la 
région centrale et au cours de la­
quelle furent discutes les moyens do 
maintenir l’efficacité du service du 

. réseau dans 'h région et de l'amélio­
rer si possible. Apres la conférence 
sir Henry Thornton alia saluer S. G. 
Mgr l’évêque de Sherbrooke qui lui

se flattaient de pouvoir passer par 
Ellis-Island et s’établir sur dos fer­
mes canadiennes presse les agents 
d'immigration de résoudre un problè­
me qui sc o.i.se depuis trois semaines.

Juste au moment où le froid ralen­
tit les travaux de la ferme et dispen­
se les cultivateurs du besoin d’aide, 
les agents d’immigration d’Kllis-Is- 
land ont à trancher une grand nom-fit visiter son palais épiscopal. Dans !ana .ont ,.

l’après-midi :es représentants du che- .° '1e'd ouvrera agricoles desti- 
min de fer national du Canada fu-’ nfs auji( anu l'y trois semaines
rent conduits en automobile à tra-*V us d un milliers d Italiens portant 
vers la ville de Sherbrooke et jus- de81Preuv‘‘s ;,u unp PoslV.on ,cs at*
qu’à Lennoxville ou ils visitèrent je j tend sur des fermes canadiennes sont 
collège sous la conduite du princi-1 arr,VPS Par C ( l)a.llue4bot-^OUs 108 na" 
pal. Le soir ds furent les hôtes à un vires italiens qui entrent au port en 
banquet au club SJnt-Georges et apPortent le 1 septembre,
dans la soirée ils reprirent le train, c bureau canadien sur I île a ou a 
pour Montréal sc disant enchantés de resr,drt\ V000 cas analogues, 
leur visite Les reglements d immigration ca-

Tour la conférence les autorités na.dicn8 au.t0Vsent V^»"*88'00 r!«8 ou* 
municinales avaient mis l’hôtel do ;vr,ers agricoles oui peuvent ilemon- 
ville à la disposition des représentants 1qu 1,8 0!,t ,] a”urance raisonna- 
du réseau. M. le maire William Mor- ble de trouver de 1 ouvrage au Cana­
ris leur souhaita la bienvenue et leur du'. C hacun de ces immigrants qui 
accorda le droitde cité. arrivent d It ihe porte un affidavit

Au déjeuner le midi les orateurs ! Pour

(Cable de la Près.*# Assojiç#) d'après les dernières dépêches, et gé-
Berlin, 22. — Le Dr von Kahr et néralcment parlant dans les petites

le général de Lossow ont la haute villes. Les nouvelles -e répètent et 
main en Bavière et le gouvernement ( sont souvent contradictoire». Elle.» ne 
imperial doit 3° tenir sur la défensi-1 donnent pas aux observateurs à l’a­
ve. 11 se contente pour le moment de | ris que la Rhénanie a répondu avec
faire appel à la nation et de jeter J unanimité a l’appel qu’on lui a lan-

furent MM. le maire Morris l’échevin 
.1. S. Tétrault, J. K. Edward, prési­
dent. de la Chambre de Commerce 
de Sherbrooke,.

M. J. E. Dalrymple, vice-président 
du réseau National sir Henry. Ce der­
nier dit : Le gouvernement déci­
da il y u plusieurs années dans l’inté­
rêt du peuple canadien de prendre 

1 à sa charge certains grands réseaux 
ferroviaire, En me rappelant ce ges- 

i te, je crois pouvoir dire avec vérité 
que le gouvernement n pouvait faire 
autrement. Mais (pie le gouvernement 
ait agi ou non il reste ce

lui sur une ferme canadienne.
Etant donné que la saison morte 

est commencée il est extrêmement 
douteux que ces immigrants puissent 
trouver de l’ouvrage sur les fermes. 
Les agents d’immigration ne considè­
rent pas que ce.» affidavits consti­
tuent une nreuve suffisamment rai­
sonnable qu’ils vont trouver de l’ou­
vrage et la majorité de ces immi­
grants sont gardés ici en attendant 
une enquête sur leurs allégués par les 
autorités d'immigration canadiennes. 

11 a même fallu trouver de la place 
i ve rue me m p0ur i„^er toutes ces gens. Pendant 
i.ut que w* (,UP]ques semaines on les a gardes

peuple canadien possède un reseau k E11i8.l8ian(1 muis i,.ur nombre est 
national et que nous devons d admi- . Vt>mj wi Krind n’y ûvait plus
nistrei dune façon ou dune autre. d’espace pour les immigrant» régu- 

Lo gouvernement actuellement au ij,,rs j,e commissaire d’immigration 
pouvoir a decide de poursuivre le tra- américain 8’est chargé de leur procu- 
\ail déjà commence et de nommer n,r de i’PSp,-t, sur Hoffman Island, 
une administration ainsi qu un bureau une ile du petit Kr()Upe de la Qua-
de direction qui a pour but de réunir 
les divers réseaux de l’Etat sous une 
seule administration. Il faut toujours 
se rappeler que le réseau est adminis­
tré par le peuple pour le peuple et

rantaine à I -ntrée du port. Ce soir, 
il y a sur celte île trois cents Italiens 
qui attendent une décision finale des 
autorités canadiennes.

Des informations prises dans le casqu’un effort doit être fait pour ren- de piusipurs do CV!I immigrants ont

l'anathème à la Bavière sou.» prétexté 
qu’elle viola le paragraphe 48 de lu 
constitution.

Les chefs politiques expriment 
l’opinion que les autorités impériales 
ont perdu la controverse avec les au­
tocrate.» de Munich, en ce que ccs 
derniers ont si bien défendu leur 
point que toute la question era main­
tenant référée au conseil fédéral pour 
interprétation.

Le procès aura lieu a une séance 
spéciale exécutive mercredi prochain. 
On peut prédire dès aujourd'hui que 
l'issue du débat, qui comporte l'inter­
prétation de la constitution de Wei­
mar. sera un-1 autre victoire pour la 
Bavière.

Le gouvernement impérial u pu­
blié, ce soir, un communiqué atta­
quant l’interprétation faite par le Dr 
von Kahr du paragraphe 48 de la 
constitution. Dans les circonstances, 
il n’a d’autre» armes pour obtenir 
justice, car son autorité est annulée 
en Baviè*e p r la il'ctatiir*' militrirc 
de cet Etat.

Même les journaux conservateurs 
qualifient la conduite de Lossow de 
contradiction flagrante avec les tra­
ditions de l’armée allemande. "Une 
telle conduite ne saurait être tolérée 
un moment dans une autre armée”, 
dit l’organe conservateur ‘'Hambur­
ger Nachrichtcn.”

Les dépêches de Munich mandent 
que la situation est calme on cette 
ville. Elles disent que la populaice ap­
puyé le Dr von Kuhr, et que le géné­
ral de Lossow ii la division bavaroise 
bien en mains.

Le chancelier Stre»emann a con­
fiance que le conflit entre les deux

cé, sans qu’i! y ait toutefois d’opposi­
tion au mouvement de la part de Bei­
lin ou d'ailleurs.

Lé comité exécutif du parti sépara­
tiste a pris la direction de la révolu­
tion. Il a établi ses bureaux à Dimn, 
qui est dans la zone française. Léo 
Deckers et le Dr Guthardt sont corn 
roissaires du district d’Aix-la-Chapel­
le et suivent les direction^ que leur 
donne le chef du parti, M. Joseph 
Matthes. Ce. dernier a envoyé à la 
commission «le contrôle interalliée 
une lottre !ui annonçant la constitu­
tion d’un gouvernement provisoire 
désireux d’entrer immédiatement en 
négociations avec les autorités d’oc­
cupation.

Durcn a été choisie comme capitale 
provisoire parce qu’elle ist située nu 
point de raccordement de plusieurs 
voies ferrée» importantes. Le per­
sonnel général est installé dans une 
petite ville sur l’avenue de Tivoli. Un 
grand nombre d’automobiles sont par­
qués dans 1»* jardin en face de la vi'la 
et des motocyclettes vont et vi< nn nt, 
donnant l'aspect fiévreux ordinaire 
d’une révolution.

Le maire de Puren a déclaré qu’il 
avait agi conformément aux instruc­
tions envoyées de Berlin aux muni* i- 
palitéf» de la Rhénanie. Le gouverne­
ment impérial a. en effet, mand • aux 
administrations municipales de ne 
pas reconnaître le mouvement et d. 
rester en fonctions.

Joseph Matthes s’est rendu en au­
tomobile à Aix-le-Chapelle, cet rpres- 
midi. Il a constaté que la situation 
était normale, l/’s fonctionnaires ne 
se sont pas présentés à l’ouvrage, ce

gouvernements se réglera snrr < au«er I matin. Les republica ns leur ont co­
de guerre civile. Son cabinet a étudié, • mandé de reprendre leurs fonctions et 
aujourd’hui, la situation de lu Ruhr, leur ont promis que les trouiy • s*1- 
de la Rhénanie et de la Saxo, qui don- j raient retirées des hotels publics <.<'»

que l'ordre serait rétabli.
Les café» et les cinémas

nent encore pins d'inquiétudes que h 
gouvernement bavarois. En Saxe et 
dans le bassin de la Ruhr, la situation 
sociale s'aggrave à un point où le gou­
vernement de Berlin ne peut, plus 
adopter de mesures de secours. Le

étaient
rempli» aujourd'hui, mais plusieurs 
magasins étaient fermés, parce que, 
au dire de» séparatistes, les mar­
chand.» ne .(«iinai.-saient pnu le taux

gouvernement impérial ne peut qu’as- du change, fl est probable que le»

dre aussitôt que possible de chemin 
, de fer national du Canada indépen- 
• liant financièrement afin qu’il ne soit 
, plu» un fardeau pour le» contribua­

ble» du Dominion. Nous faisons notre 
possible pour atteindre ce résultat. 
Saks doute, ferons-nous des erreurs et 
c’est pourquoi nous vous demandons, 
peuple du Canada d’adopter à notre 
égard une attitude raisonnable. Je 
puis vous assurer que nous ne com­
mettrons pas deux fois la même er­
reur et je pui.» vous garantir que ces 
erreurs iront sans ee»?e ou dimi­
nuant.

Puisque nous avons le chemin de 
fer national du Canada il semble «jue 

'des motif> patriotique» devraient 
pousser le publie à l'aider dans toute

révélé qu’üs avaient obtenu leurs af­
fidavits d’une façon frauduleuse. En 
certains cas, ces immigrant» se diri­
gent réellement vers le Canada, mais 
il» n’ont pa» de place de retenue.

Dans un grand nombre de cas, l’im­
migrant n’a nullement l’intention de 
s’établir au Canada. Dans ce cas, 
c’est à l’agent d'immigration amé­
ricain d’intervenir.

M. Curran, commissaire d’immigra­
tion américain, a déclaré a la Presse 
Canadienne, aujourd'hui, que ces im­
migrants descendent du train avant 
d’arriver à la frontière et ri'-tent au 
pays sans laisser «le piste. Quelques- 
uns même s.i’itent «lu train à la I2,r)e 
Rue. New-York, et restent dans la

sister impuissant au mouvement si 
cessionniste «ie la Rhénanie.

Les coups d’Etat des sécessionnis­
tes à Aix-la-Chapelle et à d’autres en­
droits de la Rhénanie ainsi qu»* la ré- 
bellion de la Bavière ont éclipsé le 
prestige du Reich dans lu Ruhr, dit- 
on dans les milieux officiel», aujour­
d’hui. On croit «|ue la coïncidence de 
ces deux événements ont eu un effet 
lamentable sur le moral de la popula­
tion de la Ruhr.

L’intransigeance de la Bavière a 
donné un exemple funeste aux séces­
sionnistes, suivant le.» homme» politi­
ques du gouvernement qui voient 
dans le séparatisme un mouvement 
pour détacher politiquement le bas­
sin de la Ruhr de la domination de la 
Prusse ainsi que le territoire de la ri­
ve gauche du Rhin. 
ENVAHISSEMENT DE LA SAXE

Berlin, 22. Un détachement «‘on- 
sidérable de la Reiehswehr, artillerie 
et cavalerie comprises, est entre dans 
Leinzig. Il sera distribué dans toute 
la Saxe.

D’après un télégramme de Dresde,
métropole. Kn d’autres cas. ils se j avec le» renforts qui viennent d’arri-

la mesure du possible. Nous devons rendent au Canada, puis au bout de ver, il y a maintenant plus de 50,000

tiendra compte des 
intérêts publics

faire un succès de l’entreprise si nous quelques jours, ils se louvoyent aux 
ne voulons pas que le Dominion vien- Etats-Unis, 
ne en banqueroute. Sir Henry parla ; — ------
ensuite de l’amélioration sensible Le souvernement
que 1 on constate depuis quelque °
temps dans les finances du réseau et 1 
dit qu’il espérait offrir au peuple ' 
canadien, l’an prochain, un profit j
écoulée 1 (DWOche «le la Prenne r\"rm«1letin#i

Parlant des critiques nombreuses' <>tur.va. 22 - les milieux officiels 
dirigée.» contre I ndministi atior, du croient que M. !•. J. ). Barnjum s est
réseau, il «lit qu’elles étaient de deux Mu’l,r,s en accusant le gouvernement
sortes : «lestmetiv.-s et constructives 'b* s‘'V' !u' < r Promettant
uua.it aux premières dit-il nous allons e,?.bar>'0 sUr !.1‘ 1;0's Propre « a ta. 
continuer à faire do notre mieux et bncat,,on ju t-upu;;-. Fous le» tait, sur 
igno.-er les efforts de ceux qui veu- BarrVu.» «rst ba c pour

' lenl nous faire échouer; pour les ’?a,re “«e mauvaise n^voile au gou-
secondes. nous allons Rs noter et ^rapm’;nt avaient justement pour
tacher d’en bénéficier. ; but de faire disparaître certaine» ap-

Lady Thornton et Mlle Thornton I préhensions en^uelque^ milieux, 
accompagnaient le président h Sher- j
brooke. Elles furent les hôtes de L'appel de BrodClir 
Mme Morris, épousé du maire, qui le» * * » ^ «
promena en automobile et donna une a CtC rejCtC
réception injHme et leur honneur. ----------

* , Ottawa. 22 — L’appel de Raoul
. ., ! Brodeur, «le St-Joachim, condamné àrassagers sains et saut S être pendu nu moi» de décembre, a

---------- ! été débouté, ce mutin, par la Cour
(Dtpéc.ie <!« l» fre»a« Atuocie#: ; Suprême. Brodeur u été trouvé cou-
Panama, 22. — Tous 1rs passagers ! pable du meurtre d'Henri Royer, 

'du vapeur "San Gil”, échoué sur la commis à Waterloo, ie 10 février der- 
côte de Nicaragua, ont été transbor- j nier. L'un des motifs de l'appel était 
dés au vapeur "Pastore”. Le navire que le juge de première instance avait 
est sur un récif. 11 sera difficile de i fait erreur en n'accusant pas la fem- 
1* retirer .le sa position et U mer me dr Royer de complicité dans le 
continu* À tir» Agitée. crime.

hommes de troupes concentré» en 
Saxe.

INCIDENT DIPLO M A TI QU E 
Berlin, 22. — M. Schubert, direc­

teur «lu ministère des affaire.» étran­
gères, en l'absence de son supérieur, 
a informé M. de Margerie, ambassa­
deur français, que le gouvernement 
allemand avait appris que 1<^ autorités 
militaires françaises à Bonn avaient 
désarmé la police à l’approche des sé- 
paratistes. L'ambassadeur a avisé son 
gouvernement de la visite de M 
Schubert.

PAS DE RECONCILIATION 
Berlin, 22. — Les dépêches de Mu­

nich ne s*'nt pas de nature à faire 
prévoir une prochaine récunciliattion 
entre le gouvernement bavarois et le 
gouvernement impérial. Toutefois, on 
obsevc qu’il se produit un courant 
dans l’important parti populiste contre 
la politique du dictateur militaire de 
la Bavère.

Le gouvernement bavarois ayant re­
çu le serment de loyauté de la sep­
tième division de la Reiehswehr a in­
terdit la publication d’une proclama­
tion adressée aux troupes bavaroise» 
oue le gouvernement de Berlin avait 
l'intention de distribuer sous forme de 
feuillets au moyen d’un aéroplane.
LE MOUVEMENT SEPARATISTE 

Paris, 22. — Le mouvement sépa­
ratiste déclanché dimanche en Rhéna­

nie te propage, mai» lentement '

journaux seront publiés demain.
Le correspondant de l’agence Ha­

vas a Coblence confirme la nouvel­
le do l’occupation par les séparatis­
tes de Rusielsheim. Rernoastel. 
Mayen, Du ren, Badems, Sarrebourg, 
Prucm et Linz.

Muenchen-Gladbnch a été occupée 
comme toute» les autres villes, sans 
opposition. D<*s proclamations ont été 
affichées à Crefeld, Montjoie eL 
Krke'enz. Aucun mouvement ne se 
manifeste à Trêve. Clobence et Bonn.

Ce» dépêches diffèrent sous quel­
ques rapports des dépêches reçues 
(l'Allemagne, qui disent que les sépa­
ratistes ont remporté peu d.* suc è-- 
à Muenchen-Gladbacn. mais qu’au 
contraire P- ont réussi à Bonn.

Le correspondant du "Temps" :i 
Aix-la-Chapelle dit que autorités 
n'offrent pas la moindre résistance 
mai» qu’au «contraire elle- se sont 
mise.» a la disposition de Léo Dec­
kers et du Dr Guthardt.

La tranquille ave<‘ laque’le le 
( hangement s’est opéré et l’ab once 
de toute effusion de sang, exception 
faite de la mort d'un homme pincé 
au moment ou il déchirait les pro­
clamations du gouvernement provi­
soire. a d’abord donné à croire que 
le gouvernement «le Berlin appuyait 
ie mouvement «lans l’espoir de !e 
contrôler plus tard, mais on a re­
noncé à cette opinion.

Il dit qu«' les Rhénans sont com­
plètement déprimes ^t qu’ils souf­
frent des nombreux décrets de Ber­
lin qui ont paralysé la vie économi­
que du district et qui ont tué en eux 
ce qui le» faisait vibrer à l’appel de 
1s patrie allemande.

"Ils en sont arrivés à la conclu­
sion qu’aucun régime ne peut être 
pire que le régime actuel”, écrit-il; 
"la population parait indifférente 
mais non hostile au nouveau régime, 
qui peut améliorer leur sort”.

Le correspondant ne hasarde pas 
d’opinion sur l’imnortance de» évé­
nements de dimanche. Il faut se rap­
peler, dit-il. que les garde» rhénanes 
no sont pas armées. Seuls leurs hâ­
tons contrastent avec leur apparence 
pacifique, tandis que la police muni­
cipale est armée. Il croit quj les évé­
nements dépendront de l’attitude de 
cette police, étant donné que les 
troupes alliées et que les autorités 
d’occupation restent neutres dans 
l’affaire qui so passe entièrement 
entre Allemands.

Deckers et Guthardt auraient dit 
ce qui suit: "Nous désirons fonder 
un Etat comme la Belgique l’était 
avant la guerre, qui empêcherait la 

(A suivre à la page 3). .
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Voici ta )i>tv Mi's inscrits aux ; 

conrxcs (it* mardi api'i'S'iiudi :
PRKMIKKi: COURSE, Jl.lOU. J 

ans, r> 1-2 furlonira : Huna \’«-ra 112,) 
Minus 112, Tumuun 112, Att.artivo 
112, Annie I.ylo 112, Scamper 112,1 
Kit 112, Waukulla 112, Mi/anna | 
112, l)iad«*n 112, latdy Harrow* 112, 
.Medina 112, H.-tty Aidi'ii 112, 1‘erri* 
<o 112, Devil Girl 112, .Mis-; Kate 
112, Hluc Bonne» 112, .dartuluna1 
112.

DEUXIEME COURS», «1,400, a
réclamer, 1 ans et (ilua, 1110 mille : 
l.oeUHt 1.chvc> lui, Kofler Kmbrv , 
101, Silence 104, Alla Boy 11 lui. 
The iaopard 101, Menait 10(1, Cap 
Rock 100, Merchant 100, To a iOÎ», 
Lord Wrack loo, V'irRo 111, linen 
i’ele Uuy 100, Hystérie loti, l’’o\ 
100, By Golly I ( 0, ( hurle* Henry | 
114, Rapid '"reveler 100.

TROISIEME COURSE, $1,400,

LE CinilT DE LAT01 LE VETERAN KID UIVIDAIE

est probable que Zev et My Own y prendront il 
part, le ^ novembre. Le pur sang de 
1 amiral Grayson souffre d’un gros rhume.!

Sara/en et Happy Thoughts se rencon-j 
treront vendredi à Laurel.

n’est pas nécessaire qu’un boxeur soit étendu 
à terre pour que l’arbitre commence à 
compter les secondes réglementaires. — 
Cest le manque de bons soigneurs qui a 
battu Rioux. — Le combat Stanley-Roy.

Malgré qu’il a dû concéder du poids à ses ad­
versaires, le descendant de Trap Rock rakécl“1,1,u,»\:{ 1'"r-,,*5: ^ > c«»uT'-Tntcr

. p ,•», . 1 , Dr G.en loO, Raster Hells 103, Glynimedi, rcutara yes cpnmnrf»» ror'iD»m#»nt I'' nci^nrc ci i rnricpc n.. ..... i> 1,1.1 \   • 1, 1 ,

( 1 »r |>Arlit» «le lit Associés)
New-York, 22. Zev, vainqueur 

nationale de >u-
» r* .1 . . . _ __ 1 v».» ,, iv»', i..ioi» 1 no »v.,, iiii-ui, ri'jfHwu :f.s comptes avec My

empoi te lacilement. —— 1 iusicurs SUl pi ises se lO.’l, Haery H. 104, Anonymous 105, Own, son rival, dans le ehampion- 
o t'i rA r/^rlnifnc j..urslu.i, '.'ntdei.alonia.quise ru dispute le
SOIU pioumrts. j gUATRIEr F. COURSE. $1.7U0,|2 novembre prochain, à moins que

—- — — I liu* Covington. .'î ans et plus, *> fur-J quelque chose d'imprévu change les
\ 1 \ Ilongs : Hetty Hcull lo.l, Lady Mad- projets actuels.

1^1 » v • I \/Ivl\ IjI /V lié! I i/. » I.\ Isap 1 or», Ten Lee 101), Dr Hickman Samuel ('. HldrtMh, 1‘entraineur
112, l'air l'hantoin 11.1, ( > t ho d*. Zev, a annoncé aujourd’hui (|U'*
11'*' ; h* pur sa.ig de l’écurie Rancocas sera

^I tJOd». envoyé a Latonia la semaine pro- 
* ili.le , i haine, t omme l’amiral Grayson y a 

inscrit My Own, H semble donc us- 
-urc que les deux se rencontreront

NEW-YORK ET 

A LAUREL | New» York, KeSultaU des i

1 mille 70
Laurel, Md., 22. — Lord Baltimore ‘I ,‘‘“,l irc-t’ily.

11, appartenant à J. H. Cosden, <l«.• PREMIERE ^COURSE 
Wasumgton. a l'ait oublie.' son der-, g'igv.;: i. 
nier c.nec en gagnant le handicap 1 ’ 1
liampden, cet api es-midi. Le descen­
dant de Trap Rock concédait plu- 
&.cura h es a scs adversaires mais il 
l’emporta liaut lu main. La course 
était str ctement réservée aux che­
vaux de la jeun > division et Sciun.'
.Sun a tim deuxième alor- que Hanter 
s’est classe troisième.

U. o..ur»,.s de m «prè'-inidi ont Q^ick Tin," Time, tip.
fonun de nombreuse» »ur|,i,»,.. I.el ^ Uv May, S|.m,tuneou»
troisien.e et quatrième turent les ( j J
Mules à etre pugnec- par des lavons. J ' IROISIEME COURSE. 1 Md mil- 

Kesu.iats des courses de cet apres-j,,. , _ , Kriend jog Nantie 9
pour 10, 1 p • i 3; 2. High Prince|

CINQUIEME ^OUrSE,
Handicap, 2 ans fi furlongs 
I0ô, aDudley 10f>, a Frank Gailor

verwyck 97 Cooper'’.Hncess Do-eon !09 Mugraret 
• i x nnlir ■> Lawrence 109, olonel (iiltnorc 110, 

•' iwît.V i i , Beau Butler 112. a—Entrée Camden

retourné a on écurie à la niste de • (Par I.o\’\h A. iMrivée)
Laurel, aujourd’hui. 11 a le rhume et1 » .tous.e beaucoup. Le poulain a pris . ...a u K'd avait rai-
du froid, a .ht l’entraîneur Hui,h, • ^"ni.er a 1 Arena Monl-

Koyal, lorsqu d commenee a comp- 
glementuir • au 

(lui ren-
spere que Aly Own sera bien ‘VV*1'

pour remplir tous ses engagements, i:al^üde d(. *'

dit l’amiral G^y-on. ’’Il JÎc‘iZ ’oî!1 ^
pdlditinn du,,,u. moi» do m-: * ,^0"^^
bre pour la grande course interna- . * Ul(ompte u moins qu il soit t tendu :t

dan» ’un vnyLtro TLï'W! fTiï Ï ‘ ‘"T......t
........ «*••; >" •»««/•*« mùmont fT •«’ (-ampbeT

En jirender lieu, le Dr Gadboia éta t 
électrisé. H ne savait que faire. [1 
avait avec lui Paul Bolduc, qui agis 
sait comme soigneur. Paul n'avait
même pas de serviette pour essuyer 
Rioux qui était couvert de sang ; il____ i .

suscité de

12 pour 1, -3 peur 
I Driftwood 99 M. Kutor 2 pour I, 1| 

pour I ; 3. Wai. r Giil .Stutts 1 pour 
o. Temps l.‘l(î l-ô. Kings Belle, Flint, 
Wail ke. Trite ont au-si couru.

DEUXIEME COURSE. furlongs 
1 1. - Hilarity 111 l.uvine 1 pour 1, 1 
‘ p >ur2; 2. Ebutiy B l.e 11 •> Citrroll 
|3 pour à, 1 pour 3; 3. Kerry Girl

et .Milam.
SIXIEME COURSE, Çl.âtiu, à ré­

clamer, 3 ans et plus, 1 1-lfi mille

. ....i , coniptc a moms qu il suit » tendu :
O.ut.e ' l J espere qu il ne sera pas t,.m. Après la rencontre, Art. Ross 

trop entraîne. H a un gros rhume, • f , . . . * , yn.ais lia Mccevatir'.mcnt aérienv et du» fui UU de* juges, prétendait _aUSS
pour régler leur rivalité,

‘‘Il n’y a rien pour empêcher que 
Zev prenne part nà lu courte", a 
déclaré l’entraîneur Hildreth, qui n 
décliné d'inscrire son cheval dan/ !e

tiooil Night 97, Sea ( ourt 10 l.Elia* j handieap Washington, de $23,000, 
O. lux, lippu Sahib 10S, Captain (|ui aura lieu a laiurel samedi pro­

midi

Mac i 09, Fantoche 111.
SEPTIEME COURSE, $1, ,00, à 

réclamer, 3 un* et plus, 1 1-4 mille : 
Fmuitttc 97. Romping Mary 109, 
Miss Mazie 102, Ma* Prosper 102, 
Lar hmont 105, Cash 105, t’ukamo 
100, Wild Life 108.

Beau, l’i te rapide

L’ASSEMBLEE DE 
LA PROVINCIALE

••«KMiraiK COCRSB. « fur*** :■ ! 'u, •|."l p,.ur'I ; il.
r*,, ’ 1'"hrah 3b. *vue lb.j3 ..oi., i'an;r;>iiii't'7 ( roll 1 pour 2. Temp
^ , ’.vt ’ \t'Wn iu' C ' hui' * °- ion, Episode ont aussi
ran 4.20. 3.80 ; 3. Wrack Hum 10‘J, L.ou.u
J. Callahan 9. 10.^ Temps 1 !•'». Tra-1 qaTRIEME COURSE 5 1-2 fur- 
fa g i-, Quinham. -Simw Maiden Rags. lonu. . , n. t W aters 120 Colti- 
t’aief Archie. Without, Iule Thoughts lt.ui ir, pour j, ^ ))ulir 5. 0. _ Braca-
mt «usai couru. ! dale 102 L. Kutor; 3. — Ladkin 120

l>Kl .MEME COI UsE, 2 mi;.es —
1. Beck 135. Merg.er 33.70. 12.50,
5TX : .?• nandy ]:r>. Simpson fi.20.1 CINQUIEME COURSE. I 1-16 mil-jBigué; dos Troia-Rivlère*; Le* club 
3..»t. , 3. Icicitu >w. . 1 . iU- ’!•' !<•: L dym e 110 L. Tutor 3 pour suivants étaient représenté 
50. temps 3.i>2 4-.>. Le Marsouin, 1 1 , • • .. .. ,, 1 -
Goldfoyle, Crest Hiil, T iying Fr. g.
Huonor 
eouru

n.a;> pa nécessairement .-crieux. et , Tu 'a * ' •'"r'-','’ ....... ,uu's ‘•• • »•. . .» meme ciiose et il ?ious a naric uii1 espere qu il sera encore a son mell- i,m, ..i...,,.........., 1 • -, -, 1leur sois neu” ' uguie que U vigne était dans
i le tort. Nous avona relevé le pari 

SAKAZEN v* HAPPY THOUGHTS 1 et fhaintenant Art devra nous payer, 
Laurel, Md., 22. — Sarazen, ap i‘'ar le règlement tlit: “A terre un

pu rte riant à Mme W. V. Vanderbilt, 1 veiiche" *e lit comme -uit: 
i et llajipy Thoi'.^iit.;, à E. F. Simnn-.j 11 boxeur devra être considéré

(l'« notr* corrc*pon<l:irtt
Québec, 22. — L’asremblée dt la 

ligue de Quilles Provinciale a eu lieu 
chez M. Erne.,t Gagnon avicuur légal 

Steve r-mo rhi’'-. Temps 1.05 1-5. Bo-i de cette organisation. La réunion 
napuite a aii-i couru. _ jetait présidée par l’avocat Philippe

chain. My Own est inscrit ilans cette 
course mais 011 se demande, dans les 
cercles du turf, si l’amiral Grayson 
ne le retirera pas afin de remplir 
son engagement a Latonia et laisser 
courir le descendant de King James 
contre Zev.

Si My Own et Zev se rencontrent 
à Latonia, ce sera l’épreuve par ex- 
lelience pour les doux chevaux, car 
k championnat de Latonia est d’un 
mille et trois quarts, deux furlongs 
de plus que la course interna:ionafe 
de samedi dernier.

MY OWN MALADE
Washington, 22. — Mw Own, up- 

partenant a l’amiral Grayson, est

ont été matches pour une course de 
six fur.ongs qui aura lieu ici ven 
dredi. Le vainqueur recevra une

comme étant a terre ou couché:
“(a) Lorsqu’une partie quelcon­

que de son corps autre que ses pieds
bourse de $15,000. Dette déclara- > touchera Je parquet de l’arène; 
lion a îté faite par Spalding Lowe] ”<b) S’il est appuyé, sans défen-
Jankins, le président de l’association câbles.
de Laurel.

Les deux chevaux n’ont pas 
battus. Sarazen a gagné huit cour­
ses et Happy Thoughts u décroché 
six épreuves consécutives.

Earl Sanüe, qui a conduit Zev 
dans la course internationale, con­
duira Sarazen et Andy Shuttinger, 
aura les guides de Happy Thoughts. 

Le pur .sang de Mme Vanderbilt

Un pugiliste qui s’appuiera sur 
été ■ *e,R câbles ne devra pas être consi-!

tere comme etai’t a terre ou

n’avait pas de sel pour le stimuler, 
vu qu'il faiblissait par la perte de son 
sang ; il n’avait pas non plus de ce 
liquide antiseptique qui sert à arrêter 
le sang et à fermer une coupure 
afin que les impuretés n’y entrent 
pas.

Rioux manquait de tout. Il avait 
bien une chaudière pleine d’iau et 
nous avons aussi remarqué qu’il a 
même avalé de l’eau qu’on lui a don­
née. Voilà une erreu.1 très grave et 
Rioux ou le Dr Gudbois ne s’en rappel­
leront peut-être pas, vu qu’ils étaient 
.-,i énervés, mais nous avons constaté 
ces faits. Damme on le sait, il n’y a 
rien de plus grave que de laisser un 
boxeur ‘‘garder son eau,” comme le 
veut l’expression popvlaire. Si Skin­
ner, au lieu de bûcher à la figure, 
avait frappe Rioux dans l'estomac, il 
est probable que 'es : uites auraient 
été beaucoup plus graves qu’elles ne 

j l’ont été.
Dans le coin de Skinner, le contras­

te tant que l’arbitre ne se sera‘pu s te. fut frft»,l)ant' . SJ,in‘fr * été d.f3
- * mieux soignes. A la fin de la quatriè­

me onde, Jimmie McKitnmey avait 
même réussi à arrêter le flot de sang 
du nez. Skinner n’avait qu’une légère 
blessure à la lèvre inférieure. Comme

prononce sur sou cas et. s’il y a lieu, 
l’arbitre pourra compter les lu se­
condes réglementaires tout comme si 
le pugiliste avait été terrassé”. 

Comme on peut le voir, le cas qui 
s’e-at présenté vendredi derme.* est

chargera 118 Ibs et Huppv Thought* lm>vu l,ttr reg.oments qui disent 
115 Ibs. j "que 1 arbitre pourra compter les lu

secondes réglementaires tout comme

1, 1 pour l, l pour 2; 2. 1 he Al- Quebec : MM. Jos. Dovarennes et
i.dfoyle, (rest Hi... r yir.g r. g. munir 113 F unie 1 pour 5, 2 pour 5 ;1 ].;r.u..,t Gagnon ; Lévis : par MM J. 
nonora. Mmp c .s,mon ont aussi 3. Marion.tette 108 M. Fntor 31K. Laflamme .t J.-B. Dorais ; Sher-
uru■ ..................... i pour Temps 1 4(5 l-ô. Guelph, Good 1 brooke • nnr MM A Rov et \l I ».
TROISIEM E UOl RSh, fi funongs Time, Savoy, Dan Bolling. Top Ser-1-harité : Montreal': nar M M Edouard

1 . Ses c 1 un m c»n 1 .. -i,., ,■ i charité ; Montreal : par MM Edouard3.50. 3.00 ; 2.* sà^niôîe 112. rVisc Ad'a.nrkDaydîe o0n\e'au18^e^Urua'I et .Uod- *^n”Uioux.
3.70. 3.00 ; 3. Speedy Girl 102. Lee j SIXIEME COURSE. 6 furlongs 1: 0 * I» ï«nnï" lÜÜ'TÙÎ•*• ‘0. 3.00 ; 3. Speedy t.ir 102. Lee, SIXIEME COURSE. 6 furlongs 1: rfétoillé de la ^Isôn • no,‘ 75.30. Temps 1.14 4-5. Knight of the -Hillabaloo 120 Carter 4 pour 1 4 ? , 6 • ? sais?n* tappoit qui Iil, ith»’. Mit.tar.l Sim-.I. |., W lson, | |„m,. 2 3 Amor Ktriac l'io S.nd‘ ISUffiST* '*r ^ '
SU ÜT?-V-M*ly- P'“,ril,?"ui,?..i3' - ü»minique 126 suv. Deux VranchiM. furent o„su,

tort ont aussi couru.
QUATRIEME COURSE, fi fur- 

ong; — 1. Lord Baltimore H. 123. 
Lung 1.00, 2.80, 2.50 ; 2. I.eather- 
wcod 105, Murin» Li 3.40. 2.90 ; 'i- 
Suppliant 98, H. Calahan 1.10. 
Temp-. 1.14 3-5. Pi-kposket, Donag- 
he°. Coionel West. Lieut. Farrell ont 
aussi couru.

(INQl'IEMK COURSE. 1 mille —

Donoghue
Temps 1.93 The Gregorian a aus­

si couru.

<uitr

! si un pugiliste avait etc terrassé”
; Sous le rapport de ces règlements 
j il sera difficile d’en montrer à La- 
vigne. L’ancien champion des poids 

j légers connaît les règlements sut le 
bout «le ses doigts et il ne perd pas 
la tête dam» le “ring”.

Plusieurs son. aussi sous l'imres- 
sion que lorsque les boxeurs en 
viennent à un corps à corps, l'arbitre 
est obligé de passer entre eux pour 
les séparer.

Ceci n’est pas exact. L'arbitre n’a

Voici la liste des inscrits aux cour- 
.-« • de mardi après-midi:

PREMIERE COURSE, 2 ans, à
réclamer, 
b!e i 10, Dolour
Sleivcbioom 107, xKirk Dress 102.

transportées à d’autres propriétaires. 
Celle du club fontréal qui apparte­
nait à M. Rod. Lamourcux depuis sa 
fondation, il y dix ans, fut confiée à 
M. Jas. Strachan. M. Dorais, proprié­
taire du club Lévis cédr. sa franchise

piste est entièrement terminée et elle offre
un bel aspect d uniformité. I^es travaux, ji peut don er instruction <ip “déga- 
sont actuellement centralisés sur la confec- ^fï aU8?itôt ^u,il f1, d?'?rK1'a„le,*i-, .. v.vr».iww jpnai, soit en criant le “break” tra-
tion des tribunes couvertes. dUionnel ou bien en frappant sur les

_____ ________ : épaulés des boxers aux prise*. Les
j règlements de la commission athlcti-

on s’en rappellera, Skinner ne semblait 
pus saigner lorsqu’il est sorti de l'a­
rène. McKimmey 'voit avec lui tout 
«•e qu’il fallait, même de la poudre ie 
talc. 11 lui en mit sur la figure pen­
dant que les médecins examinaient 
Rioux et c’est la raison pour laquelle 
Skinner avait l'air si frai.x lorsqu'il 
est sorti de l’arène.

la? résultat aurait, peut-être été 
fort différent si Rioux avait eu de 
bons soigneurs. La leçon devra;t 
donc servir et à l’avenir qu’on ne a'en 
aille pas à la chasse sans fusil.

Nous ne manquons pas de bons 
soigneurs u Montréal. Raoul God- 
bout. Jimmie McKimmey, Arthur

rien de tel à frire. Avant le combat Brière Harry Cohen. “Jakie” Klantz,
Dave Btno Breen sont passes maî­
tres dans cet art d’avoir soin d’un 
pugiliste. Un de ceux-là dans le coin 
de Rioux aurait sans doute pu don­
ner un gros coup d’épaule au Cana-

Wi'k»-barre 103. J. Callahan 9.60, ] Blue Streak 105, Kairmount 115, x 
5.80. 5.00 
ris 17.80

•» furlonve —— Aehieva- a M. J. K. Laflamme. it, , , , . , •—**---- -- — — ^ ...... . u,,,,.-,,-115. Royal Mi». .07, , .1,. , fficio.-, a don.K U '* ’’^'nWAeTîa''^ Æ

«î;;oï,T;iqu.le'.'Æ» *••*•«* 'r*,a*n P‘S- ■ '' iniust”
a'^ ! français, et surtout ceux de l’étrun-

résultat suivait
Président • Rod. Lamoûreiij

; 2. Setting Sun 114. Mur-' Little Thistle 110, Bessie C.erschel j crétaire-tléosrier : Paul Caron 
. 10.70 ; 3. Banter 103,; 112. .Spontaneous 107, Day Trap 115, j ■Clir légal ; Ernest Gagnon

Srh'ittinger 8.00. Temps 1.40 2-5. Goliiaiurt 110, Parvenu 115, Jessa-
(» id.y, ILi! Taps ont aussi couru.

SIXIEME COURSE. 1 1-lfi mii.e 
1. Superiative 114. Robinson 24.10. 
11 .00, 9.40 ; 2. Muck Orange 114.

9.00, fi.80 ; 3. Hoh y Baker 
111. B .bin -1.O0. Temps 1.49 2-5.

ai jiii • i*i iicsi vjukiinn. . . | _ • »
Deux <iffiriers honornire» furent «v^ <iue .|ue mquie-

- m PirSit...... ....... : I tilde, se demander si le Stade de ( n-

O ir Bir Inlay, Batcoy, Hut bison. Sea réclamer, 1 mille 70 verges. — Dicks 
'‘rate. Bantry. Mormon Eider, Dirk Daughter 102, Lank 110, xScuro- 
Mnrs.* Toodies, On High B.-na, Miss ! crow 100, xOran 105, Kuddv 105. 
Fi :«y ont aussi couru. j xBe.-sie Leighton 104, Chile 112, x-

SLI’I !EMh ( Ol RSE, 1 1-S mü'e Sweet and Pretty 104, xBigger Still 
— 1. The Roil ( ill 110. Rose ll.fiO,! 107, .'.Soviet 100.
4 89. 2.''>0 ; 2. Gondolier 110. Legere] TROISIEME COURSE, 4 ans et 
-;.00. ;{ 00 ; 3. Royal Duck 109. I.-.ng piu- à réclamer, I mille 70 verges. 
L>". Temps l..»4 4-f,. Vitamin, Dp'-1 _ Sir Galahad 11 112. Rekab 112. x- 
.'ihm. Be. e Amie. B-ndita ont aussi ; De.xterou;? 107, Bud Fisher 105, 
t’0U!U‘ I Grandaon 108, xSouth Breeze 107,

Voici la liste des inscrits aux cou-- ] (, v't’ : ' ^v'..^ntlV .i0.r
ses d»* mardi après-midi: î u A.moner 105, Zealot 1 1

PREMIERE COURSE, a réclamer, |
$1.300, 2 ans, fi furlongs. — a-Prin-

roine 112, Comedy 107. Ouida 102, : M. Philippe Bigué, prési- l”' ,,, utilisé
Trappea 107. Henry S. 110, Watch 1 dent !i»rlHOt de marge, et M. John ! 1
Churm 115. Florence B. Walker 107. , ... Car les di-'irions navrantes ouixMoon Dream a 102, Cuhry 107, SaU p*L,ai 'r'!'v ont édité au moment du choix

de généreux
(les -u mi rit* r-i i . • ... ,rent pas pree minent faites pour don

mon 110, Gladys V. 107. 
DEUXIEME COURSE. 3 uns, à

Hcmlet 117, a-Omega 109, Pawn­
broker 112, b-Sextant 112, b-Flou 
t'iig On, 109, Leonard G. M2, Ste­
ven? 112, Altissimo 110, Warren

xAnt.iles 104, Usa c !1_*.
QUATRIEME COURSE. tous âges, 

*» furlongs. Paula Shav 114. Misj 
Su 124. Nellie Morse 104. Fly Bj 
Day 111, Nantokah DH.

CINQUIEME COURSE. 3 ans et

mer,

•» , o Tu f.' » ^ au moment du choix «le
» 'Ï-MÎÆ:

pîsîa*. w i tnbution de» érudits, ensuite, ne ru-I rnis-Kwieres. djnnera « . • . i ~. n*»< »*»•. r* fnlfpv imiir ili»n-

Les terrain, de concourt• t- j -_• . . .. . j crier a un aroure dt

corps u corps.
Et puisqu’i, est question de règle­

ments. nous pouvons dire qu’ils ont

SI5.00 » celui qui obtiendra le plu- J™ ÏZZJCZL '~ï placements peur le laneementhaut »c.re eu, ... allée, de. Treie- rme îîx .itreÎ L'taÿrw.kn qul "md,. i poor 1. dim,

un très grand nombre de terrains de 
concours. Ce n’est pas, d’ailleurs, ce 
qui entraine moins de dépenses. Suit-
on. en effet, Me la confection d’un "j:''min".'!-.. 1,,,Uk ,,n"-'"T <|U 7“ sautoir en hau»cur revient aussi cher ^;,n...d l\l!l?h*0rvr™ dans °1 ‘l 
que rélabliss-unent d’ün court de ten­
nis en terre battue? Or, il faut: 4 
sautoirs en hauteur, 4 sautoirs en lon­
gueur. 4 sautoirs à la perche, 4 em-

du
Rivières.

M. Louis Paquet, $16.00 pour le Æ’™1 :l "étranger fut
JS haut score obtenu sur les allée dePlorablr‘ «’» beaucoup, a n;ttc épo- 

lub I évis que, en vinrent a douter que la bran-
M. .lames "s rachan. par re„,re>

plus
du

par

Lynch 107, Vehement It)7, Kington | C'1’, a î* : - ! m-Le. - x- 
107. Dunoon 107, c-Bramton 107,1 Jin .'l.,1»’ •'l^O^ra.io 112. Olyn- 
c-Antiquitv 99, d-Lavague lOfi, d-1 ^att,< t ulcain
Lady Mabel 104, Ju.-q Me 104. Hnid 
99. — a-Entrces Harris; h-Entrée- 
McLeas; c-E n tree s Stockton; il En­
trées- Ferme A mile v.

DEUXIEME COURSE, -teepiechu- 
sc $2,000. «3 ans et plu.', 2 milles. 
Pirate Gold 149. xbriganna 14fi. 
Mercurius 141. Happy ( hanecs 139, 
n-Chuckle 139. a-Ta.-se! 130, Faska- 
•lale 139, Ethereal Blue* 139, Henry 
Dattncr 130, St. Lawrence 130, Rock 
Bups 130. - a-Entries Bo.-twick.

TROISIEME COURSE. $1.3mj. 2 
ans. 5 furlongs. — Dockn» :. 113, Re­
lentless 110, Donnelly 103, Time Ex­
posure lOfi, Batsman 10a, Trop.cai 
Water 108, a-Jimnon lOti. ;. Yankee 
Princess lu5. Play On Hip. Ha pay 
-Night 109, Dear Maria D'9. Jer.cho 
4 03, Stage Star 100, Bi t Belov» d 
jGo. —- a-Entrées J. S. t o i,- 

QUATRIEME COURSE, $l,:;o0, à 
reclamer, 3 ans et plus. 1 1-lfi mil!. . 
-- Due de Morny M3. Knight of the 
Heather 113, Spugs M3, xi.itt •* \.„- 
n-ie 111, xCote <1 ur loo, Frani. àio:.- 
roe J 08, Tingling 108. A-mund 108. 
Rouen 1 oh. Heir D-.-xM;.:.
Jo5, Col Whall
Dfij 1 i!*/ 1 OJ, Muck.» In vv l lir* 

CINQUIEME COURSE, hand. 7i 
.>2,50(1, tou âges, 1 mille. Rialto 
IOC, Maximac 113, Sun ini.-tle 10», 
Strut Miss Lizz e 91.

SIXIEME COURbE, a i. lamer, 
handicap $1,500, tou. âgt , fi fu»-- 
lung.-!. — Hidden Jewel ju7, kuifu < 
100, Blue Hawk l03, lu. ,y j.,., 
G.entilt 103, Noel 109, xAlajoruy 
108, Ethel Clayton 9ft, %i;om;„i./ 
Home 95.

SEPuEME COURSE. $1.30o( »
réclamer, 3 ans et prus. 1 I-.fi 
— xKing John 112, xHeavy Artille­
ry 111» Zed 113, hoxtail Mo, Wild 
Flower Mo, xlionorab.e loy. Hq. , 
Gear 108, Dan loo, Ettulu Ri
pee 107, a The Lamb 103, a-Gi. Il.g.i

ark 115.
SIXiEME COURSE, 2 an . 5 4

fur.ongs. Mis.» Domino 122, Ja- 
i et U.uir 109, Reply 115. Miss Mar- 
ceila 109. N'ariation 109, Cine Wo­
man 1 uy. Lady Belle 115, Sun Mai- 
uen 109, Negrina 109.

Beau. P.ste rap.de.

A LATONIA
Laton.a, Ky.. 22. - Résuituts des 

cour-c- r!,- cet ûi.r-.s-midi:
PP.EM:ERE COURSE, fi furlong;.

- 1er Blue White. 112 Smith, 7.50, 
Eli, 2.50; 2e Filibuster, M2 Heu- 
pei, 7.It). 3.80; 3e Leroy, 112 Gar- 
ne . 2.90. Temps 1.14. Libyan Q icen, 
Q i.n.i,' . Our Option, Ancestress, 
Mary t ontiary, i'os. Disputeh. Sil- 

el G ’ Beginner
ont nus-! couru.

DEUXIEME COURSE, 1 mille 70 
\ rgc . - 1c.- Sway. 105 McCoy,
-‘-'.10. 11.80. T.fiO; a- Golden Bil- 
! w . I o l M art in, 15.70, C.Tt); 3e 
N.-i.u ni. ! 05 . cvic, 7.30. Ti mps
111 t- Fl'iwcrsho'i, Lierre, Fred 
Kenney. Dr G.lberi, Claymore, Mart 
Bunch. Tulalip et Runquoi ont aussi 
touru.

mise do son représentait'. M. Paradis, 
$25.00 pour le meilleur résultat sur 
les allées du club Montréal.

L’ouvertnr» de la saison {,’<> la 
lirrue a etc fixée au 23 novembre, 
alors que Québec jouera aux Troi. 
Rvières et Lévis à Sherbrooke. Mont­
réal jouera sa ;■ - ère partie le 1er
décembre.

M. B.gué, avant de laisser son 
siège au nouveau président, fi' un 
éloquent d:-tours, li dit !»• pplaisir 
quM a eu à présider aux d'^tinr**- d».- 
lu lig: e Pro/in.'de et re déelnre 
aussi heureux que son successeur 
soit Roi. Lamoureux.

Le nouveau président, en prenant 
>on litige, reme. cia aes ami- d»* h» con­
fiance qu’il lui ont accordée et ex­
pliqua pourquoi il n vend j sa fran­
chise à M. James Htrachin. Il f»»Ji- 
cita le- généreux dmateui» de prix 
et termina en promettant à ses mn:- 
|ue quoi qu ' ait et*» piopriétaire d» i

envers lements qu’elle avait pris 
monde sportif.

Maintenant, tous ce- inquiets, tous 
ces pessimistes, tous ces incrédules, 
peuvent être rassurés. Le Stade 
Olympique sera prêt, fin prêt. 11 
sera meme un modèle au genre !

Ici on «‘-t fort surpris (L* constater 
a rapidité avec laquelle h-s travaux 

ont cte pousm s. Au début de l'année, 
pas un gravier n’avait encore été dé-

tsque. 2 pour le ja­
velot et 2 pour U» marteau.

Un sautoir en hauteur n’attend 
plus que les sauteurs; les autres ter­
rains sont en voie d’achèvement.

com­
bat Rioux-Skinrer. Dans ce eombbat 
presque tous ont perdu la tê’.e L'ar­
bitre Georges Rivet était tellement,
préoccupé dans le ring qu’il ne s’est i » , , .
pas aperçu de ce qui se passait au-1 <'ai dan5 ,0 combat R»oux-Sktnnei 

'tour de l’arène. I ROY CONTRE STANLEY

dien, vendredi dernier.
A ce sujet nous nous rappelons 

fort bien d’un combat de Solly Green, 
où il a fait huit rondes avec une 
blessure au front qui a nécessité 
plusieurs points de suture le soir 
même. L’accident s’était produit à 
la deuxième ronde, et Green perdait 
beaucoup de sung. Harry Cohen 
était dans son coin et il réussit à 
arrêter le sang après deux applica- 
Dons de son antiseptique. Green put 
continuer h faire sa bataille. Le sang 
ne l’a pas aveuglé, comme ce fut le

Les tribunes et les gradins
t "est là que se porte actuellement 

le gros dus efforts. A vrai dire, une 
grande (Partie est déjà établie, il au­
rait pu mém • v en avoir plus de fait.

Dans le combat de vendredi soir, I Le promoteur Alex. Moore a réussi 
Skinner aurait pu être déqualifié h j à conclure un combat entre Kid Roy 
rau-'t? de la conduite de son gérant j et Joe Stanley, de Philadelphie. Il 
Jimmie McKimmey. Jimmie avait (aura lieu la semaine prochaine au 

'aussi complètement perdu la tète et il i Saint-Denis.
se promenait autour du rig, avisant | Moore dit que cette rencontre “va 
ton protégé. Il criait, gesticulait et ; lui coûter les yeux de la tête”, mais 
peu s’en est fallu qu’il entre dans le ! il tient à In donner parce que le pu- 
ring pour donner un coup de main à I blie la demande.
son protège. Pourtant h* règlement ) “A chaque fois que Roy entre dans

Mais on sent que l’attention des en-,des seconds défend cete manière | h ring”, a dll M. Moore, on crie:. ------ y-.. * f-n- ruaiiiriiT i* imijc f «i dix, . Jf
. r» preneurs se porte sur un point quijd’agir et Jimmie ferait bien de l’étu- “Faites-le donc batre avec Stanley”, 
fut trop souvent neglige: le respect ; dier s’il ne veut pas s’expose;- à être Le promoteur local dit que Rov 
,1 F, ' v évidente reoher-; grandement désappointé un de ces r.’a jamais reculé devant cet assaut

che du plus pratique et «lu plus cm- soin. 'mais c’est l’Américain qui s’est fait
, , . . Pour aidei «e pauvre Jimmie,nous ) tirer les oreilles. En bon homme d’af-

p.a •• : HUj.H.nlhui, le- dcux-Uci s des I ou . les aportifs qui ont frequente oublierons ce reglement des seconds. I fait es, il a réclamé une garantie éle- 
t ru vaux sont fuis. Et cependant la i.», stades aux jours de grande afflu- Comme il lit et pari le français vée et lorsque M. Moore fut prêt à 
tache a « te rud*'. , enc»* n auront pas * t»* sans constater, comme nous, mnlin*»', mi'îl u,»it .i.. ! i,, lui donner, il a changé le pi ix II

pris pendant trois fois et fi- 
lalement lorsqu’il a réussi à se faire 

garantir “une petite fortune”, com- 
Seconds i di‘‘ 1? dit M Moore, il a^onsenti au

travaux .»nt r (U.-. Et cependant ta i..* stades aux jours d»» grande afflu- Comme il lit et pari le français ' vée et
tâche a été rude. enc* n'auront pas été sans constater, comme noua, malgré qu’il soit de la lui «

lien ne fns ..te plus, en effet, de pour en avoir rouffert eux-mêmes, nationalité écossaise,il réalisera qu'il «*v est
:’an'Men ten an d honm ur du Racing les «normes difficultés qui se présen-:* été loin de l’observer vendredi soir nâleme 
Club de I rant(. -mon le terrain lui- tmt pour l’accès et surtout pour la dans le combat Skinner-Rioux • ’ garanti

l.i tribunes, trop petites, ont sortie.menu
h pi-tc, non reglenv nété démoiie Que ce so t a Pershing, a Bergevre,

ra i ns
ment.

ioute que ce com- 
beuucoup d’intérêt. 

Stanley sur Girardin 
yeux a plusieurs et 

il est de taille à
US » iiy i,»giquc.* uc »M., . Huc un . res granu progrès. ;der lc sdence durant le* reprises' ^ avec le protège

die ininuti 'iscment, sera l’un des plus Les escaliers d'entrée et de sortie, les 1 s !,f‘ devront pu* jete de 1 eau sur I ________________
parfaits qui soient au monde. , “vomitoires,” seront nombreux et spa-‘ J,' boxeur ou iui prêter quelque aith*

■I ri-*in( bise 111 n i . . comment s*' présentera le Stade des, A ce point de vue le Stade
10 ans et qu’il ait rtmiporiV 1« P D)!Tl TLITll*aTJIÏ?.,fr5?d 
championnats » la prov'n-e. il saura 
rendre une justice égale à toux 1* s
club-;, .ve *ou/cnant .lu'il est Eun des 

onri. teuii fie ci- .te noi.uimre « "jra- '\in- 
nitiation. , % ' J j,.* |a

'i. John Durais expliqua lu. au-«i piste jj 
pourquoi il u vendu sa franchi-e a 
M. Laflamme, ex-maire »*d Lcvi..

Prirent au.-.si la parole : .’avise' 1 9 I.* ... 4 t • _égal. .!. Ernest Gagnon, M. Jos. De- 
.arenne.', du duo Queix*»- ; M. para 
d-.-. de Montréal ; M Roy, de «Sher-

LA PISTE
que IVx'gent les reglenv nt> 
1. q. ration 1 mcinationale, la 
un.* largiur de 8 metres : il 

faut, *n effet, s i y couloir- de I m. 25 
(le larg.* chacun, ave- de» lign» « de 
séparation tracée, a la chaux et lar­
ges *|e 5 centimètre-, plus un espace 
«upplémentaire «nt*-»* c. s couloirs et 
!e bord d» la piste. La longueur est de

:ei( UX. On en contptera prés d * trente, j , e s,dt • 
Le* gradins debout de# virages et ' iLES SOIGNEURSvirage

ceux de la ligne droite de l’autre côt» 
des tribunes sont intièt ment termi-: < ette affaire Rioux-Skinner conti-;

Il ne reste plus en somm * û éle-1 nue »|»* faire le sujet de toUtesJes eon ‘

-— le.* t la -.. r B< il», 102 Parke. 9.70,
2.;»U, 2.ê 9; 2e Dill O’Flynii, llo M»-
Dermott,. 2.20, 2.10; 3e Harry B.,
U)5 ll».*i ! . ! ; 1 i ■
lova, l'aur.cian, M mo Lady. Omni-
potent ei ^ • ont t

QUAT .UL.Vu. COURSE, 1 mi!!« .
1er g i. ’ "■ Mon >r, 109 Gaint l,
fi.uu. 3.4i». 2.70; 2t Doinre-, 102 Mc

LEE EOHL S'EN
IRA A BOSTON M ».*«l 

mf

- Gue*t ol H. r 10» Garner, , ' ' 1 '«.UU. 3.4 >, 2.7U; 2» Hong,.,. ,02 Ml1^ * V
Dcrm.itt, 4.7u. I.lü; 3e Barracu.la, ^ ic-à V ‘ ch.
110 Pev. .. 4.40. Temps j.3S IJ-ô! I ™ V l -* * ÜVY’ '

' " ' . . ! î
ii( c i i.ady l .lump ont au^Hi —- •

ioo, i■. /,< u •
xStaunch lût), 
bdl et Collin- 

Beau. Piste

192. xKxpio. 
- a-Entu». ■

! ort, 
inj)

rapn.e.

A NEW-YORK

tamp ont au*»*!
couru.

CINQUIEME COURSE, fi for 
;ong‘. 1<T Dr H . .ma , 113 Mar 
t 0.50 3.60, 2.70; 2e Grim J.,z, 
î02 M. >vrmut’. 3.G0. 2.Tu
Whisk.V»’ a 
I.
Pal

tirooke ; M. Poliquin. fie Trois Ri- 500 met*» mtsur-s a 30 eentimètres 
vierc-, et M. Laflamme. de «'vis. IUe la «ordi*. e* <iui permettra, pour 
. ;:ue a \ot.' des iemc iciementa a M. me cour-e «If ti*'i mètres. (»ar oxenv 
Gug’uii . i,ij. n.Mit generni-•men; i»le. de n’ut. i-er q-u’un virage, 
often un tpacieux su,.»,, ^*»< nmis 1 t - virage.-, d'ailleurs, furent lob-
d»» .a Ligue P.xv.i.cial de juilles de {jet H’un»» étude purticuiiére et fort j
Quebec. _________ * 'délicate. Il avait été, pendant un mo-

ment, quest on de Us faire relever 
comme cl*vI\ d.* certaines pistes amé- 

r ricuines de court rayon. Mais l'on a 
constate (|Ue les avantages que ees 

ivit.g •( >i»Jcvéi- offrai(iit, ne compcn- 
- iH!* p -- !• s invonvi'il’ents, et h* pro­
ie fut abandonné. \prcs île minu- 
iiiux ttav u<, nc.-omp is en utilisant 

*.\ t»m • *ii \ rag • vartab'*’, on est 
parvenu à établi- un cou ri; rat on- 
nelle. de ray-n moyen plus (i.tit que 

.celui de Pu Ling et fiui of n* l’ava»’ 
tage de don ni r le plu* de longueur 

■ posdblc . la ligne droite. Une cou;»e 
efff etuée dans h» p ste découvre une 
•paisseui de mâch» fer d* i r.»s de 30 

ceriliniè'M ur !i (( n M'* e-t tassés* 
MAI TlMf 1L> ET » une haut* r fi. l'.r ntiimtn de cen- 

J IJViUKC m,.,-,. 0|. don*, u tt * cendrée un-
P: me ... Y, Onoi............. ' ’ ro '* t',, '"i l ‘ ri "

v« r que les tribunes couvertes, a la t vernations dans les cercles pugilist!-I 
confection d ‘^quelle- il doit être ap- que» et il est probable qu’on en par- ‘ 
porté un soin particulier. i lera encore longtemps.

L* s gradins, construit» en béton Si Rioux a été battu nous allons ! 
armé, d’une -oliditc a toute épreuve, ' peut être un peu loin en disant battu, 
comportent, pour de*, raisons partiel-; parce que le ré ultit officul a »té dé* • 
liercs, deux parties bien distinett.». claré “sans décision” c.*ci est -uns

En ba-, une ceintur d«* douze mar-! doute dû au manque de bons soins de 
cIk établ:c.s sur le même modèle que I la part de ecu y qji étaient dans on 
c l'es du ^tadf du P. U. C. à 'a Porte 1 coin.

Elles son; destinées, »n prin- 
( A .‘ .ivre à la page 3).
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PROGRAMME 
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GOD’S COUNTRY
AND THE LAW

avec GLADYS LESLIE
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AFFINITIES
COLLEEN MOORE
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qui aNew York, 22 Papyru ,
été défait samedi après-raid par Zev, 
u été embarqué aujourd hm ;» bor-i '.c 
J’Aquitania H était «n bo;i»t. rendi­
tion. Le tran-Hti'ai.t.qu pai:i,a o*. 
main.

.Steve Do lOghtie, '.ci.*. . .-.i 
a accepté de* monta: ». . r, »
a la piste < . Empli ( Ky . A 
put faire mieux que de pi L.
troisièmes urg e ntt. Il a ....... n
ainf à la quatiuenu» course et 
inittt 4ans la sixième.

,1

iroiongé li le* lu m
Oui O , Bt K • ■ • • i ' ■ ■ l ■ «tnionl

' " *. , , '• ” ' intupe foat»
sixiem COURSE, 1 n

er (loister. ; 07 il. l’oo,', 8..jo, 5.JO, vic’oir • " “ 11 j louse roKC. -emble un iubin »'»yiu\
10 ; 2e B — « — i r u n vc rt ta p

u *. 
midi

deux

3.3U; .{e* Gracini, 105 Garner, 4.2U. 
fimns 1.38 4-5. Madame Vennie,, 
Muinspn *.:, Phyü. L»»u S q .* ! 
( oa l. .Réclusion et (,i nin ont a »sm j 
Cl u. u.

-*»■ f1?..» !. CO-zc..’. , 1 1-lfi m.I- : 
! •*• I' e out Lu.:*. II.» K. Pool,

8 MO, fi. , j, 4.10; 2e Mi.-s Vli.ry, lot 
{ h •.« t. u. ■ ! !., il, I / 0 ; Le I •••up*r

Enfin, une bordure d * < un ut en
CY.< (|t* 1» hourc.s l) HT jllfi- ’ borrreîet cor* o c a donir r à a pi-t

n’à Minuit nue se'nn.ls'T-lun"'r*''' de lign

O’: s
k:u—t

qu'a l’enti 
UiU 'no.a d« 

On la . 
«entent
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tain et W.dgeon ont aussi couru.
1 s çnt d’etn* pu suc
mnaftique. Une cans-
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LES ELECTIONS
DU^ MEILLEUR

jour* dernier#, avait lieu aux 
>alles du club Meilleur Incorpore, 
l'élection des officiers pour le terme 
!l»^n-24. Tous bs officiers sortant 
de charge ont été réélus par accli­
mation. Ceux-ci sont MM. Henri 
Oaouctte, président; Arthur Pilion, 
vice-président; Alfred Dugré, secri-1 
taire-tresorier; Krnest Uufresne, -e- 
» rétaire-arcldviste et Ferdinaml Tas­
sé. gérant, l.es trois directeurs sont 
MM. Calumière, Michel Levesque et 
Joseph Landry.

Après l'élection, les officier- r<*“- 
lus ont élaboré leur plan de condui­
te pour le nouveau terme. D'âpre- 
ces plans, il n’y a aucun doute que 
le club Meilleur continuera a oro- 
giesser.

1 ous les membres ont passé une 
joyeuse soirée amicale, dés la lec­
ture des dernière- minutes jusqu’à 
l'ajournement.

Après les élections, le président 
étant revenu sur les affaires nouvel-

\ Theatres I
M* i . J—

Les soirées de famille
On donne ce soir, su Monument Na- 

Honal, !• première de "L'Aventu­
rier" trois actes d'Alfred Capus.
Le Cercle Académique laifontaine ,^l,or lyr'<lUl> ù 

a remporte un si grand succès le L’orchestre, dirigé

conter en details mais qui captive et 
emeut du commencement à la fin.

Mais le programme ne s'arrête pas 
là puisque nous* avons "Running 
Wild”, une comédie absolument tor­
dante, une revue des nouvelles du 
monde entier, un prologue magnifique 
en rapport avec le grand film princi­
pal, avec Florence Rogge, première 
danseuse; Whitcfield Lait, baryton 
dramatique et Ludovic lluot, un jeune

La direction du théâtre Orpheum î 
n’a pas oublie le public tie nos écoles, | 
auquel elle offrait une représentation 
spéciale hier après-midi, et de plus 
elle avait eu une delicate attention 
pour les malheureux éclopé» «le l’Kco- 
le des Infirmes. Le résultat d'une re­
presentation devant ce public ne pou­
vait être qu’un succès. Plu» étroi­
te coopération ne pouvait exister en­
tre un auditoire et la scène. Les pe-

voix très prenante. ! tus répondaient même en choeur et a 
qui a remporté un si grand .sucres le L'orchestre, dirige par M. J.-J. Shea haute voix aux saluts de l'introduc- 

octobre dernier avec "Une Affaire ! nous s,‘rt magnifiquement l'ouverture teur. L’effet était d’autant plus rré-
d Dr", ,>t dont le but est de ne donner 
que des spectacles de premier ordre, 
a mis a l’affiche pour la prochaine 
représentation qui aura lieu ce soir 
au Monument National, "L’Aventu-j 
•■h'l*” comédie dramatique, en trois 
actes de A. Capus. Une des plus for-;

pièces do repertoire français qui| 
est d’une moralité sans reproche et 
qui, en plus, renferme une leçon con

de * 11 Guarany", de Carlos (îomex 
La foule était plus considérable que 
jamais aux spectacles d’hier.

Théâtre Loew’s
Beau succès de Buster Keaton dans 

"Three Ages", une comédie bouffe 
— La merveille psychique Axiom 
au programme.
I^i première comédie détaillée «le

VZSri I *«-'«• Keaton. "Thri'o A*. . - a
remporte un ties vit succès, au thea-

les. il trav.rl'or la
’’orgairration 

montre- 
pm M.

•> h a été décidé 
main dans la main 
du tirage d’une magu'fbjue 
bracelet pour dame-, donné.
.L-K. Dragon, bijoutier. HiHU ru«* On­
tario Kst, membre du club.

M. Henri ('aouette, président, a 
été nommé président organisateur de 
ce tirage, «le sorte «(ue nous pouvons 
prévoir un succès sans précédent 
pour la fête du îl novembre, au cours 
de laquelle aura lieu ce tirage.

LA CONSTRUCTION
OU STADE OLYMPIQUE 

MARCHE RONDEMENT
(Suite de la 2èmc page) 

ripe, à recevoir «les spectateurs de­
bout. Mais pour les épreuve» d'athlé-j 
tisme par exemple il est prévu des 
banquettes mobiles qui permettront, en 
u'utdisant qu’un gradin sur deux, 
d’obtenir des places assises.

Le long de la ligne droite oppo- : 
see, ces gradins sont surélevés d’une 
autre partie, constituée par vingt- ! 
six marches du genre de celles qui 
existent à Pershing, un peu moins 
hautes et plus larges cependant.

\rait s«* faire un devoir d’assister a 
cette représentation, car cette pièce 
ne fera non seulement vous intor«*s- 
sr au point de vue artistique, mais 
mettra en garde ceux qui i«iut en 
étant à l’aise ou possédant un com­
merce florissant, ne voien . qu’en rose 
et souvent ne voient pas !«' «langer ou 
l'i ruiiu* qui les guettent à «leux pas. 
MM. Cl .uvreuu et (îuilbauJt n’ont 
rien néglige pour faire de cette soi­
rée un succès et nous pouvons être 
assurés «l’avance que ceux qui ont as­
siste à "Une Affaire d’Or" ne vou­
dront pas manquer “L’Aventurier” 
que 1 s artistes du Cercle Académi­
que Lafontaine «léfendront ce soir. 
Donc, n’oublions pas d’aller en foule 
au Monument National ce soir voir 
"L’Aventurier”, les prix sont à la 
portée de toutes les bourses et tout 
en passant une agréable soiree, nous 
ferons un act*» pour lequel nous se­
rons récomoensés un jour pour avoir 
participé a maintient 
• lui fait tant de bien, tous 1« 
autour d’elle.

jouissant «tue le théâtre était rempli 
Le# scènes les plus goûtées, hier 

i après-midi, ont et«* celle où le loup 
va s«» précipiter sur le petit chaperon 
rouge pour le dévorer; la ressemblan­
ce d’allure, «les cris et «les mouve- 

| ment» «si saisissante; la représenta- 
i tion de Jack et Kido, histoire d’un 
clown et «le son chien, et celle d’Han- 
sel et (îretel.

'n donnait hier soir Don Quichotte. 
La nièce a «-té fort priser et vivement 
applaudie.

Théâtre Princess
Le fameux vaudevilliste anglais 

Wilkie Hard frit accourir depuis «!i- 
manchc au tn- btre Princess une as­
sistance des plus nombreuse». Kn 
Angletem», M. Bar«l est l’idole du pu­
blie londonien amateur de vaudeville. 
Wilkie Hard est <1«* plus un artiste 
fort «lisevt dan» la pantomime. Rica 
de plus amusant que se# travestis

tro Loew’s. Le jeune comédien a 
remporte un vrai triomphe dans cette 
comedie n«>u » u genre et qu, est 
des plus intéressantes. Dans "Three 
Age»”, Muster Keaton fait | reuve 
d’une grande agilité et «le beaucoup 
ti«‘ ' ie. C’es «lu bouffe d« sopilan?. 
comme on peut !«» v«iir dans le por­
trait de ce qu’était la vi*» .'». l’âge de 
pierre et c» ’elle ftit-aussi au temps, 
de la Rome antiijue et triomhante.
Kt de Rome, K ••.ton se Iran: porte à , 
notre époque où il exerce sa satire | d hier soir, 
sur les moeurs de notre terni • H y I programme, le reste du vaude-
e «les scènes désopibinte» d'humour **t | (''1 0,1 * f’ut *, U8 i,‘l. ant•
de franche gaieté. C > filra est l’une i A1.VI1 Mann et ses coinpagnon» mtei- 
des meilleures coméil es qui aient I l)rt‘tenl ^ "bt’l «»f Dance du plu»

'land ultra; . Au nombre des dan-

Théâtre Canaclien-trançais
Début de M Jexn Pary* dana "Zaïa” 

pièce en fi actes de P. Berton et 
C. Samson

M. Pierre Berton l'auteur de "Za­
za” est un homme «le théâtre «lans 
toute l'acceptii n «lu mot. Avant d'être

Fn définitive, il y aura place dans ! autour dramatioue il fut un acteur 
le stade p«>ur au moins 60,000 per-1 célèbre. Pendant des années il appar- 
sonnes, tint à la comédie française où il te-

On estime que cela est très suffi- nn*t une ti •» belle place. 11 fit aussi 
saut. Si l’affluence était plus gran- j des créations importantes dans 1« 
de, il serait facile d’ailleurs de loger

corned es qu
encore été présentées sur l’écran.

Alla Axiom, la merveille psychi­
que, a Inauguré sa «ieux'ème semaine 
»l«> représentations au théâtre Loew’s I 
et, de nouveau, il a remporté 1«» plus 

l’une Société !*r,'an<i *uccc8- Axiom donné d’in- 
•s joury, ' téressantes réponses aux « •«•-tion» 

’•qui lui furent posées par l'auditoire, 
'("est la deuxième et dernière se- 
; main»» d'engagement d'Axiom à Mont- 
; real «*t ceux qui rouiraient la voir 
' feraient bien «le ne pas manquer d’y 
assister. La revue de Skelly «>t H«»it 

; de 1024, toute différent? d«,s revues 
I précédentes, a aussi beaucoi.p inté­
ressé 1«*., spe «';rs. Les frères Xo- 
velle, Ls R.usiciens acrobate 
provoqué !«*s ,ircs très francs <i« 
l’au.Iitoire qui l«*s a l irgucment a|»- 
plaudis. (ïut<»R «t Finley présentent 
une corné lie fort intéressant«» intitu 
lée "‘The Instructor”. Lillian Mor-

seur.. un tro ivc notamment Jay Rus- 
»«•!!, Hall Taggcrt et Billy Bradford. 
Pour cctt<» représentation un grand 
déploionuT.t musical et artisti<|iio n'a 
pas ét«» épargné.

l'n dialogite spirituel montre ]«> ta- 
letn «le Ch.irli » Crafts et «1«* Jack Ha­
iry.

Le * autres pièce.- au programme, 
que l’assistatue a également bien goû- 

; tées, mettent en vedette le Quizy 
Ê’our. Van Cello jongleur. Grace 
llay«-s. dana son répertoire de chan­
sons comique»; et les cinq aRlasis, 
qui font des exploits d’acrobatie «*t 

I «l’équilibre tlaii# "On the Society 
«v1 j Football Grounds.”

portante

1U.000 spectateurs de plu;
Fnfin, pour éviter que se produi­

sent des incidents semblables à ceux 
qui curent lieu cette année, en An- 
glcterre, à l’occa-ion de la finale de 
la Coupe nationale de fotthall, sur 
i. Stade de Wembley, un solide gril- 
iage de fer, haut de 1 m. f>0, sépa­
rera le» spectateurs du reste «lu 
; Unie.

Car il sera rigoureusement inter­
dit aux concurrents «le »«• mettre en 
relation avec l«»s spectateurs.

Four éviter ces points de contact, 
il a été établi un tunnel *)iii passe i-u f . 
sous la piste et donne accès sur la o!..-,,, ù '* ' 
pelouse. Les concurrents désignés 1 ’ » 111
dans les chambres d'appel» situées 
aux vcsiiaires. devront si* ••endre di- ! 
rectement sur !«• stade en utilisant1 
<•* tunnel. Ce passage permettra éga- 
K’ment aux officiers d'aller du de-1 
hors sur la pelouse et vicc-versa, 
sans traverser la piste.

Fn dehors du stade «les sports 
athlétiques, il y aura aussi a Colom­
bes un stade nautique et un stade 
j) nir le tennis .

Le stade nautique, «l«>nt les tra­
vaux d’aménagement sont déjà com­
mencé», comprendra un b..:: in de fiO 
mètres sur 1K mètres et un plongeoir 
«ie 1H mètres sur 12 mètres, profond 
«le Ü mètres. Les gradins pour 10,- 
000 personnes sont prévu». 10,000 
spectateurs pourront également as­
sister aux épreuves de t«*nni.s ni" les 
courts «pii vont étrj «‘d’iiis incessam­
ment.

Le "village olympique”, la “voie 
nouvelle” reliant le boulevard Val- 
my à la rue Paul-Bcrt et la “gare 
olympique" sont encore à l’ét'lde, et 
l’on ne peut pas «lonner sur eux de 
renseignements précis.

Toutefois, pour * e <|ui est du "vil­
lage", on peut «lès maintenant avoir 
I» certitude «]u’il verra le jour. 11 
s'élèvera aux abords immédia'» «lu 
stade sur l«»s terrains «le jeux actuels, 
et le comité olympique farnçais, au 
dévouement duquel il faut rendre 
hommage, entend l’aménager suivant 
les meilleures condition» d’hygiène et 
«le confort. Chaque nation aura pour 
ses représentants «*t ses officiels un 
emplacement particulier, et l’on es­
père que ceux-ci pourront demeurer 
pendant plusieurs semaine» sans avoir 
à le regretter.

Ces quelques caractéristiques suf­
fisent à montrer f|iie rien n'a été né­
gligé pour tenter «le faire un stade 
parfait. On ne parle pas «le la partie 
décorative et artisti(|U<', «jui sera ef­
fectuée plus tard. Mais, «le l’examen 
des pro J Ls, l’on peut «léjà «le- aire 
«|Ue la recherche «le l’eatlntique in* 
le cédera en ric’i à la rechc»ehc «lu 
pratique et l’on peut sans craint' af- 
finner que la France r.jra un stade 
ilympi«|uc digne d’elle.

LE CONSEIL SE PLAINT QUE LES 
ROLES DE COTISATION RETARDENT

M. Téchevin Savard voudrait que le» propriétaire» soient 
dispensé» de payer un intérêt de 6 p.c, — C’est partout 
la même chose. — Les propriétaires ne savent-ls plus 
placer leur argent ? — Propostons diverses.

((’ftt-l# .t« l i AssoctAci
Moscou, 22. — N’.colai Lenine « •t 

complètement guéri «le la nu nil.Y * 
«iont il jouffrait à la jambe. Il peut 
maintenant monter au deuxièm • éta­
ge de sa résidence, d’aprè» ce qu? 
vient «le déclarer le Dr N. Scma?hko. 
«ommissaire «le l’hygiène d u.l «L*- 
médecins i|«^ Lénine,

Raymonde Delaunois
Dimanche prochain, à l’Orpheum

théâtres «le bouievard et particulière-1 ton.une très petite mais bien gentil!»* 1 Delaunois. 1 étoile française du
ment à c«'tté de Mme Sarah Bernhardt, j oamedienne, a été très applaudit* Metropolitan Opéra de New-1 ork.
Les quehiuc ; piece-; qu’il a écrites eu-! pour stii chansons. I/* trio Kirkwood *TU‘ chantera, dimanche «pres-midi,
rent t«)utcs ’inc brillante carrière. | inaugure le spectacle avec un numéro uctohre procahtn, est réputée
Mais sans nul doute c’est "Zh/h” qui très agr able. non seulement pour son elegance «;t
fut la plus acclamée. Flic le fut non! ----------- l’extrême chic «le scs toilettes, mais
seulement à Farit, et dans toutes les: L’homme au aussi par la vivacité de se» réparties,
grandes villes de France, mais clic! ni. • vn °st a'ns' a ,,aris t*(‘ maints ar-
eut les honneu » «la la traduction - et | v^apixcnon TOUÇC tistes. Les bons mots cie Tristan
en anglais < ih* fut jouée dans toute Le Cercle Saint-Henri de L’A. r. ,1. ®orn;'r,i célèbre s. Sacha Guitry j 
l’Amer:.pu*. Dernièreme nt un grand j c. prépare actuellement une pièce in-'ne lais-e ri«qi tomber non plus qui | 
film eincmat'igrapliiquc fut pris de, tituléc "L’Homme au «-apuchon roa- n,’ soit ,ôt colporté et publié, 
cette oeuvr,* et il fait aetuc.lenient ; ye." Ce beau drame, i u-dit a Muet- Dans une tournée en Furope cen-
fureur aux Ftats Unis. n.i! sera donné les tî’ et H novembre tra!e où elle chantait Mignon, on pré-

Qu est-c e «pu» ‘ Z.iza”? une a-tiste p. „chain. Nous connaissons tous le c'11” Mme Delaunois à la Fhilino «le 
«1«* cafe-.onciv.t; nous l i voyons nu .èoin que ce t'er?! * apporte à .ses nia-• * l',u*ro't• petite, courte et fort capi-

Qu’il suffise
; <!*’ dire qu'elle est en préparation de- 
puis plus «i’un mois.

Sous prétexté *iu«' d«‘* propriétaires 
de ’.a rue «ies t arrière^, comptables 
du coût «l’un pavage, reçoivent au­
jourd’hui leurs comptes trois ans 
après la confection «lu pavage «*t 
qu’ils doivent, «le c • fait, ajout«*r un 
montant d’interèt *i.' $2.f»0 à chaque 
#15 .ttO par pied d«' front, M. * bo­
vin gavai-i a Ismand hiet ... 
seil municipal que lesiiits propriétai­
res soient dispen^«is «le solder i;« sur­
taxe <!«' $2.50.

Cette proposition ne l’a pas empor­
té.

Dans mon quartier, les contribua­
bles sont dans le même c «s, a dit M. 
lYvhcvin Généreux. Si d’aucuns 
étaient dispensés «le verser cet intérêt 
de t» pour cent, pourquoi pas les au­
tres ?

La même situation «‘\lste chez nous 
a déclaré M. .’échevin Garcuu.

Quels i « proches i «• me fait-on pas 
également. t« ajoute M. l’échevin R cl.

li «\st vrai, a répliqué M. l’échevin 
Bordeur, que les rôles <ic cotisation 
retardent, mais les propriétaires ne 
gardent-ils pas tout »«* temps-là le 
bénéfice «!«’ leur argent et n’en reti­
rent-ils pas une rémunération bien 
compensatrice ? Rncore y a-t-il au­
jourd’hui «les gens qui se plaignent «ie 
recevoir trop tôt leur compte de rc- 
pa-tition.

(’onsidere/.-vous bien chanceux, a 
dit M. !'« hevin Vai lancourt, à son 
collègue «lu «iiiartier St-Denis. Dans 
le quartier Mercier, les comptes tar­
dent bien plus que II ans à venir.

J’appuierai la proposition Savard, 
a «iit M. IVchevin I.alancette, car 
j’ai la même revendication à formuler 
au nom des propriétaires «lu quartier 
Fréfontainc.

Quant a moi je dois «lire, «le i'«‘pren- 
tlre M . IVchevin (’armel. que rue St- 
André les comptes ont une fois retar­
de 8 ans. Kt 10 ans chez nous, a as­
sure M. IVchevin Drummond.

M. ; échevin Gubins, maire-sup­

pléant, placé h « r au fauteuil en "ab­
sence du mair«* Martin, pendant ce 
temps a. isait la prop* sition et for­
mulait timidement quelle était hors 
«l’ordre.

M. IVchevin Quinta’., arme de sub-| 
tiüte, sVst levé «’t a prétendu quelle 
«tait entachée d’irvcgularite du fait 
que 1 • comité ex«-cutif était prié par 
it* conseil «i«* commettre une illégali­
té

Le-, avocats corroboreront, s'il y a 
lieu, cette assertion, car la proposi- 
tion Savard-Drunimond leur a été ré-
fcrcc.

D'autres motions ont été faites hier 
après-midi, notamment par MM. es 
écbevn s \ a lancourt « t Drummond.
M \'ai lançon H presse vivement .e 
«•oin t - ex« cutif <ic r«»uvrir le poste «ie 
police «ie Tctrau tville, suivant la pro- 
mes-.,* «ju’il a souvent f.iitc. M . Drum 
mond pri«* d’abord !«• comi c executif 
d«* pourvoir sans délai à l'homologa­
tion «le toutes les rues non encore 
tracé« s regulièivinent, et secondement 
M. Drummond revient à a charge 
pour forcer la. compagnie «les tram­
way à faire circuler durant le> Inu­
res «i** presse, «le la rue Ma -son à la 
2«» avenue, scs v«,itures du service *1«’ 
la ri« Mont-Rcyal.

De plus. deim«nde a été faite par 
T!. i'i cluM in Garnie! pour que .esp' ,i- 
priétairos défrayant l’expropriation 
de « ru«* St-Denis, entre la rue des 
t arrières et le viaduc, puissent s’ac- 
«uiittcr en «!ix versements annuels au 
lieu <1«* le faire, comme ils «*n sont, 
présentement requis, en une seule 
fois.

Knfin, corollaire du règlement li­
mitant la capacité «1 s véhicules «ie 
commerce, M. "échevin Sansregret a 
proposé que "les dispositions provin­
ciales contenues «lans l’article 1410 
de statuts refondus, te! qu'amendé, 
n .ativcs à .a vitesse «le- véhicules «le 
commerce, soient strictement mises 
en vigueur dans .es limites <!«* la vil­
le”.

l»r ITtsMI'.li prive). «’Iir r allvi
«irûre il, uxitlccin liôpiiam
lll.lltUIK ■ ll.ilur. .\ III, :.-t< | ! «• .‘p.'si.l
Ut«‘«i: inutuillfs v eui'i i^itucM <s>|iii« s.
* «* i n h. vr»iKi«> liitglu, . i., i><‘ i • - ) rliou.a 
il#iov. névitttcir iiiii.Ktir» iition - ii,i 
lu («iiuiif Traitement «t» s |ilu* nuxler 
ne*. Klcctrn lie. Prcmier.i ■■oiiKulleilon 
tiruil» «t> Ituchei umuiv Siint 11,. n i s St - l»ula n<«'/. 1?7 a J n o

i.:;','V“‘.é Dr J.M.E.PREYOST
rtea hAelliiu» <lr l'nrla. I.nuilria. N.-V.
Trait**!', ••«u ’*•» M.iiatlI. N «nie» url-

nairc». :••!.•*. \es*i« «-t m.* a«|R« 
venSr ieunea

4«l» N|-Menla. — r.wt T .'s O
au u j u.o.

un p« tit établissement de ! nifestations pubüijues. 
nne, une cité ouvrière im-' 

du « •ntre de la France, tl’cat
1 Vtoile du licii «' le a déjà m petiie 
eélébrité. Fi • s«* t«uiu«' «l’amour pour 
un voyageur, L Bernard Dufre.-no et 
pendant d"» mois e’«*-t le parfait 
amour. « m.-.é malheureusement par 
de nombreit 
a Faris. Eli
gligo un pii. son art. Or une indis 
crétion lui apprend «jiu* Bernard est 
marié h Paris. Four s’en rendre eomp-' 
te, «*lle par; ,« »ur la capuale. pr*‘le . 
faire du caudale, se rend a l’adr; s^e ' 
indiquée, et I i elle c.uisLat • lu véri­
té. Seulement «on ami «*Mt absent, sa 
femme aussi, et c’eat leur fillette qui

L i soirée se terminera par !a comé- 
«iit toujours ggaic "Le homard et les 
plnideurii.”

Le Cercle aura «le plus son nouvel 
. , . orchestre «|ui fera les délices des amn- 

sc.i «urs que son ami tait tturs «ie bonne musique.
«•st si éprise qu’elle ne-, ---- —

Théâtre Imperia!
Un najrnifiqur programme dr vaude- 

vill? «**t offert. — "DaugSte-* of 
the Rich” est le film pr:nci->a!.
Le théâtre Imperial « f.'re (•c•tt^• sc- 

niaine ttn programme «le vaudeville 
très divertissant. La fouie <lt > spec- 

aux représentations 
de In journée d’hier s’est mjntrcc en 
thousiuste et n’a pas ménag» scs ap 
plaudissements aux artistes «jui ont 
défilé dans les six numéros a l’af 
fiche. "Rubeville", est un spertacio 
propre à réjouir les citadins. On 
passe un quart «i’heiux* dans un de 
ce> magasins généraux «le la canina- 
gne «pii sont, en méni** temps «|U

la reçoit. L’erfant par sa gentiîlcïse,1 tateurs accouru» 
son inmicene? !.« «Icsarme. F.le rentre 
à St-Ftienno «'t quand Bernard re­
vient elle lut dit qu'elle sait la vérité, 
lui tend un piège pour savoir ce 
qu’il pen-e, et se rendant compte 
qu’elle n’est que la seconde dans s*ni 
coeur, elle I • chasse. Des années 
passent, elle «’« t retourne»* vers son ; 
art, elle a monté, aujourd’hui, elle est 
une des grande*, étoiles parisien­
nes. Fil: chante au grand concert des 
ambassndf urs. Bernard qui était par­
ti avec sa fainülc en Amérique est

tonne»'
—Allons, bon ! «lit Mme Drlminois, 

je vais avoir l’air d’un fauteuil L««uis 
XIII à côté «l’un pouf second em­
pire.

L’n professeur de «liant connu 
pour ïOn habileté à démolir les voix 
qu’on u le malheur de lui confier, di­
sait à .Mme Lelaunois :

Il y a plusieurs façons «le chan­
ter.

—J’en connais au moins d«'ux, lui 
ré?i<mlit-clJ«* : la vôtre T la mienne.

Mme Delaunois n'aime pas les chan­
teur» à la voix ravinée, «iui ne savent 
nn- se résigner à temps à i bandonner 
la s èn«* ou le concert et qui font 
perdre loisir et argent au public.

On lui parlait «l’une cantatrice 
* obèse et fatiguée, en disant :

C’e'«t un « le; liant qui a avalé un

TRAVAILLER DANS L’INTERET
DU PAUVRE A MONTREAL

Le professeur Stephen Leacock expoae !c but et les activi­
tés de la Federated Charities au cours d’une confé­
rence devant les membres du Canadian Club, à i’hôtcî 
Windsor. — Du 28 octobre au ?. novembre, une cam­
pagne de souscription. — Diminuer le nombre des 
pauvres.
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revenu «*ii France pour quelqiu's mois, 
il apprend le ‘•urcèj de "Zaza”, il la1 
guette ;« In .. >rti«* «lu eoncert et tous 
lt*s deux revivent un instant le ta*-’ 
se. Mais la vi» est la «|iii K • entrainc.1 
A quoi bon :orèmmi*neer puisque «le- 
niain il fa u «Ira romnre <*t dans un 
adieu touchant il# se séparent.

La pièce comporte un grand nom­
bre de rôles. Mais il n‘y en a deux 
«liii «I.«minent: "Zaza et Bernard". 
B«'rnar«i cY-i M. Jean Farys, «tui ' 
faisait ses ilébuts, il a été à la hauteur 
de «a tâche, ."est un bel artiste, j»os- 
sedant a fond son metier, doué d’une 
voix chaud • et sympathi«|ue. 11 a de 
suite «'o.i(|u:s tous les suffrages. Il 
joue avec naturel et sincérité. 1! est 
sobre «le «rest.*. «•’«••.t un bel artiste. 
A ses e.ito», Mme Germaine Vhéry. 

une brillant»* "Zaza’. tour à tour

rossignol.
—Uni, fit-4*ll»\ mais il y a long- 

temns «ine rossignol est digéré.
l’n soir, elle sortait de la ple­

in «-re représentation d’une piè»e lior- par elle-nu'ur.*-. File rec aine la 
riblen:ent ennuyeuse «le M. de Plia-j puthie de tout être raisonnabU 

, ,- . | romond. I Le professeur a lancé son appel an
commercial de a cuaMt,'., —<”«*. t pharamineux, dit-elle â son I nom du patriotisme. "La splendeur

, . 01 un‘fJue ‘-don nvmuahi. mari ; mni.s si vous écrivez jamais croissante «le ,« ,te ville, a-t-il «iit. est
I..« «c propagent .es «an .«ns. '«•« h -- quelque chose de parfaitement stupi-! 1 u?u* ,l«,s t'u# admirables

Le professeur St* jihen I.eaeock 
écrivain «d conférencier, a donné hier 
une conft-iviu «• devant •« inembrea 
du Club Canadien à i’h«"»te! Windsor, 
sur !» but et les activités «le la 
Federated Charities. Cc-t au cours- dt 
cette conférence qu’il a *!.t : ‘‘La Fed­
erated Charities est inn grande orga­
nisation, pratique et écotiomaiu*' qui 
travaille dan- l’intérêt du pauvre.

Le professeur a déc la r« que durant 
la semaine du 28 octobre àu 2 n \em 
bre, une gra ie eampagiie de souscrip- 
t on? «!«• fonds aurait lieu à Montréal. 
File se fera au nom de la Fé«Iération. 
11 n prié t«'us les citoyens «le Mont­
réal «le donner généreusement.

Cette campagne «le sou-cription, a 
t-il «lit sera un triomphe. La cause 
«lue nous défendons, ajoute-t-il, parle

le centn 
son seul

toires a dormir debout. Les racontars (j(. je VOU}, appellerai 
politiques ou locaux. Le sketvh, «iui H.rtij 
«•st un acte, est interprété par une 
troupe «ie di.i artistes masculins «pii 
rivalisent «le gaieté, de nature! «t de 

pièce a pour 
Go fut h:er 

.succès «le la 
noins consi-

fut

JEU DE DAMES
T.r tournoi international «le dames 

s’c'd inntitiuc hier a ha Falc-tre d»- 
It* rue Cherrier. Les maitres jouaient 
sur le damier français el M. Sprin­
ger l’a emp«>rté sur <*n ndv« rsairc, 
M. Beaureganl.

Le seore « t maintenant: 
Beaureganl, 5.
Springer, IL
Le tournoi .««• continuera c«* soir. 

On jouera sur le damier canadien.

COMMENT METTRE 
UN TERME A NOTRE

DENUMENT ARTISTIQUE
(Suite «le la ft«'rni«To pneet. 

ralliezz pa» à l’art français, c’est mon 
avis qu»’ vous aurez/, un art pauvre et 
anémique. Quant a vos nuance. tl«' 
personnalité, ne ernigne-c pa» de les 
perdn*, elle» s’accuseront à pnrpor- 
tion de v«> progrès.

Avant «I • terminer. M. Louis Tbo- 
m» a proposé «les concours de fa- 
çade pour l’embellissement «les mat­
ons «les réglements «le construction 

plus sévères. Conservez, a-t-il nj«>u- 
te, tous vos arbres, l’église qu'elie 
soit aussi un endroit où l’art abonde, 
«lue le musétî prociu inement fondé à 
Québec par le gouvernement provin­
cial trouve «les répliques dans plu­
sieurs petites villes «le la province, et 
«jue ces musées soient «le» musée»

puissance comique. I.a 
auteur G.-B. Muddcck. 
peut-être, !«• plus gros 
journée. Une piécette 
dérable est "Mii»«l your Basiness”, 
qui ne groupe que deux interprètes: 
Sam Rose et Leo Greenwood. C’est 

I une fantaisie amusante dont le suc­
cès a «té complet. Du chant, de la 
danse, de bonnes blagues fort «IrôU's, 
nous sont offerts par Liddell et G*b- 
son, «leux comiques à succès. Made­
moiselle Lippard a été dotée par le 
ciel «l’une voix agréable dont elle 
sait fa;r«‘ nun usage. Mais, pour va­
rier les plaisirs, elle joue comme en 
tremets, des pièces au saxophone, 

j Le numéro «ju’i'lle présente est très 
■ b«jn dans son genre. lren«* Chesicigh 
Jet Joe Dunley jouent une saynottc «»u 
j le flirt est à l'honneur. Cela s’intitu­
le "Après l’Orage". C’est gentil et hu- 

] moristique et surtout bien rendu. 
1 Les acrobates et é«|uilibristes se font 
‘plus rar«s, dirait-on, sur les scènes 
j de vaudeville. Marquerite et Alvu- 

TkAAIrez évoluent dans Jes airs avec une 
1H Aire Capitol | audace et une sûreté remarquables.

Rupert of lientznu” est un film qui Ls se senknt aussi a leur ais«* «lar;.' 
dépasse en Rrandeur le "Prisonnier j h’s libres espaces que s’ils étaient 
de Zonda." — Un beau succè# rem-(sur UIl t rot toi r bi**n nivelé. L«* spec- 
porté au Capitol. i taclc se termine par la product on
Four ceux «jui «»nt été témoins des t d’une t^uvclle qui s apju-lie "Daugh- 

surprenames représentations du "Fri-i *<,rs • L nistoire est
sonnier «le Zenda" et attendaient un st‘z ordinaire, mais I interprétation

Fharamond
des raseur#.

I n autre j«>ur, elle assistait à une 
ropr« sentation . en français, d« la 
Welkyrie, où Brunhilde et 
rivalisaient l’une par d«* curieuses so­
norités d’accent bourguignon et

1 :omina:i- 
engager à souscri-dations pour vous 

re généreusement.”
En eonsuLant ia liste «les a • eia 

lions faisant partie «le la l'Vderal-d 
Bieglinde i Charities. '«• profe.s-eur a dit «iue l< 

nom «le l’Université .McGill 
pas inscrit, mais c’était son

n-ncier. N\>*i «‘evon*. la s« : ouri** si 
nous somme orgueilleux «I • notre 
ville. H est .oo.ssible «l» Li faire «lis- 
paraîti'e complètement, mnis nous 
pouvons lui .••) • . «i aide Le seul re­
mède pour I .iront «•’<• -t le eoeur 
qui parle «i» « ..irité. Non «levons 
luire la guer*- • à la pauvreté, et si 
nous ne puivon- l’enrayer. nous 
pouvons «lu moins diminuer le nombre 
de s«‘• adb'-ranis.

Le eon)« rene «•!• n exprimé l’e*- 
po'r «nie tout» organisation de eh:«ii- 
ts :i Montreal devienne dans un ave­
nir raproche membre «I** la Fe«lerate«l 
Charities. I! a .souligné le fait qu’en- 
viron rent villes r,u villi.v'^i canailiens 
y avaient adhelé et s’en trouvaient 
bien.

.Souscrire ru fonds de la Fe«le- 
rnted Charities ne signifie pas, fait, 

sym- i '« marquer It* prof4’ss««ur, «un* nous 
j devons abandonne:' les autres orga- 
I nisations de eharité. Mais, ajoutr-t 
I il. nous gagneion» toutes les sociétéa 

«le leenfaisance et nous en feron# «ieo 
j me more p «le notre fédération.

M. Zéph. Hébert présidait à cette 
assemblé.'. On remarquait à sc* 
cotes : Sir Arthur Currie, sir Vin- 
eont MercdHh, Huntly R. Drum- 

i mon<L Erie McCuaig. A. D. Ander-
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par cedes de l’accent nor- «!«• l’enrégistrer. “.Vous ne 
pas fermer les yeux ei i«'s oreilles il« 
vant la pauvuté, a’est écrié le conf

l’autre 
mand.

—Pauvre Wagner, dit-elle, c’est 
pousser le nati nalisme bien loin. "11 

Kt malgré tout. Raymonde Delau- IA CHARGE DES
nois ne trouve point d’amertume à| AIlTfiPAh/ltqu? Mi: L'niiRRA 
ses propos et se montre surprise «lu.* I AUTUCAMIüNô NE hÜURRA

n y « tait *‘>n, t.eorge Lyman, J. S. Brierlc\ F 
intention, W. Beatty, G. R J T. Foster, Rrivai 
pouvonf | Fwing' W. M. Mi.kpa;rick. Andrew

îeniing.J. G. Krmp, Walter 
W. Bunting. Mol son

M-Nav

reTtains lui «'ti gardent rancune. Elle | 
j s’exprime tout d’un trait, brusque- 
, ment, comme rllp sent ou pense, in 
differente aux ménag«‘mcnts. Dr

EXCEDER CINQ TONNES

i été
la J< 

pareillement
«,'«* r'** '

battue. MM. les. ^ ........ | >«l 1 t i t i V I I 1 < I : .
»•.«.'me, elle qui donne souvent l’élan é« lievins Quintal et De-roches ont < \- 
a ;a mode. se imuiuc des gens trop | primé à b-ur t ur leurs i rétentions.

amoureus», cuqu» tte. puis jalouse, 
vioienti», « ni'in resignée et mélancoli- 
«iue. Tous !*.•# deux ont fait un couple 
remarquable. Tous le# autres artis­
tes inéri: ont «'»•# éloges. Cit4>ns sur­
tout: Mmes Rey-Duzil Démons, Thie* 
ry, et MM. J ombard, Filion, Léry. 
La mis»' en scène est très bonne 4't 
fait honneur a sou auteur.

élégant, du snobisme et «les beaux 
h ’bits. File peint leur frivolité si­
non leur sottise, surtout quand elle 
rencontre la misère sur son chemin. 
A utu- pauvresse croupissant dans Ja 
rue, elle jette toute sa monnaie, com­

prime
à savoir qu’il faut limiter a r> tonrms 
le poids de la charge, quelque soit le 
maximum alloué nu poids combiné 
du véhicule et de la charge. Cette 
proposition n’a pas eu besoin d’être 
mise aux voix. M. l’échevin San«re

formément au traité de Versàille, 
en proportion de ]a population «!,> la 
nht-natuc, mais nous avons confian­
ce que le» AHiés fari|j| 
tàcJie » a retour «b 
auront enfin”.

Dnpi«" !«• "Matin”, le mouvement 
•'< para liste sVst propagé à Tr

i« font 
sécurité

notre
qu’ils

où le.s 
d- Matt lie « 
tei.tr fans
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resistance.
de au-

OPFOSITION' ANGL.MSi;
- - > 1 || ». \ «I M .-V ’

nii* elle versera d énormes pourboires grct et son seeor.ileur, M. l’échevin 
au cocher qui, obéissant a sa consi- Bedard, l’ont agréée sur-le-champ, 
guc. ino(l,*re son cheval. Car Mme II n donc été résolu que l’article li*i 
a un ois tient ies taxis on horreur. Ils du règlement t 'uchan*. la capacité 
ealunoi» tient l«>s taxir en horreur, des véhicules de commerce se lise 

ID vont troji vite et s’écras?nt
k011*' j " Il est défendu de conduire ou de

dan» les limites de la

B: uxeües, 
»rat:sic en

22 Le 
Rhénanie

par- j comme 
1 «
conduire

mouvement sé-
a fai: son ap-

uoii rn doccupation fran-
' ■ ■ ; . 

j« u«l hui. Muem hgn-Gl.adbach.
occupation n':« pas et 

que IIiM n- - -.tel «g T:

pareil déploiement dans "Rupert of 
Hentzau”, la dernière création «iu ci- 

; m*ma, n’ont pas été désappointés. La 
! mise sur l’écran «le l’oeuvre de sir An- 
; ihony Hope, l’éminent écrivain an­
glais, est parfaite et prête aux plus 

! éblouissantes grandeurs. Cette attrac- 
J tion est la principale du programme 
-lu Capitol, cette semaine, et elle a dé­
jà fait les délices «le milliers de .spec­
tateurs.

Sir Anthony Hope, "auteur, a mis 
lans ce film toute la v e intense, tou- 

! te la p;.- mit et toute l’intrigue dont il 
était «apable, et il a fallu pour nous 
le présenter comme nous le voyons, 
dépenser «les sommes folles. Freuve, 
ce mariage royal «lu début, avec tout 
son faste, son luxe et les énormes fou­
le- qui anulaudissent les nouveaux 
époux, ("est de la richesse et «le la 
re «institution d’une époque «jui tend 
à r’éteindre.

Et toute cette histoire des affaires 
de co« ur de la belle reine Flavie est

tors
8t*7.
est excellente. Des artstes tels «juu 
Mariam Cooper, Gaston Glass et Ruth 
Clifford en font un succès.

—___ faire
f ville, un véhicule «le commerce 

COURRIER DE ayant : 1. un poids combiné (véhi-
<xT HV Ar’IMTI.ir ' tl f,i:irhr‘l » 'h* Plus de 24.000 

1 livics sur «juatr»1 roues ; ou 2. dans
aucun cas, un poids «L' plus «1» 750

au- 
où

!* sérjea>-e, ainsi 
«•ves, Erkt'Ienz,

e l.louve-

TDe notiM correteonUAr*•
St-IIyacinthc, 22 — Une retraite, 

prêchée par le Révérend Père Desjar­
dins. s.j.. recteur au Snult-au-Récol- 
.et, Montreal, vient de se terminer à 
la Maison-Mère des Révérends Frères 
du Sacré-Coeur de cette ville.

Les juvénilités nu nombre d’une 
centaine, ont suivi pieusement les ex-

Les marionnettes
de Tony Sarg

Un beau smcccs
Le théâtre des Marionnettes sem- erciccs religieux. La clôture a eu lieu 

bit* reprendre sa vogue d’autan. Relé- hier. < t elle eoïnchhiit avec la fête «!«• 
gués depuis nombre d’années a un pu- saintc-Marguerirtc-Marie. patronne tic 
blic d’enfants, les iiantins de b«»is ei la eoiv.munnutc.

La grand'mcssc a été chantée en la 
chapelle de cette institution par M. 
l’abbe Louis Dorais, le chapelain de 
cette Maison.

Le R. F. Desjardins fit le sermon 
de circonstance et parla éloquemment 
dos principales vertus pratiquées par 
la Sainte qui a tant aimé le Sacré- 
Coeur.

11 fit ressortir les avantages 4;u’il 
y avait dans les épreuves de la vie 
spirituelle.

A l’issue de l’office divin a eu lieu 
la bénédiction solennelle d’une statue

les
vie carton-pâle, les poupées artificiel 
ie.< et b-s pygmées semblent devoir re­
vivre leurs plus belles heures comnu 
ont pu s’en convaincre ceux qui ont 
assisté aux representations données à 
l’Orpheum par la "troupe” Tony Sarg. 
sous i'habile direction «!«' M. Charles 
K. Scarle. Lo public semble repremire 
goût nu théâtre miniature, par diver­
sion du vaudeville et du théâtre.

Le théâtre des Marionnettes est 
d’ailleurs naturel à l’homme car il a I

! livres par pouot de largeur du ban­
dage «le chacune «le se» roues, prise 
«éparénu'Ut, ie poids «le lu «barge ne 
devant pas excéder û tonnes”.

Quant à lu locution "véhicule de 
commerce", on convient, dans l’ar­
ticle second «lu règlement, de lui 
donner la même signifientioa que 
l’article 1.’i8S des Statuts Refondus 
de Québec, t«»! qu’ar’ondé, et on 
ajout»' «nie "la largeur dt s bandages 
«les vehiruhs de «•uinmciw est celle 
établie ou indiquée, suivant le car, 
par les fabricants, pour les fins du 
commerce”.

LE

existé dejmis la plus haute antiquité
. . . merveilleusement représentée sur l’é-! chez les Chinois et le» Egyptiens. En,.» .v.,

d enseignement et fournissent des : cran, grâce nu talent incontestable de ' France il a connu une faveur qui n’a St-Michel qui
moyens d’études à vos jeunes gens, toute une troupe d’étoiles, en tète de ' —JX-----*-------1--------      J
sait en corrigeant le désordre des la«juelle on remnr«iuo Fluine Ham-
salles d’exposition (*t en observant merstein, Claire Windsor, Hobart
une suite logique. I,<*s musées cana- Bosworth, Bryant Washburn, Bert

Lytell, Lew Cody, Marjorie Daw. Mit­
chell Lewis, «Elmo Lincoln, Irving 
Cummings ot Adolphe Menjou. C’est 
un film «lu’il serait trop long dc ra-

GOUVERNEMENT DU REICH 
NE PEUT QU’ASSISTER

i î’r'?s d'Aix- a-Ch po >, où 
j ment a pris n.ai sanc» hier.
I Le.-, «bpv'-hi «i, « •iogne portent à 

( r',‘1 , «Pic à Angiais ri? toièi ront 
i pa# -es séparatistes dans leur zône 
i «. occupation. li- ne veulent traiter 
javec d autre que . • gouvernement 
centra; «ie B-r.in.
., *1 due la proclamation

«t une i epubdqi.c Rhénane a ét» pié- 
«iptc! par Ja eraintc de» chefs s»pa- 
ratiste» que Berlin ne proclamât à 
( .» ogn» une Rhénanie autonome qui 
.«lirai, dépendu do» autorités centra­
le».

SYMPATHIES
DES VOYAGEURS

DE COMMERCE

v* I V ICK «!«' -0 III Kl «K) 
viTVIvv '.t•• 4» Itilll «le 
Dehi'‘.’i u a ni way <!•

it. mi 
U eu .«ni a a i o .«n.v l<i ,i m a .« ; t j,,;.
a. lu titn a . .tu pn,

pm A 13 jil .in, 
13 .>0 am u 1.4U uni 
I ..i v. Il 11 < t* A i J «J U..I

HOlil.l. 1 t V 
ti«4 il,‘1441 4 I--

ilo .x I I, i.A i.-N») I, I)
.v,.r, 4 ' : Uu «u min (JO 4 i w. nm a 5.05 «m
r-o- » le»» Ce lu min u«t 5 1 5 .in. A. ft J t uni
nui , o U4‘ 15 iiiin a e ft.5 . am .i «l oU pni
; r 1 V 44.>• Uu lu min Je 8.50 pin i ft 53 iiiii
CXlTN IC' 4i, lu 114111 Je 8.33 j#4i4 A l.Ui .11.1
, », i ;.4.-i tl 1414 „ 44 V u« UurUttaii* à l.vî am
De .1li>4i Irénl- » 4>i *l i—-
.SfiV.CG ue iîu III ill Je 4.2' am A O.Ooani
e'* 1* I* V ' C O (i « i'j min J o 6. .• ani <i 8.16 u m
.•Afivii.** ü»; 10 uil:i (iu s. 1.4 .4 m a u.46 pm
Service uo lu min ue > P4I4 a 4.45 pin
.Service Ue M> III • u Ja» . 40 pin .1 S 14> ani

i Jcr:iu r 11 Ullt w Uu AiUéUt'ùal-.Ni.ra
n i...4 .m.
>, i «i.a i tu:> i i 1 4 A It 1 IHIl V il.1.1;

Sir U J *tl fl \ ^ etme du .’.irci—
oc r \ i l’«* t** io iiiia Ai J 1 Kt .14.4 .» 0.46 pi.i

\'\ ICC «U* i j tiim lie u 10 am a s. 10 pu
o* i % icc lie « û • 4 It AA AJ .. .0 ,4144 a 5.UU pm
. * c r v 11 c «* uU llllél U il J u 144.1 i.uu an

Uci .»icr U ..tiWuy putià V al l.UC, .lie a
i.ui» atu.

Dr t .»• * If r% Dlr x—
ofi VlC’r * ** •lv 4 45 ani 4 <> 30 am
r>c»* v »i o un i\) lllill Uiî O.oU uni a ÿ.uu pm
ocl VU'c uo 1j iiuji U i« ft.uu pm U 1.4.) pm
ot i vue U»* dü mm tl.: 5.45 ,4,.4 «t i 4ît al.l

a #*• i mer iré&iiiw «y Uu CMiiiurvHie ^
1 u. i.i

ÜOI i- m.-l/ILK

liiens-frnnçais devraient, en outre,
comme le Louvr»*, avoir huir société 
d’amis qui, au besoin, aideraient le 
gouvernement, à les enrichir.

a été placée au centre 
guère été dénasrée par le» autre» for- du terrain de la communauté. Des 
mes de la scene. Il fut aussi fort à la chant» religieux et des hymnes oat 
mode en Italie. Les représentation» j été chanté» en l'honneur du chef «ie 
que nous offre la troupe Tony sont I la milice céleste. Cette cérémonie 
bien de nature â nous inspirer de nou- J s’est terminée par la bénédiction du 
veau le goût des Marionnettes, qui Très Saint-Sacrement à laquelle assis- 
ont de plus à Montréal, l'attrait de la tait tout le personnel dc la communau- 
nouveautc. té

(Suite de li. 1ère page' 
guerre. Nou» prévoyons des difficul­
tés, notamment dans la zone anglai­
se, à cause dc l’attitude non impar­
tiale dc» puissance» d’occupation, 
mai» la volonté «le quinze millions 
d’habitant» s'imposera.

"Matthes, Smeets et Dorten ne 
sont pa* associés à notre mouvement 
mais nou» voulons coopérer avec eux. 
Leur politique tatillonne ne peut que 
compromettre le succès de notre 
mouvement.

"Nou-. somme» prêts à executor 
nos obligations de réparations con-

Hr l.:i««*tl*' «•« \o**f-H.nu*'i—-
{4, rx ;Co île •>«/ Itiii. «i*’ 
jji.'rvivu u*’ uu min uo
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uu mu A S.On am 
vuo uni., 3.01) pm 
- uu pm il ... u pm 
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assemb:. e spéciale des mem- 
i'associaiion catholique «ies

A une 
bres de
Voyageur» «le connur e du Ca*!ada. 
cercle Ahuntsic, ten:.»* le 22 octobre 

il fut proposé et résolu unani­
mement «juc !es membre# de ce cercle 
ont appris avec un profond rcgrc’ 
la mort prématurée de leur prosiiicnt 
M. Walter-Joseph Nelson. Que le se- 
cr«‘taiie soit nutor’s à transmettre 
à la famille du défunt, les sincères 
sympathies des membres de cotte as­
sociation et que copie de ia présente 
résolution soit envoyée à la famille et 
aux journaux.

Fur ordre,
A. Roland Bock, secrétaire.
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Quatre victoires libérales
Le gouvernement Taschereau a remporté, hier, 

ouatre belles victoires.
Le verdict qui a été rendu dans les comtés où 

se tenaient les élections partielles a été favorable 
au parti libéral et ses candidats ont été élus haut 
h. main.

Ces quatre victoires indique nt bien clairement 
que nos campagnes restent fidèles au parti li­
beral et que le verdict du mois de février dernier 
nui nous enlevait 1m majorité des sièges à Mont­
real n’est rien autre chose ‘lu’une «mention locale.

Dans son ensemble, l’oeuvre du gouvernement 
libéral actuel est approuvée par la majorité de 
notre population qui aime mieux le programme 
libéral que les critiques déraisonnées des opposi- 
tionnistes.

Le verdict est décisif, concluant.
L’opposition a jeté tout ce qu'elle avait de for­

ce dans les trois comtés de Richmond, Brome et 
Yamaska et elle a été battue.

On nous objectera que dans le comté d’Yamas­
ka, la majorité n’est que de «S4 voix, mais il ne 
faut pas oublier que c’est surtout dans ce comte 
que les oppositionnistes, M. Sauvé en télé, ont li­
vré le plus fort de leur assaut.

La grosse artillerie de campagne des conser­
vateurs a envahi ce comté, mais cela n’a pas servi 
car les électeurs ont quand même placé lem con- 
f ance dans le gouvernement libéral si dignement 
présidé par l’hon. M. Taschereau.

La lutte fut également très vive dans les deux 
autres comtés où M. Sauvé avait placé des can­
didats. Les tactiques de toutes sortes ont été em­
ployées, mais l’électorat a maintenu avec fer­
meté son verdict du mois de février dernier.

Le gouvernement a donc raison d’être fier de 
ces quatre victoires qui constitue!! le témoignage 
le plus éloquent en faveur de son programme, 
l’endossement le plus irréfutable de son record 
passé qui mérite le meilleur encouragement.

Jamais la province de Québec n’a joui d’une 
prospérité aussi grande que celle dont nous béné­
ficions aujourd’hui et cela l’électorat ne pouvait 
l’oublier dans cette consultation populaire.

Du côté libéral, la lutte a été maintenue sur le 
terrain politique et i’on peut dire que c’est le 
programme du gouvernement, bien exposé et 
energiquement défendu, qui a été approuvé par 
les électeurs.

Nous devons féliciter cordialement les candi­
dats libéraux nui ont porté à la victoire notre 
étendard, tous quatre feront d’excellents dé­
putés, de bons représentants de leurs comtés res­
pectifs.

Félicitons aussi les amis de la cause libérale qui 
ont mis la main à la où te : leur collaboration 
n’aura pas peu contribué à ces victoires.

La journée d’hier comptera dans les annales 
politique do la province; et les qn/oritionnistes 
en seront quittes pour une défaite de plus.

Pour sauver la vie de nps enfants
Le gouvernement provincial vient de confier 

au service provincial d’hygiène le soin d’organi­
ser une vaste campagne antituberculeuse et 
aussi contre la mortalité infantile.

Des pamphlets, brochures, tracts, affiches, 
etc., ont été imprimés par les soins du service 
provincial d’hygiène et seront abondamment dis­
tribués a travers la province.

Le gouvernement espère de cette façon exer­
cer une très justiciouse propagande au sein de 
notre population et qu’il aidera ainsi à combat­
tre les deux fléaux qui font tant de victimes 
parmi nous.

La tuberculose et la mortalité infantile, eu ef­
fet, sont deux maux qu'il importe de combattre 
avec la plus grande énergie car il exercent dans 
notre province, comme partout ailleurs, des ra­
vages importants.

Le gouvernement provincial n’a pas voulu 
permettre une plus grande expansion de ces 
deux maux et il prend des mesures rigoureuses 
pour enrayer le mal dont nous souffrons.

Cette campagne antituberculeu-ie et contre !«i 
mortalité infantile devrait donner les meilleurs 
résultats.

Le gouvernement n épurgn ■ rien pour faire l'é­
ducation du peuple sous ce rapport; les pam­
phlets, tract-, brochures e* affiches qu’il vient 
de faire imprimer et qu'il db.ribir*ra dans tous 
les milieux serviront cfficatemsnt à l’éducation 
du peuple.

Pour conserver grande et forte notre race, 11 
importe de sauver la vie des enf'.nts qui seront 
nos hommes et nos femmes de demain. C’est la 
surtout que doivent porter l’effort -i nous vou­
lons atteindre les résultats qu • l'< n attend.

Le mal eM grand chez les enfants, plus que 
chez les adultes où le gouvern ment a « gaiement 
entrepris une vigoureuse campagne, venant en 
aide à d«*s institutions religieuse.*, qui se dévouent 
à la guérison des tul>erculeux et aidant au. -i a 
la construction d’hôpitaux.

Comme on le voit, les autorités provinciales ne 
négligent rien pour assurer Ier, meilcures con­
ditions hygiéniques dans notre provinc?» et nous 
devons le remercier chaleureusement de s«qi ac­
tion qui contribuera puissamment a notre dévo- 
lepp» m *nt.

Il ne reste plus muiu liant «|u’i. la popu.al on 
surtout nos meres, <««* bien su .re les conseils 
qui sont distribués per le gouveimement. C’est 
de cette façon seulement qu’on obtiendra l«* suc­
cès que désirent le gouvernement dans cette im- 
nortsnte —
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L’ART DE VIEILLIR
I ni* pas* <** Séverine

bètie humain meurt «leux fois, on

Un exemple frappant «U* l’influence conaidé-j 
râble qu’exerce (’Organisation internationale du,
Travail en ce qui concerne l’amélioration» des
conditions des travailleurs est fourni par les rè- i l u dit très souvent ; l’homme, dans! 
gnements relatifs aux fabriques que vient d’éta- SH force. H f^mme. dans sa beauté, i
blir le ministre de l’Agriculture et du Commerce! h homme a mag:né , expenetue j 

.... . ’ pour »upp!tfer ù la forrr. garder un !
en K- line. ... ... ! I’” f‘ soc*«'. une puissance accrut de ! Ment* vient de se tenir à Copenha

A 1 époque où tut instituée 1 Organisation inter• j Nestor Mentor ont la valeur >rue. Le» doléxations U** piu-* impor-
nationale du Travail, on espérait que ses travaux I du symbole. I.< Mmi le Sape, et do- 
donneraient des résultats particulièrement bien- in‘n*»t .-oii e conseil, suit > pupille.
faisants dans les pay* relativement peu avancés Ki ^ UMnoignag* < de wn. ration

‘ sont prodigués *

U PROHIBITION
EN EUROPE?

Un congre» de buveur* d’eau

I).* M. Clément Vautel. dan* le 
‘•Journal’* :

Un congrès international d’absti-

leur
sage

monnaie de 
on sait avec quelle denin-sous le rapport de la législation des fabriques.

LY'xpéricnce montre que cet espoir était pleine­
ment justifié : de grands progrès ont été réali­
sés au Japon et dans l’Indo, et la ( bine annonce 
la promulgation d’une série de règlements sur le 
travail dans les fabriques.

La Conl’éreiue de Washington, en 1910. avait 
nommé une commission chargée d’examiner la 
question de l’application de la convention relati­
ve aux heures de travail dans certains pays, en 
raison de conditions spéciales, telles que les 
conditions climatériques, le développement in­
complet de l’organisation industrielle, etc... né­
cessitaient un traitement spécial. Cette commis­
sion formula un certain nombre de recomman­
dations relatives à la Chine. Le Gouvernement 
chinois vient de faire porter effet à ces recom- survivance intellectuelle, doit sen 
mandations en promulguant par décret prési- reporte:1 toujours aux opinion*que au 
dent ici. en date du 29 mars 192.*î, des règlements 
provisoires sur le travail dans les fabriques. Voi­
ci quelles sont les dispositions principales de cos|rjyre ivpoqu». eue lui, généreusement, 
règlements, qui ont été communiqués récem-1 voulait pousser <it* ravaut.

tuotex représentaient lu Suède, !a 
Norvège, lu Finlande... et la Fran j 
ce.

Un grand banquet a u-uni les con-J 
greesistex .t l’Hôtel de ville. Ban-,

voiture Achille envoie promener l»*!-i quet sec, naturellement... Les Fran-1 
cêtre et comment Télémaque, fils d’U- 
lys**, échappe à l’immortel raseur.

Val.es disait de la jeunesse qu’elle 
n'était pas une vertu, mais un âge.Il 
en est d«* même pour la vieillesse.Küe 
n'est qu’une étape de la vie ; odieuse la carafe, 
si elle s’entête à encombrer ies ave­
nues, à retenir entre se- main* dé­
charnées les rênes des chevaux frin-

Cai* étaient a-sis, à la môme table 
que les Allemands: réconciliés dans 
l’amour du bouillon de grenouilles, 
les renégats du vin et de !a bière de 
Munich se passaient fraternellement

Jusque-là. rien à dire: ces gens 
paraissent même plus à plaindre qu’à 
blâmer. . . Mais, soudain, un congres- 

gants, a guider vers l’avenir, tandis 1 si.ste se lève et prononce un farouche
qu’elle appartient toute au passé.

Charles Canquoy, dans son “Hym­
ne aux vieillards’’, qui a la force d’un 
pamphlet et l-i valeur u’un témoi­
gnage historique, a bien dit cela.

L'homme, quelle que puisse être sa

réquisitoire contre le vin.
Qui parle ainsi, au milieu d’ap­

plaudissements frénétiques?
Un Français: le docteur Legrain. 
Oui, un Français, ose. à l’étran­

ger, devant des étrangers, faire le 
procès d’un de nos produits nationaux 
je dirai même du plus national (avec 

trentaine professait en\eis le.-. ie\e- ja Iy,ülje) it, vaudeville et le roman)
nnnts des lointaines génération» qui 
ui barraient lu route et tiraient en ar-

nient au Bureau international du Travail.
Le nombre des heures de travail, dans les fa­

briques employant plus de iOO personnes, est li­
mité à 10 par jour pour les adultes et à 8 par 
jour pour les travailleurs âgés de moins «le 17 
ans.

11 est prévu des périodes de repos d’au moins 
deux jours par mois pour les adultes et d’au 
moins trois jours par mois pour les jeunes gens

Pes peuples en sont morts, d'être 
ainsi tiraillés de hue à ilia.

Savoir vieillir, au masculin, pour 
les heureux que n'assujettit pas le 
souci du pain quotidien, c’est i.c jeter 
à temps le regard circulaire qui eons- 
tr.te, dans sa •“classe’', les amoindris­
sement.*», les déchéance» ; c'est de ne 
pas ..voir la vanité d’être toujours

*7 de nos clients ont profité de 
1 ^ ^ noire offre d’acheter leur vieux 

poêle à gaz et réchauffeur d’eau au gaz, et 
ils ont acheté des poêles à gaz et des ré­
chauffeurs d’eau Lion REGENT neufs, et 
ils bénéficient mairttenant de leurs avanta­
ges. Pourquoi ne faites-vous pas de même ? 
Nous pouvons retirer cette offre d’une 
journée à l’autre, car le nombre des poêles 
et réchauffeurs est restreint, à ces condi­
tions.

I^es réchauffeurs Lieon et les poêes à gaz 
REGENT sont approuvés, unifiés et ga-s 
rantis.

LIGHT, HEAT &< POWER « CONS.
Idifât* F*«**r. I». ra* Cratf .Oaart. atel«.4M».

!•» rua* Ma-Oalharfn* •« é* !ai
4M ru# Sla.OolhcrlN* R#*, pria lat MM.

117» rua 8t*.i tlharl** Rtl. P»U Laaall*. Laaalla 1»M.
1M7 Ar«aua FaplUMU, pria Mant-Eafal. BWLaul* PM».
«4» ru# Baiaf-Otnl*. pria Duluth. Bt-Laul* TPT».

IMS **# »a l*ara. pria Laurltr. Bt-LaaU Tl»».
MIS raa Bbarfcraak* Oaaat, N.-D.-G. -Malvaaa IM.

l’exception ; c’est d’aider «le toutes ses ; .

de nos produits!
Mais ce n’est pas tout: il y a mê­

me mieux. A la table d’honneur de ce 
banquet sec, c’est-à-dire antifrançais, 
était assis le représentant de la Fran­
ce, M. d«* Fontenay. Que faisait-il là?

Et M. de Fontenay, qui aurait dû 
envoyer sa carafe d'eau à la tète de 
ce funeste orateur, n’a pas bronché.

M. de Fontenay aurait même ap­
plaudi !

Le lecteur qui m'adresse la rela- ! 
tion de ces douloureux événements a-

, forces les cadets qui surviennent , 
âgés de moins de 17 ans et pour les ouvrières L.est di, rÿfugier ses loisirs dans la
âgés de moins de 18 ans. ! compagnie des livres, des pensera

Il est interdit d’employer des garçons de moins 1 hautains, dans la société de la nature,
de 10 ans et des filles de moins de 12 ans. bclio méni* cn hiver parce qu’elle n’y

pi*élcnd point au charme «les autresLes ouvrières ont droit â des périodes de re­
pos de 3 semaines avant et après l’accouchement.

11 est interdit d’employer au travail de nuit 
des jeunes gens âgés de moins de 17 ans et des 
femmes âgées de moins de 18 ans.

Il est prévu des périodes de repos d’au moins 
une heure par jour.

Les heures supplémentaires seront rémunérées 
d’après un tarif plus élevé que le tarif normal.

Les employeurs sont tenus de soumettre aux 
autorités administratives les reglements concer­
nant les indemnités, les allocations, les retraites,

Baisons, parce que sa docilité farouche 
aux lois immortelles à la grandeur 
d'une abdication !

Au féminin, c'est plus terrible, en 
raison même du degré des faveurs re-

; joute que je trouverai les plu.? horri­
bles détails dans le “Politiken’’, le 
“Berlinske Tidende" et autres jour­
naux danois.

Mais il suffit et sans doute serez- 
vous de mon avi.--. Une enquête ri- 
çoureuee /impose. . .

Et Clément Vautel demande que 
des sanctions sévères soient prises. 
II ne réclame pas moins qu? la ré­
union de la Haute-Cour.

tion. de pouvoir, de tous ces pauvres 
hochets si infimes à l’égard du plus 
profond des sentiments.

“Etre — ou ne pas être?”, fhterro- 
ge Ilamlct soupesant le crâne d'Yo- 
rick, dans le cimetière d’Elseneur.

“Etre aimée” — ou ne l'être plus?” 
soupire la femme tendue vers la glace 
où se reflètent les imperceptibles in-Ces règlements s’appliquent non seulement aux 

fabriques chinoises, mais aussi aux fabriques ! dices par où l’automne s'arrache tout 
étrangères établies sur le L'rritoire chinois, sans! à fait à l'été, 
égard au nombre des tra.ailleurs, dans lesquelles i !‘es étrangers, quelque temps, peu
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existent des conditions mettant en danger la vie vent ne les pas surprendre. Qu'impor-
. , . te! Le ver est dans le fruit: la certitu­

des 11 a\ailleurs, ou de .natiuc a nulle a leurj^c (|ans son coeur. Tout son effort.
S‘ nté. maintenant, va être conccntn* à “lut-

Ces règlements ont éL appliqués titre pro- ter”, comme elles disent, à tâcher que 
visoire en attendant l'approbation par le parle-j certitude affreuse ne puisse leur 
ment d’un projet de loi, visant la protection desi apr’anu:r'’1'lims ^ aulr^8 >'eux- 
travailleurs, qu. est actuellement a l etude. . .mltM Ké„„. 5-imi,M„0lU ,oaI„

I les privations; s'exposeront à tous les 
‘ risques; *e soumettront, au besoin, à

de veritable» supplices. J'exagère? 
suivi
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Tél. Kat Itftd. — 080 Salnt-Deaie

TEL*. LA SAULE 12*1

Dr HECTOR JULIEN
Chirurgien
DENTISTE

1299, rue Ste-Cathcrine Est.

Beaulieu, Gouin, Maiin et "
Avocat.», Montreal Trust, U l'iaoe 
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O. Marin, CR.; E.-M. Gouin, L.L. D.;
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“Le Roman des Quatre" 
par Paul Bourget, Gérard d'Houville

Henri Duvernois et Pierre Benoit

Le titre de ce roman, “Le Roman 
des Quatre” révèle assez que les au­
teurs, — Paul Bourget, Gérard d’Hou- 
ville, Henri Duvernois et Pierre Be­
noit, — se sont plus autant à leur 
collaboration qu'à leur sujet.

Le sujet pourtant est beau.
Le grand et illustre peintre Antoi­

ne Barge, qui avait adore sa femme 
sans se soucier beaucoup d’elle, a sou­
dain découvert qu’elle le trahissait 'lui ser**t cunpux» dit la pre a.e en 
avec un ami: il a tué les deux copa-i une formule qui rappelle beaucoup la 
avec un ami: il a tue les deux coupa- pensée et le vocabulaire de M. Paul

les autres, la plus sévère réserve. “Ce

M. Patcnaude est content

blés et ne s’est pas tué lui-mème parce 
qu'il avait une petite fille Micheline. 
C’est .Micheline qui, lorsqu’elle a vingt 
ans. devient le centre du drame. Elle J

Bourget, ce s-erait de montrer les ré 
actions d’un fait sur des personna­
ges aussi divers que nous voilà.”

Joli roman, et document littéraire
ignore, en effet, comment sa mère i de premier ordre.
est morte et pourquoi son pere a ve-1 

l'agonie de I <-'U loin d’elTc; son éducation ayant 
été confiée à une tante, soeur de son 
'lève, Mme Huvclot. Micheline a deux

(Le Gaulois).

cousins, un du côté paternel, Lucien MEMOIRES
Le* indiscretion* de lady Paget

r, ^ i -t - • * - /-\ xi ,,i • Aucunement. J aiDe tous les oppositionnistes a Quebec. I non.
_r • , ,, trois beautés célébrés — une agonieM. Patcnaude doit sans doute être le plus satis- quj durs et d,„, ,,,, mi.
lait. j lieux trè*. différents; une femme écri-,

C’est lui cil el fet «lui avait laissé entendre que vain de réel talent, une princesse uu-j Uuvelot. av*c lequel elle a été élevée,
les conservateurs ne se souciaient pas de rempor-j thentique. une mondaine. , nui i'aimc et qu’elle n amie point, un ^ -----------
tp*- lu vii-tniro H-.n* Miu-rn rlo< n*i-i1n« i-omtiW oil' I*a ‘Ornière >*ule est vivante; je ! de c,)^' maternel, Bernard Souchet. I j.;p0U;j0 ,i’Un ambassadeur britanni-
tu la \ il t oi 1 (. dans auct les quatl c mt . ,.ai (|(1 vue dellx autre,, ! qu’elle ne connaissait point et qu elle ,(lUP célèbre et qui vécut tout près de
des élections partielles ont été tenues hier. préférèrent mourir que de cap tuler. ' aimo qu'elle le rencontre. C’est un j l’intimité de 1» plupart de» ?our» cu­

ll aura été servi à souhait .- les conservateurs E!les expirèrent sous des cheveux ; ™chant hasard fiu«. dan* un bal de ' ropemincs^hidy^
n’ont pu prendre aucun (Il ces comtés. blonds (l’enfanl ou Hile de eorbeau, j icuneà s’a P»’°'0tiué cette rencon-I ^ cours> et 0i]e ies pub ie présente-

tre de Micheline et de Bernard Sou-; mpnt j.ondres.
ch«*l : une Montaigu et un Lapnlet !... j j| np point, dans ses écrits.

Un autre méchant hasard fait dé- de grant!? secrets politiques. Cela,

U N K SESSION 
de la «our du Uaae 

du Roi
ayant juridiction cn- 
mini-Uc. dan» et pour 
le district de Mont­
real. se tiendra au pa­
lais de Justice, en lu 

Cité de Montréal, vendredi, deuxième 
Jour do novembre prochain, A dix heu­
res du malt n.

En cona4(|uence. Je donna avis public 
,\ tous ceux qui auront A poursuivre 
aucune personne maintenant détenue 
dans la prison commune de co dis- 

I triet nt A toutes tes autres peraonne < 
qu'elles y soient présentes, 

î Je donne avis aussi A tous les Ju- 
i pes de paix, coroners et agents de la 
; nais pour le district susdit, nu’tls aient 
1 .1 s'y trouver avec tous les record.», 
I le shiîrlf. L».-J. Lemieux.
' .Montréal, 13 octobre 1923, bureau du 
' ihCrlf. 1*1-11

Les électeurs de Drôme, Richmond. Yamaakii fardée» comme Jézabel, a soixante-
et l’Abitibi ont compris avec M. Patcnaude qu’il ,lix lf‘ cor*ct- con'mc uno

, . . ., , ... armure encore a portée «le la main,valait mieux continuer avec le gouvernement h- , ... , ,■ Les blâmer ? Je n en ni jamais c:i
b*tu! actuel qui oltiuil p:U.-> «.c galant.e que les jp curage. Mais je les ai plaintes,
promesses oppositionnistes, promesses diverses très sincèrement. Mais j'ai souffert
suivant qu’elles étaient faites à la campagne ou a surtout, dan? mon amit'é pour leurs .M‘s: n'n 1 ,i!0n P01"0 a tUfc sa ,m‘rc- 
Il ville [qualités réelle», «les ironie» qu'elles jcoUP ‘i0 c<*ne révélation, elle

I sf’aKivVil rAunc » 14» >• r» nilP

«auvrir à Micheline, dan» un gre­
nier, les journaux où sc trouvent 
rapportes le* débat» «lu procè» d?

• * a# #. * 1 >ou avaient du naasat^o i \oil q aDOFii QansLeu importe «pie nous gagnions, disait en subs- ‘. ,1 " ^ !riicSa*-in de -a mère
ance M. i atenaude : il est salisiait vraiment... tP„; rojrinil.r(t np Comprenaient-e!b.s | voilée et indignée. Maislune

er les électeurs le sf.nl encore filas.

( ne t:V.*he ardue
Dans la tonference qu i! donnait, samedi fier 

i.ier pu Club «if Réforme, l’hon L. AL Alacdonaid

•optant la beauté de l’heure sonnée ? 
« Se défendre ? Oui, certes, tant qu’on 

ie peut, ne fut-ce que pour ne pas of- 
'rir à autrui un spectacle trop affli- 

parlait «!«• la tâche diiiieilc que doit assumer le "cam. li ster complet; faire valoir 
gouvernement Ki:;g. a (Mawa.

Jamais gouvernement canadien n’a eu à ac- 
complii; urnj Laclie mbh.bie et il faut le féliciter 
chaleureusement du u«e«*s «ui il obtient dans son 
labeur de chaque jour. Lràce a son travail, le 
pays peut remarquer un picmpt retour â la 
prospérité d’autrefoir.

ne voit d’abord dans son père que 
Elle est ré- 

iis elle est olle-
point ? Quelle aberiation aveug.e j m<-‘rne engager dan.» un? aventure 
donc ee» femmes (|ui furent si belles, 18*fntiaientale où le oousin Bernard 

t et qui le pourraient demeurer en ac-j Bouchet n’ert pas sans lui inspirei
de Fanxiété. Elle pressent la jalou- 
-ie, la souffrunce, — tout ce «|ui,

c’est l'affaire des homme* d'Etat.
Mais on y trouvj des détails inat­

tendu» sur la vie des personnage» 
princiers que connut lady I nget

Deux impératrice» ont surtout 
étonné «‘otte dame : la mere de Guil­
laume II, et l'imperat•ice Elisabeth 
d'Autriche, épouse fie Frar.çoi»-Jo- 
seph.

Celle-ci, qu’on dihai «l'une beauté 
impeccable et d’une admirable bonté, 
avait de grand» pieds et de grosses 
mans, et d’assez vilaine» dent* ; et 
lady Paget ajout? qu’au moral elle

AVIS
Al X l-’A MHl«'A MTS I)K VERRE RT 

A 1 TUES IVri:ilE.SSE.S
I,i»s (U-f«»p!••iirs ilu br-v<>i canadien No 

3 ! i1.’.’SA aeeordé le 12 avril 1921 A Henr . 
Cotton Dauben.sperk, Dlackheath. S. 7-; 
:t Kont, Aniflelerre et Samuel Eate 
WimliT. <l< f’Iileago, III. K V. d'A. pou;- 
aineiiuratinna aux appareils A moular I»* 
verre, «ont prêts A accorder des permis 
pour l'iiMage de la dite invention bre­
vet <'•»• ou il vendre une partie ou tou 
leurs intérêt» dans le brevet.

Les demandes devront ètra adres­
sées à

OWEN N. K VA NS 
Solliciteur de brevat*. atr 

12* ru*» Hleury,

MONNAIE DE SINGE

l.
Oeuvre à encourager

belle kermesse de l’hôpital Notre-Lame se

l'i litre !•■ ruim .s, relie.» qui ont enco­
re qucl«|'.ie !v|;0 ; la main fine, le pied 
canibré, e regard aiiim....

Mi .vun» excès.E;, des qu'on n’est 
t u-» une personne “encore jeune”, a •• 
cf.itc fiêire une aïeuie ; ur," ateulc 
p .-.-occ, q .’t r,l a »cs pe'-.t-ei.f'int» et 
pa- âge voloiitiars cur.» jeux.

f’virquoi .es quinquagénaires en ro­
bes courte» •*'. bo;t->s haute.», ie» mo- 
(ieiet d’Abe Faivre dont !e grotesque 
d'horde -ur tout notre sexe, ne pren- 
«ent-iî'e:. pas cor.** '-. e les aussi «à* 
enseignement des inrdi*ts ?

I e : magni/:que, dan* son cadre

Sait-on d’où vient cette expression, 
:-:e distinguait per un firoce égoïsme. ! fort courante ?

L’est au point d«* vue gast onomi-j Elle trouve sou origine dan; un dit 
jadis, a pu torturer son pauvre pèrrjipje que i'ex-ambasaadricc a noté le* .de saint l.ouis, édit proscrivant que 
, usqu'nu crime. Et puis, rot homme particularité» de l'impérutrice Frédé-! “tout marchand porteur de singe de

. ' . , . ..7 • ......... itic : a un bon petit lever, la mere du 'Tait paver quatre denier.» a l’entrér
pas-jonne, n e> t e pas a " ' .'futur 'fuisor abs«»rbait quidque-. dou-1 de Pari», »ou» le Petit-Châtelet,
liste soumis aux loi» particulières dujzajnec d'huitres.arrosée* de Porto; et, > Et l’édit ajoutait :
génie? Le jou.ie coeur do Micheline, ain-i lestée, elle olbiit faire une pio-î * Si le singe appartient à un jon-
r.vee l'amour et la pitié, s’initie à ! roenade. emportant sept opu<’3 durs. ; gleur, celui-ci, en le faisant danser ou
... . i qu'elle consommait avant «le rentrer I jouer devant le péager, sera quitte «lu1 indulgence. Elle se sent enver.» »on,^ p|(,ail péage.”

un devoir nouveau de protêt -[pere
tion. <1" tutelle presque maternelle, i 
Une telle mansuétude aura ia ré-j 
compense, pui sque lu vie pardonne | 
n ceux qui lui pardonnent: Mi^heli-' 
ne finira bien par épouser celui des 
deux cousins qu'elle aime.

Dans un avant propos désinvolte où 
s* rappelé le souvenir de La Croix de 

Üt.uy «Mme de G rardin, Théophile 
Gaul er, Juie.-i Sandeau et Méry), 'es 
ii»iu .< cxp!i<|uent qu’il» s? sont ef-

Ces potin.» t'oni grand bruit à Lon-S E '•’est ainsi que naquh l'expre*- 
es et a 15e-un. sion : payer e; monnaie de singe.

et qui le mérite iîiig. nv n'.

terminera merer- iii soir proi bain, .. l'arsenal (iu
l.o» Régiment, HAenue (1«'.< I ills, ) ^(. pourpre et «l’or ! I.cs nob’es roses

(y.li* tous l>rol l’en «.'•3 «Irlll. Ts ..ours «le (ette . '}::<live* * i ff : uiiler.t comme -•* (le- j fore.» do conserv r a leur teiiiativo
i’ète «!«• charité |)f:ur ap]iO: IPI’ leur aide poCUniairCj '.ouvrait ia ceinture des Grâci S ; io- Lni , tc c fie faiPais'e. Cette désin- 
à l’une «le n«>s institutions qui «‘ti a le p us besoin] h rêtulter» s’obstinent b j voltur* »•« cotto fantnisio ajoutent un

demeurer en plsec, -'y rouillant, y de- ! attrait et un intérêt tout particulier 
viennent affroix et répugnant». Il j a crtt.. .ortP “morceaux choisi»”, 
f .ut le-, abattre au pacage, d un coup I ,,|j apparaissent, comme en raccourci,( 
ri - baguette ; i.» -ont ,e u - honneur ; loutt>H |t.H (juaiite» des coliaborataur»: 1
tiu parterre ! ' on ,|ira t que chacun a tinté de faire}

’* " ’ ’ p-««•te», tii.oi. j .,on propre “à la manière de'.!
r ml -» .« u - f u. . s p.».. <i .1 ut o u j j charmai, pour les lecteurs : com-j

•.«• ee ‘mm m tract if et précieux pour

Kn Aliemaffîie
Los Aüomau !- «L !a Ruénanie vi'»r?n« nt «b- s»* 

vpn!'••«• ou Ro.t i • -« ^ ».:! coi » u..ut i'éjJU- 
bl.‘qu«* ükU ptnhar.tf

L’est le premier r • i T.tt qu’obt;« nt l.« jailitique 
néfaste poursuivie juu b* trouvernernent alletuaiid tr n - g- 
depuis quelques années H «jui v»ro\o«|ue virtuelle-1 °

nt i» faillit“ de l’A" mK*rne.

t* .grtuMon env 
j * , p : *

i ! le. •. , i,.i ' u? qui 1* 
i ntuuvants «»• t; jc viendtu

a n..turf 
p.,r hv nice.

toron ' \i | >» historien.' de la littérature Le 
i n ai. e t rature lenient conn.o.é t*a« 
lettre!*, afin

vuetn/, ni'
que le» cullaboruteura 

their soeuir i puiseont plu» aisément collaborer en;
Jicctunt eux-mèmea, et il nembie bien! 

Sêverhie. qu’ils se soient imposé, les uns envers

La Mère et son îjébé sont
Soulagée de P Eczéma

Mme Peter A. Palmer, de Sait lUirn, 
Sar.k., écrit:

“L'Onguent du Dr Chase m’a complète­
ment soulagée le ’et des hêTr»or' 
t'oTdes. J’ai rirsbi p»iq i. >é cet onguent pour 
'•ton «*ui r-ou fi rail «J«' J’écréma. .Stule- 
ir.ent quelques sppli.’avions neces-
aaires dans »■>»: ''ns. I /OrqTuert du I *r t'hase 
•Ta valu une centuin** *le dollars car 
: ant -de ITmplote! ’ai dépensé plus oue 
i^ln en traitement* jeu efAcarrs par les 
médecins. Nous avons employé les
a u 'Vf * romMfs du I v • ùh*. la Mourritun- 
four ivs rrfs m’ay. *v remise er santv 
après avoir souifrrt i: ■ p’a.e maladie ne.' 
'eus1 lors ue j’étni.* jrum* fîl'.e ”

L’ONGUENT DU DK. CHASE
eOc ta boite, c b et loua le* marchands, nu «1 Ldmcnsou.

Prit*-* JL Co. ! fd , Toronto. 10

tîM-WII
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LE DEFENDEUR 
ETAIT COUPABLE 

DE NEGLIGENCE

5 ,
commffesaire de lu 

pour le dÎMi'k'l de
.logement hier rondamnant la ville de 1** commlaaiona Huxquelle» le défen-^pour être nommé 

■ .lontrea. .i p.ivo • la somme de $1 «mi.i di h pourrait êVttlr droit plut tArd sur Coui Supérieur* puui •• uiairwi oe
ï 1 ('lermont, veuve de les '. ertes d'a Jtomobilea possibles et ' Moi.tréal ; aevordee.

.oo,.< .Sanson'tier qui, pendant «jua-!‘lli’*l lui était dil là-dessus une somme (Jeo. l'oulo» v.s M J. Meror.i. M«>. j
u»i/e ans, avait été u l'emploi du dé* i de ce qui laissait une balance de i tion ou défendeur pour délai n : j:c- v

I I I» 1114* Il I #1 ^ . à . _ .it I • â . I I a . I t 1 1 É % • . • .

ANNA PAVLOWA

pu i lenient 
réal d s incendies de Mont-

>1 me Sanacartiar, en •( n nom et 
en celui de .»<•* enfant», réclamait le

H présentait une requit* ci- 
vile au lieu d’une opposi-

$110 en faveur de la demanderease. ! cordé*, 8 Jours de délai, dépens à 1 L'.mm.nu dan..u». ruM. donne uao 
l. action em maintenue pour ce , suivre — Ju<?e Coderre.

montant tie $110. I.ei intérêts conip 
tent à Hartii de lu date de la sifinifi 
cation, le 11 niai 102:].

tien à jugement

JELA1S ECOULES

.Sanscartier »’avaient pas droit u 

.assurance, soumettant que ce tier- 
nier, ;.u iieu de faire partie «lu ser­
vice (!*..> Incendies, n’etait qu’un >ini- 

• i -I . ' ■ ' ouvrier !uns une tics usines de
Les delais ne permettaient ’a ,viil,‘

p.'oycs du servlci* des ncendio». La FTWC I CTTDIi Hlï 
.•.lie p..t du,- qUc lv- heritier- tie. UllLi LU 1 11\1L 1/U

BARREAU DE PAKIS 
AUJUGESURVEYER

plus une opposition a 
jugement

Hiram Walker, Sor, Limited, y s 
Chapman Dart. Limited. Kequéte de 
a «léfendereaae pour capter saisie ; 

requête maintenue et s.-n-i.» ,:t«.Née. 
avec dépens.

Hume Marguerite Lspointe v* J 
O. Shaughncs.iy. JuArcment m*- 

vaut rapport du pntticien.
dos. Bonhomme, Limitée, vs dos.

1 haput et A. uzê, niis-en-cause.
Oélibère, raye Juge Coderre.

K. He«s vs K. A. Hcrtmid. Mo­
tion du défendeur pour délnils

belle repri ^eotatiou, bier soir. — 
Ci» corp» c't bullet tr«k imposant.
Madame Anna lavlowa. la célébra 

I danseuse russe. :» qi&UAtuié, hier soir, 
sa semaine «te . ;»ii sentations à Mont­
real. Mlle ait’iaii un tbeutre Saint- 
Déni- un très imposant auditoire qui 
ne lui a pus aïonajfe, a elle et a ses 
artiste», je* j>lus , nihouaiustes ap- 
piaudissonicr;.. U faut dire aussi 

: qu'il- etaion* -<mp ement méntei, car 
cette premiere representation a etc 

i un grand succès artistique.

SUCCES SANS PRECEDENT DE 
CETTE CHORALE AUX ETATS-UNIS

Le choeur de U Chapelle Sixtine remporte actuellement 
aux Etats-Unis un très beau succès. — Les musiciens 
excellent dans l’art de donner une âme aux textes la­
tins. — Le 2 novembre, à Téglise Notre-Dame. — A 
Boston, tous les billets se sont vendus deux semaines* 
à l’avance.

La preuve (.émoiitra, cependant, ^ .............
aux ré-. 1stiv.1 de rhotll^ie‘villt"conl-. Autre lettre faisant l'éloge vrt^V* diïl1 î -ü'/1, *uu ! avec -es pn'.i (phux üku** *qüV Iloûà rlingé pur Mgr Relia, remporte »utuMadame l'a-’lowa nous est revenue ^ boeur de ta i bape.le Sixiine,

Dans une cause dt 
and Supply Company, l.imiud, contre 
l'elix l'erree.ult, en i our Supérieure

me cnil loyé ,:u service des incendies 
. * - du** quoiqu'on l'employait souvent
■.egarv Auio u faire autres clu>.-»*s, t»! <|ue le fer* 

ruge des chevaux, il était allé très 
souvent aux pompier.- et avait servi

de la réception aux délé­
gués français

AIMABLE INVITATION

II. J. Fitzgerald vi

1 honorable juge D»mie-< a renvoyé comme pompie*. C’est pour ces drr
une ruiuete civile du defendeur, qui nière* raison; que le juge Maclenuan — —

faveur de la Lhmoraole juge Surveyerdemandait rannuluiion d'un juge- a rendu jugeaient en
demandero' 
de la ville.

• aeut rendu contre lui, d'a'.ord, parce demanderés'*-, renvoyant le'plaidoyer commun ,Vue 'uiu Trtre qùe'vieTu
I* Il l A I* ' t i f * ■ • k i » . . . ... I < ! • • 1 u i 1 I /x l' * . . ... •

lavions l’oeca-on d'applaudir il y u j ellement un succès sans precedent 
Jo-ion .h. „ V . -.Kya1' ’ j-leux ans. au niéim endroit. Nous| **ux EtaU-Unis. Le premier concertdt’q'ii’s ■ m^fn lïv- ï® a <]<*-' «vous revu l’t iegant Laurent Movi-!‘1“ donnait au Symphony Hall u
-.livre ’ TulîVn!]^' dépen" a Koff et la graceuse et jolie Madame H^'ton a soulevé ! enthousiasme de 

H* Ma»k- vs M H^ Vfv i : Dutsova. les deux principaux artistes j l*‘S auditeurs.
' ‘ ,n** «Je la troupe Lavlowa; tous deux ont j lai tournée du choeur sacre aux

bien rehausse de leur talent cette re ' Ktats-Cnis s'effectue sous le putrona- 
presciitutiou intéressante. ge île Leurs Kminences les cardinaux

qui* le défendeur aurait ou pioceder 
par opposition à jugement au heu d. . 
presenter une requête civ; , et en­
suite, parce que la ncg'igencc ou !<• ! 
défaut du détendeur ne -e pourvoir: 
contre un jugement pur oppo-.ition a 
jugement uans le dti-lui légal, «iaus le; 
cas ou 1 opposititm à jugement csi. ie 
ivmède, in» peuvent donner ouver­
ture à la requête civile.

Le 20 decent h; c 1922, jugement 
avait etc rendu contre )»• détendeur 
je condamnant à payer a la deman­
deresse la somme Ue $6U5.bO. C'est ; 
ce jugement que le défendeur voulait 
laiie . nnuler. 11 allégua, a l’appui , 
oe ;-a requête cvile, tjue k jugement ! 
avait ete obtenu par dol et par 
fraude, expliquant tpie lu demande- 
u-ses s’était entendue avec lui pour

LE MANDAI 
N’ETAIT ‘,»<i 

_ _ EXCLUSIf
L’agent, qui n'avait pas ven­

du la propriété, voulait la
commission

ACTION RENVOYEE

vs M. fî Myet son .1ns- 
» r:ption en droit du défendeur ; main­
tenue et act ou J i demandeur r*n- 

nous'vovée avec dépens, 
dej L. E. Bernavtl w H B. Mil.er et

envoyer M. Albert Salle, au Dame Sarah Levy. ODDOs&nte M,,. i i» ___.• , . . , - ;
: nom »lu Barreau de Paris, pour ! tien du demandeur d-'strsvant ttû>ii- • j a nUMl, remarque dans i Mgr Huyco, archuveqtie de New-^ ork

l'Association du Barreau | rejet de i’opposition ; mok.m al-.-or. ' -U‘mirab-‘‘' UnStf du ( y,'FUe'Sa,nt‘; Ct M>f,‘ Muilllu l,e ‘s»!' Francisco.

lui
Madame Pavluv a reste aiis.-i .-ou- 

ple, ans i gra» i»-usc qu'autrefois. O .
OVonnell, tl»* Boston »'t Dougherty 
d»* Philadelphie, de leurs (ira ntl eu rs

--------- .»»cc ntt p» » ,. •
suspendre toutes le:» proc-tdurei et JJiUkS ('6 PUS, St* III 1 agent il 111
que jamais il n’avait ro»ju un avis: ]](;* l’aehoteilP M droit il’ôl »•<» 
lut disant do produire un- comparu «U-iiLUHU a III Oïl il LUC

remercier
canadien »iu chaud accueil fait aux 
délègues français lors de leur ve- 

| nue au coiigr. s de l’association du 
j Barreau canadien. La lettre, écrite en 
ternies très choisis, parle avec **’oge 
du Barreau canadien et fait en même 
temps un»- aimable invitation à l’a­
dresse «les membre* de t-e dernier. On 
sait qu** l’h morable juge Survey et- es*, 
secrétaiie honoraire de l’Association 

! «lu Barreau canadien. Voici !»* texte 
'de la lettn «!»• M. Albert Sa le.:

Paris, 12 octobie 192?]
Monsieur le 

aecrétaiie honoraire,
.1 ai l’honneur »le vous accuser re­

ception d»' votre aimable lettre du 
lej- octobre.

le nie réjouis que M. Mancel ait ac-
paye

de - quant aux fesis de motion et de 
t.cfuut. Permis d'extunirer l'opposan­
te 29 courant à 10.:hi a.ni., au
greffe.

JUGEMENT PAR L’HONORABLE 
JUGE SURVEYER

L honorable iuy«* Surveyer rendra 
jugement à V alleyfield, en (’cur su- 
peiieui-e, jeinli soir, à 7 heures, dan* 
ia cause «h* i is-seur et autre- contre 
la ville de Valleyfield.

LA CAUSE BOISSEAU
EN COUR SUPREME

<J)e»H*ctie if ij PcesNo • 'anadl^nnet 
Oitav.a. 2J — La Cour Suprême a

Saetis, ((u'tdle nous avait déjà donnée 
mai- qu'on ne peut manquei- d’ap- 
plaudir tint* seconde fois tant elle est 
un»* mervoilh* »1«* ch.-inne et il»* b«‘au- 
te. I.'cminentc d.-meeuse rythnu* ad- 
mirablement hi« ti le- »ji\ »*r- mouv»* 
merits «lu Cygne qui bat l»*.s ail»*s 
péniblement avant de mourir. Cette 
danse avait

?rs a mi­
me cause de

- -, rendu, ce matin, une onionnunce me-corn pli sa mission amicale auprès du liminaire dans la cutis.* d'Armand 
Barreau canadien, car j'aurais été dé- Boisseau, accusé d'avoir détourné une
sole que vous puissiez douter de nos somme appartena’it à 
sentiments h votre égard. La France | de St-lfyucinthe-le-t 
aune .1 instinct !e Canada; cette af-1 majorité des i titres ot 
fection est, de la part des homme» de 
loi de notre pays, non seulement instic- 

étui* les raisons ru» le ' d'une propriété, parce que le tiemun-1 cul' noue savons
Peneault exposait en de-1 deur n’uvait pas un mandat exclusif ^ .u,e.nl
annulation du jugement, Pour 1« vent * -le lu propriété et parce » ulnî i)1. ?* u" . t 0nlrP Ies

les parties fussent repla- 'l.u’il n’avait pas iié l’acheteur vis-à- 1 \i^ »V 1 • : ük)J.ei-

détourné une 
la municipaiité 

Confesseur. La

comparu
lion ou une défense. Plus tard, co­
pie d’un bref d’exécution a été laissée
.’lies lui. mais il croyait, disait-il, | L’honorab’• juge Déni» 
que jugeme n avi it <»té ien$iu que ^ voyé l'action, hier, dans ui
contre le defendeur Wilfrid Cabana Ernest Pitt contre Dame i*aiiny Mo^ r»,:?da î Wtte af* juges ont prétemlu que
eeul, a cause de lu promesse que lui j saies, où le lemandeur rédamait m il L,?’ P f de.}' honu\M*!' de la deposition dans l’appel de Boisseau
aurait laite la compagnie uemande- U.I68.7fi en « ommisaion pour vente ?Ld . - P-yS’ "°n 8euie,»,ent ^tic- -----------"

requérant 
mandant 1 
pour tjue les

Montréal, comme toutes les gran­
des villes américaines, aura prochaine­
ment la visite du Choeur «le lu Clia- 
|)»‘lle Sixtine. L'n grand concert aura 
lieu vendredi le 2 novembre à lYglise 
Notre-Dame, sous la présidence tie Sa 
Grandeur Mgr Gauthier.

, Québec aura aussi le plaisir d’eti-
» ice une profonde un- tendre les chantres de cette célèbre 

pression et «;«• fut un sentiment un» chorale. Samedi soir, ;{ novembre, ils 
ogue qui s empara de- spectateurs donneront un grand concert sacré à 

h!»*r soir. Madame Pavlova nous « l'église St-Jenn-Buptiatc, sous la pré- 
donne encore uv.e lins “Amnrilla ”, | sidence de Son Eminence le Cardinal 
m*l!sL'n" <p SV iastutHix f-t admira-! H»‘gin. VI. II. Bourtion, impressario, 
oh*. Elle a bien interprète les senti-1 fait actuellement les derniers prépu- 
ments d»* ln bohemieune. Son costu- ratifs pour recevoir la chorale tant à 
me est grat ;«*ux **t très riche bien 1 Montréal qu’à Québec, 
qu il i epré.-ente plutôt d»*s haillons.! D’après les dépêches qui nous urri- 
Eile danse avec un * grande souplesse vent, il appert qu’à Boston la chorale 
avec Novikofl. son partenaire atti-j de la chapelle Sixtine a remporté un 
tr«*. ÎMadume I*avlowa n»>us apparait véritable triomphe. Mgr R«‘llu a tlû ré- 
aussj dans une danse nouvelle et très j peter plusieurs fois ccrtair.x numéros 
agréable: “Krishna et Hhaua”, en d*’ sun programme. L’oeuvre d, ^ ro­

si. i interprétée par des musiciens ..

M. Mancel nia raconté avec émotion 
et enthousiasme son voyage au ( ami

c»*ttc trempe, a, dit-on, ét ’ vivement 
applaudie.

Ce choeur, compose en grande par­
tie de prélats, exerce, dit-on, une sor-

jrtinuia u n eiau intervenu d arran-: • , (**iH_f .
gement entre elle et le défenueur et ,a som*n»* réclamé»* représentait | 
que par conséquent la requête était ' unp « omniidsion de 2 1-2 pour cent, invoni't( 
mal for. Jée .*n fait et en droit. Elle!bUr !e prix -V vente d’une maison si- nous|av 
allégua aussi que cette attitude du-tUtM‘ a “3Î) ilVf*nut‘ Clarke. West-iMm.p e,r 
défendeur n’éti it que dan.» le but cio i mount- I*’a maison avait été vendue

.• es dans le même état on elles sc J vis son manda* te! que requis «lana ee
trouvaient avant le jugement. i vas pour donner à l agent droit à yu i . , - -------

'ai demanderesse contesta la re- con,niission. f.a commission n’est due ‘ a'- V0.U8.fiUI8. profondément recon­
quête civile en plaidant surtout que "tu a l’agent qui a lié l'acheteur, dit le i/V*sant dc a !8t‘ePGon que vou« avez 
jamais il n’était intervenu d’arran-! ju?°- 11'. °U r5P,'Psenla,1t <k> la magis-1
genient entre elle et le déienù-ur et! !*« sonriit* réclamée représentait Itraturo et du Barre,lu d<> Paris; nous'

tir cent , avons tous ressenti l'honneur que vous i 
nous avez fait et nous nous demandons 
simplement comment nous pourrons ja- ! 
mais vous exprimer assez bien notre!

retarder le» procédure, et d’obtenir Ipoul montant de $14.7011 par un a1^cMUCU8p*
du .'élai. (autre agent, mais M. Pitt, courtier ! quelqu un des membres

Le juge Joseph 
les Moyens invoqués 
Perreault dans sa i... 
donnent pas ouverture 
civile, mais qu'ils 
invoqués 
fremc
du ........... .............. __ ........_____

(Signé) Albert SALLE.

compagnie de M. Shankar qui l'a 
bien set omiet*. Nous 1 avons vue aussi

. _______________  avec plaisir dans une “Bacchanale’
n était pas suffisante pour porter un |‘’Ifren»*!* qu'elle interprète mcrveil- 
jugement. Ils donnent instruction au , leusement bien avec N'ovikoff.
juge île la Cour «le* Sessions de la Ce dernier s'«»t aussi réveié dans ' ‘b’ magnétisme sur Us auditeurs.
Paix d’envoyer à la Cour Suprême l'a danse «lu Tartare. je N'Iauuing qu’il Pin^'eurs chantres sont déjà avancés
une copie des témoignages rendus au i a rendue avec une amploss»*' très ———■
c?ur® ,du Procès. Le juge Idington a * grande. Il a conquis «>nc,m> une f«»is 
différé. ^ l’admiration «le l’auditoire. Les dan-

: m s exécutées par Je corps do ballet
I E ITMAD nri I CCT <,t* Madame Pnvlowa étaient remar- i
li]j ILnUA llluLl bdl 1 quables par leur grâce et leur ensenv

ARRIVE A MONTREAL! ^ »„Æ^!
_______ ' apprécié 1 aecompagnenient magistral

Le représentant du “Canada” a eu i Theodon'1 sVier * ' K bahilunent par
■ quelques minutes d’entretien avec le I m..,). ‘ t». 'i.»,,. . _____,min(r.„ür»nJ ténor .ulicn GigH. arrive SirrU,;'* ............

«t dis divertissements nouveaux.

en Kg»*, niais ils possèdent encore une 
voix rhdn* et sonore. Ih* plus, il y a 
aussi au milieu d’eux une dizaine de 
garçonnets dont les v»>ix aiguës pro- 
uuisent un excellent effet.

Le grand mérite do la chorale de la 
chapelle Sixtin»* est d'avoir ressuset- 
te !»* vieux i-hant religieux du seizième 
siècle. On «lit «jue «•«•« artistes ont une 
manière toute spéciale d«‘ communi­
quer leur âme aux te.\t«*s latins «lu’il* 
interprètent par leur chant.

Leur répertoire comprend, outre 
plusieurs pièces modernes un “Ave 
Mari. , un “Exultate Deo” et un **T«»- 
(a Pulchra Es” qui «»nt le don de sou­
lever l'admiration de tous les audi 
tears.

Jamais, nous r ipportent les dépê­
ches «mi n’a entendu a Boskm une mu- 
siqiit religieuse aussi riche. On ajoute 
que « «-s musiciens «>nt conservé une 
tradition vi«*ille <ie «|iiatre sit'clt's. Ils 
••n sont aujourd’hui les gardiens - u- 
torisés.

Mgr Relia a révélé aux Américains 
u»ie notiNelle musique en même *emps 
qu’un nouvel art th l’interpréter. On 
dit <tu«* le concert qu’il a donné di- 
manche «l«*rnier â Bostc» révèle un 
souci de l’art sans égal. L’harmonie île 
I ensemble 11 richesse des voix, tout 
cola faisait un «*nscmble merveilleux 
qui a transporte l’auditoire.

Le Choeur de la Chapelle Sixtine 
donnera un autr<* concert au Symph»»- 
ny Hall de Boston, le 29* octobre. 
C’est après que les musiciens s’em- 
barqlieront pour Montreal. La tour 
•ee qu’ils font aux Etats-Unis et au 

» anaila est .utorisee * ar Sa «Sainteté 
le Pape Pie XL

A Boston, on dit que tous les bil­
lets se sont vendus deux semaines à 
l’nv ,nce.

DE LEGISLATURE 
CONTRE WALTON

Un comité de la Chambre 
d'Oklahoma porte 22 chefs 

d'accusation

xi ués par voie d’omiositinn i , i ,La défenderesse plaida notamment! >eu,i:e2 croire, monsieur le sec ré- ; chante de son voyage et surtout de se 
ient. La négligence ou u Vùiw f«u elle n’avait accordé ai cun mandat1 ♦«T,0 honoraire, â mes sentiments les V‘ülV;er <1h,V un. n1Vhel, Cüm,Vt‘ c,l'!ui 
défendeur dit-il ,l«. «î, „,7, • •exjlusif au demandeur. Elle expli-1 meilleurs et les plus dévoues. do M'>mreai -ou Ion p«*ut déguster
Ire un iu’o-e,..... ..{lü:': . duait ensuite que le client avait refu-! (Signé» Alh^r» vai i ».* t.ou\ a no.tre„-,ke* une bouteille

toTn’T- r •» ■ « , , M. Aimé Dufresne, artiste-graveur,
Le^ tenor a Jau un excellent voyage I s'embarquera le 21 â bord du Minne- 

euunt*3t. Pia- »°P Litigue. Aujour- (|<)}S., pour un voyage de quelques ae-
criir ^*,les cas où l’ormasitinn l K * an® ; mandeur, peu. en accepter ensuite

turc a la requête, 
aujet les article»
AJ P G* r * 11 fnf: ôfnKli

CHRONIQUE MONDAINE
CORRUPTION

n#. ...................... - . «iin- <iut««* i.r.ic par un» autre agence
etiuotc i !* • urn :»0l’Ver' d'mmeubles et qu’elle avait payé sa 
rticlc» lllH.^bV^ “le? ;temmiM1°n ‘ 'a Ven*

COUR SUPERIEURE
DIVISION DE PRATIQUE

22 octobre 1923.

d’hui, il doit faire la visite de la 
j vitie en automobile. Il sc sent tiès en 
( voix pour le concert qu’il donnera ce 
i soir a l’hôtol Windsor. A son arrivée 

a été accueilli 
s «•ompatriotes qui

quelques
maines en Angleterre, en France et 
en Belgique.

Lie gouverneur aurait obtenu 
certaines sommes par 

chantage

IL FALLAIT 
PROUVER LES 

VICES CACHES

v u,, ,11'U «lires II engagea «ore* accordé»! g ,i ' . • • , 'J‘-*“ *•“ otu-; uitr»!-aes négociations avec l’autre agence ! ” ' d ' !’ de* i *1<‘lira numéros de choix. Il interprè-l la CO
immeubles et il acheta la propriété1 rarmlnt» .. x»- , ! tera notamment le “Hâve de Manon”! g

our $14,751). La preuve établit aussi t tner ar,nlnu >°j0 r/ ''IîMüflup. 1 ruck‘: d(? .*'Li.*senet. -n français; h* “Koii ,
ue le demandeur n’avait nas un , .îr.’,,! °1’J, nite< ' ^cfluetc c*vde; Re-1 d’V.s”, de Lalo le grami air de “Mar-; • ',’V

des
d’im meubles 
pour 
que

(Dépêche «te la Presse Associée ■ 
Okiahoma-City. 22 — L’ne commis­

sion d’enquête de ia Chambre basse 
! tic la législature a présenté aujour­
d'hui aux représentants de l'Etat un 
rapport accusant le gouverneur J.C. 
Walton de négligence délibérée dans 

l l’exircice de ses devoirs, d’incompé- 
i tence, de corruption et de délits hor- 
1 rihlc.N au p.»irU de vue moral, 
i Le *-i«ppori porte 22 chefs d'accusa- 

'■] ^urs de langues étrangères dt?|tion. Voici les principaux

UNIVERSITE
, DE MONTREALrendra ce soir ______

comprend plu-1 BIENFAISANTE INFLUENCE PAR 
CONNAISSANCE DES LAN- 

GUES ETRANGERES

non propre

* “Mar- . "’urs u** langues étrangères do; tion.
mandat exclusif pour h» vente de ia !‘‘“vr mVU,‘‘ „ j tha”, “La Don.» c mobile," et un grôu-i I,1tnM*'*,.2-ir*îî.n:,a. la f;l..uIt!‘ d<? “I*<‘ gouverneur s’ent servi de l'au-

! propriété, mais que la défenderesse « . .,t! Heî4*ro*e,",er8 vs ^08ePh Char- pe de ehanso»«« h» r:in,-u i»,,.,.... i; l<M
: restait libre d’intcres.er d!autrc*s! ^^'«n.^^toire; accordée.; M. Gigli ,*•
[agents d’imnicublcs. 
arrivé dans la cause

C’est à celui qui les allègue l'lulsif* dit k’ j”»' 
d'établir qu'ils existent 

réellement

.n»».t pas un j quête reçue.
, Llie Desgroseilhers vs Joaeph Char- pe de chansons de Gluck et Donartli l<o-rrs 'b* ■ ; » iveJMt.* de Montreal., torité de -a fonction

' ' .......... ' .*a accompagné de Mlle :IHi>,,rUP .St-TVn^ ,,nt ,1î:;u fî 8 ,îpu-i «vantage financier.
hantera la “Prière île roS d" ri’’Ul 1 |(,ou'' ^ Italien, jeu-) “fl a abusé des pouvoirs de grâce 
un groupe de chansons , l p0or,, 30‘a*1 ,,* *° samedi q,ii lui avait été confer s, ce’.a pour

ou”,|pot,r, ' *'' b'.mai'd- ()n fait nn ve)se-in„o ses amis, puissent obtenir des ho- 
ment de dix ou de cinq d. llnrs selon \ voraive« payants, en obtenant la grâce

1111 IV Oc v. I Vl êt U vm t* S | ^ • r» • •
s. C’est ee nui était ! del,eP3 a .suivre. Dans la meme cause i Hudson qui cl 
sc actueMc requete du demandeur pour pension;; la “Tosca” e* i

■* * (renvoyé* sans frais. ---- —---------Dans le car. «l’un mandat non ex- f ret‘lvoye • sans frais. ^ j anglaises paenii lesquelles “By Y
l le it’L'f, l'agent n'a droit r* 1,-,0UM? ot a vs ( ’ ^ap't'rrc* d<' Strickland, et plusieurs au

nue !o.-j«r,.rii =. i;/. (,ou,n et a' mis-eii-cause. Requête

AUTRE JUGEMENT

insu, tnt le juge, I agent n a droit • , . v'* r'* ‘-«‘pierre, o. ut* curicKianu, et. plusieurs autres. «• , ........... 1 noraire* payanis, en ootenant u grace
la commission que lorsqu’il a lié Youm mt®*en*cau*e. Requête de» 1 Mlle Hobson est une a.'tistc de grand MUt- 1<UI1 lp^, f,°urR Peur la pro-; de n»"Renn* s internées au pénitencier 

acheteur vk à-vis son mandant, de dcnia,.ldeurs Pour nommer séquestre;'talent qui sera certainement appré-! 1 ;’.n d!‘,a ,mnia-; de ”F* .t.
telle façon (|jt* ce dernier puisse1 Rc?Veu* rpnvo>'ét* sans frain. 1 ciée de tous l«s connaisseurs. i 1 n! • n* .,uver'i '’',, . . “i! a p?reu une somme d’argent en

j l'obliger à pisser l'acte de vente, ni Alphee Lamothe v? Joseph Lcfeb- Après le concert, un grand ban-; . , j Pr;r/ l(v''*‘'' (i legitime menaçant d'opposer son veto à un 
I moins que h* mandant n'ait emm ché i v.re* nioi:°n du demandeur régi? ni- quel, donne par les propriétaires et '• ' . ';U cprou\e parfois au[oc;roi pour une écol* d* l'Etat, octroi•• • . ‘ A. ■ ..   ^ >1 * • « A* • « • ... 1) , U 3 1 11 T I nil* « I T » • » «-•«■ ^ v • • •* s a» vt • si v il » • j. v*

ou contribué à empèc’ er ic succès cies ■ #l ' «‘ccornee quant aux frais, 
demarches et du travail de son agent.' - Reliable Provision Store vs W. P.

La ville est condamnée 
payer l'assurance d’un 

pompier

j la direction de ‘ Le Fiamme d'itaiia'
! nouvel hebdomadaire italien, sera

jmi- iii.im** di son aine celui qui «e vro»,; pa«- |H dernière legislature.
' " ' av/‘ ' '.'I011 f t !,< " d apn - les, **|| ., présenté un faux rapport de

VOITURE FRAPPEE 
PAR UN AUTOMOBILE

Un jeune homme est mort et 
un autre est grièvement 

blessé
» IV-|i*,< n** t!.* la l'r«--*,* <'aniidti>nnM 
Ainqui, comté de Matane, 22. — 

Antonio Poitras, Ifi ans, fils «h* M. 
Napoléon l’oit ras ; J. Lapointe et N. 
Lapointe, «leux frères et Gérard Jean, 
H! ans. se promenaient «*n voiture hier 
après-midi, lorsque leur voiture fut 
frappée par une automobile conduite 
par M. K.-K. Bernier. Le choc fut si 
terrible que l’on crut que le* quatre 
jeunes hommes avaient perdu la vie.

Quinze minutes plus tard. Antonio 
Poitras expirait après avoir reçu l’Ex- 
trême-Oncton de la main d’un prêtre 
qui avait été mandé en Unite hâte. 
Gérard Jean semble souffrir de frac­
ture «lu crâne. On a peu d’espoir de 
le sauver. Les frères Lapointe sont 
moins dangereusement blessés, mais 
il a fallu les transporter a l’Hôtel- 
Dieu.

L'accident s'est produit en face de 
la résidence do M. Romuald Dionne, 
bailli, devant un grand nombre de per­
sonnes.

Le procureur général a été averti 
de l'affaire. L sera represent * a !'« n 
quête du coroner qui aura li«*u dénia n 
matin.

IL NT A PAS DE
^LEGAUX^ -4

. ; auquel cas ce dernier pourrait se ^'ar*v',i et Maurice P. Darwin ès quai, offert au ténor Gigli. Le banquet se i lo,1-s( '! un» vamu*. en j dépense» d'éle *tion.
«I pourvoir en dommages." ; opposant. Motion de la dem.itideres-1 ru sous le pa'ronage du lieutenant- j'’TT'1 )n l'no ^.(,'b' nu;s>aiue ijiii

“Dans l’espèce, continue le jutre 1 Sl> I,our interroger l’opposant; nccor-1 général Teodoro Serra. Les autres in-1 P» * nC:i1' !U ( 1 r'rs M "’bb'
•plus loin, lu défenderesse ne peut dée quant â l’examen fixée le 29 cou-1 vités feront le consul général italien, ;! J!*’.t •*"r'n,vor P"dr m
j devoir qu’une »eule commission à une •«ut à 10.30 a.m. au greffe dépens ré-! Cav. Uff. Pio Margotti, Ottorino ln- ' *‘ld’1, '’a 'nn 01 b*? inc.m *

------ -—— , feule personne et cette commission ! coronato, le Grand V énérable des
Jean-Baptiste Duhamel qui pour-; est due 11 l’agent «iui a de l’acheteur.’’' truest L’Heureux vs Louis Dicaire. ! Fils «l’Italie, et autre»,

suivait Emile Itrevet en rembour.-e- Le juge temarque encore que lors-1 Motion du défendeur pour cautioii- 
ment de $LMM.48, représentant le ‘!>ic les négociations entre l’acheteur dénient pour frais; «cordée, caution-
prix d’appareils «le chauffage ven- l’agence du demandeur opt été nement de $150. 6 joura de délai, dé-

â imiter sc- eempîe» et à suivi* |» 1

"Il a fait émarger »nn propre 
chauffeur au budget du départe- 
ir.c'’* d’hvgène.

* Il a dispersé en ayant recours à 
la force militaire un grand jury lé-

Miron. Re­
dus par le défendeur au demandeur. ronnn,es« '• "’v avait aucun accord pvns â suivre, 
a eu son acL m renvoyée, hier, eii <l(' v'd;,n'*é n entente sur la vente, et Paul liéoret vs Phiiias 
Cour Hiipérit urc, pur rhoiiorablc ju- b» défenderesse n’a rien eu â quête d»* demandeur pour ''ossession
gc Joseph Dniicr.*. (Taire avec le changement de conduite : d’effet» accordée.

Duhamel .illéguait. u l’appui de son : dt> l^K’hcteur. A. Bonneau ès tpial vs Georges
action, que les appareils de chauffa-' L action est renvoyé» »vec dépens. I Hall ( oal To. Exception à la forme;

L’EMPLACEMENT
DES CIMETIERES

a.- 
viccu fsl-

gu étaient défectueux et qu’ils fonc­
tionnaient mai depuis qu’ils avaient 
été installes. Drevet soutenait en dé­
fense que le; appareils répondaient â 
toutes les "vgcines di la science et 
qu'il avait satislait à toute Je;1 
chuise.N du c.'iitrat passé entre lui et 
le demandeur au sujet des appareils. '
Il s’agissait dans la cause d’un» 
tion rédhibiio re • raison <!«
« •lés des appareil».

Il fut établi que le prix fixé ne 
portait qiyr -ur la vcnto'des appa­
reils, sans aucune mention de leur 
installation, «*t. que si le défendeur 
avait fait celle-ci. ce n'ava:t été que 
par pure complaisance el sand v être 
tenu.

Il no rc-tait plus qu a tiecider »i 
les appareils vendus er livr'**> rciicon- 
(raieut les exigences de la s» cure et 
du commerce, c’est-à-dire s’ils «taient 
propres â l’usage au«|uel Ü.v étaient 
destines.
. Il incombait, au demandeur, «M 
e juge, «le I lire la preuve «les vices 

et defauts « .i«,hes «le aip arei.!» led 
rendant ainsi inipn pr»d à l’objet au­
quel ils «H »***nt dest n *s (MacPhcr- 
son v.s Chatigny, »i R. J. 5I4|. et la
preuve offer»* par le demandeur sur chacun. Le défendeur nia et

L’AGENT RECEVAIT 
UNE COMMISSION, 

NON UN SALAIRE
sommeû avancées à un ven- 

deur d’autos

ACTION MAINTENUE

Ln ville met la main >ur Tempi: - 
ct-mcnt des nouveaux cimetières. Un 
lègJemcnt approuvé hier «i«'*trète: 
“Il est «léfemlu d’établir aucun «*i- 
metiè*e dans les limites t|«* la cité.

Motion renvoy.’c avec dépens.
Bernard Levitt vs Robert J. Hiller 

1 vs dame Kth**l M. Ililer opposante.
.lugcment u levant opposant de la sai-, avo‘r au prcnla’*!»* obtenu de 

’ sie. Coderre juge. , cite la permission de ce faire”. ; tâcher de
L. l’nquettc vs A. Ta lion, Motion . pn projet de reglement touchant t),

tre d’une on p!n<k*nrs langues étrnn- 
gèr»*; afin Je d'.*V(*nir ainsi plus »û- 
•.•■’ri'ent ir.il * en d’innonihrubles «ir- 
«*nnstances, d • donner à c’nnuue i »ur 
dt* vie un<* ’du ; Ir*•?(* aetivfté. et «i«* 

ré; 1 er chez soi infime cet-
... ------ - . --.t e . , . , te remar-Tunhle p. nn'e (l«- longfeL

du defendeur pour peremption d ms-1ferme.ure des magasins re-te u i„\v : ** Xg!*- r j-'v .*« f ie fh.riue le*i
tance; accordée, avec dépens. l'vtude, les amendements a y fair,» (]rma:n noii/***rnvé nlu» avancé que

Docteur Geo. D. Robins vs M. H., devant auparavant cire soumis aux ]„ vnjUe; voilà la rtiis-ion de l’hon-
Cohen. Motion du demandeur pour i avocats. me.’’

“ l amender; accordée. , Mais voici un autre privilège ins-'
La compagnie réclamait des Philomène Co. loyer vs Delima! titué par règlenn nt: ~

l’udotte ali.»» Alma Labelle. Roqué- “Tout proprietaire, locataire •>•*
U* de la demanderesse pour permis- occupant d'un immeuble queîrontiue 
sion d’ester en justice pour pension ■ situé dans les limites de la ville «ic-
ln forma pauperis; accordée dépens à i vra p«*rmettre à la Cite, sans pouvoir \ l”‘ V11’’ ^ b '• • aura 1-eu
suivre. je*5 exiger «le compensation ou d«* '1. a b* «m • b«*til «le v: le, a con-

Alfr«*d Denis v-Stanislas Roussille. * dommages-intérêts, d«* poser, *-ur t.*i >• "r 'r* M»*)'"ül «tre duim «■ par ! :*bbj
maintenue. ; immeuble ou sur I«*s dépendances, •

I clôtures ou autres accessoin*» <1.*

traces du mieux possible, on ne sau-' , \ r • grand jurj «e-rait «liseonv nir qu’une des plus Slaloment forme pour enquêter sur
! C*s actions .u. * l’on pirss,* exercer sur M*«IVr0pV*9 '?'*** * •
11^ autres est celle oui p-ovient j des parties de ! Ktnt pu.»

;;ivn*r affj, mati„n de B«- Ef/ * l0jt S°U ' ,P ^ T d.P
ic Peu* à nronorfinn b» h^ martiale lorsque rein n était . .
m* de» mn von s p.s nin • Pas nécessaire et durant ie temps (If* 'deux mois que la nouvelle 1*. contre 
'•ventt* ir ci -«e • » !,t loi martiale il a su»pcndu les prl- associations malhonnêtes tlans le 
'pi’*tnri* <t*n crédit e! «b» bref d’habcas corpus t.f 1 commerce v.-i en vigueur, fcin dépit

« Î .»«- E.. ,-nnd... ! imposé la censure à la presse. dune enquête minutieuse, on n’a

Le.; i:lrki portées au mi- 
ni;.è-\. uu Travail ont eu, 

i,. i.dant, leur effet
. t v .lo i.t l'rensc «'atiadlenne » 
Ottawa, 22. — Le ministère du 

travail a fait enquête sur un grand 
nombre de plaintes concernant les 
cartels illégaux, princi’jr.lement dans 
le commerce de Tépicenc. depuis les«voir, «rlon «ette affirmation de Ba- , , • .• i i ie*,n: “J.’ho-vme n. »* 1 lo- martiale lorsque rela n était

qu’il sait”. Or 
efficace*: d’nngir 
cnn n ais ance .
son influence, ^... . . . . i

Il a nommé plusieurs fonction- découvert aucune preuve de cartel 
naires publics el tenté d’autoriser 'éiitublc et on n’a pas jugé née ca­
res pors .nues à porter les armer f!i,ir'* designer «h\s commissaires
sans droit l«*gal do le faire". Tou,‘ termine/ « es enquêtes.

i M. II. Hereford, secrétaire du bu- 
, reau « barge de faire respecter la

A CHAMBLY-CANTON

Prières demandées
par le Pape

(f:it»li* «le Iti 8s»‘i*,,e*
Rome. 22. Le Souve«*a;n Fonti- 

f** :t (*<***i{ *»n v caire général, le «’av- 
«Ihuil Fiimni’j à l'a*'p»-o* he tie 1?» 
fête d? la Tetis-aipv» et «le la fête des

loi, declare que les établissements 
contre lesquels ce* pla.r.tcs ont été 
portées, ont cessé l«*s prut ques su­
jettes a caution. Les châtiments sé­
vères imposés par la 1« i aux délin- 
quai ts exercent sans d«)Ute une in- 
fiuenee vlutaire sur ceux «;ui Sc­
iaient tontes de contrevenir â la loi. 
Four le- individus, le «hâtimeni le 
plua sévère • st une amende de $10.-

Kxceptien déclin; * oire;
'ar un jugement rendu hier. Thono- • ftVC0 dépens.

F. Charbonniw*. 
Afin de n»* pis mettre «l’enfaee.t

»*er soient Ü **» non seulem«?nt en cr 
ionr». mai* •lu’*'»tU ♦‘*,it le mois de 
novembre L«* Sein* Fèr*' dit nu’il 
../(.r» ni'., c.«airr tl«* ranpelcr "avec

La Bnnnque Nationale v- daim* M. ; constructions de eet immeuble, d*** 
Goldenberg et vir. Motion de h» de- ttlatjues indicatrices des nom» de 
manderesse pour ouvrir les polies d i rues, avenues, allées, places t>u voie- 

'domicile «le lu défenderesse; aecor-( publique.» ou privées, et d’y faire. U 
dée. ... . . un endroit aussi peu apparent que

J. B. Carrière ve Médéric Gcrvais. possible, «les marques ne devant ex- 
♦ Jugement suiv.mt confession de ju- céder trois pouces en

râble juge Joseph Deniers, siégeant 
eu t itur Supérieure. :: c«>n;iamné A.
Legault, de Montré..', à rembourser a 
( ana:l*i Motor Car Conini.ny, la soni- 
me tic b I 11*. avec inté.et.* et dépens, 
ptnir avances faites u Lcgault par la 
compagnie.

La Canada Motor Car Company ré-' . p«*ur indi(,u«*r remplacement «ies \al
clamr.it $37f» pour avam es fuites au • J- T- Grimard vs ^. Desaulniers ves, puisards. r*>

aucun s«’ <

«•«* point a absolument eontrediie 
par celle apportée par le défemlou*.’’ 
Mn plus, le juge ajouta que le d, man- 
deur ne pouvait continuer à utili.-«*r 
les appareil;» pondant (Je» m >is ,|u 
moment qu’il i«*s trouvait ira ve*»ta- 
bjes, sans perdre son r * ours, t* t,,n* 
d’nilmur» les -ippare I. «• : eut «*•» .ou- 
points «•onformis a i a ’H.*v , 
nue le défcmlcur ava't fait voir 
demandeur e*. don; te «Jet nier s’ 
dé lare satisfait.

Le juge va plus loin encore « ; «!• 
t iare que mo.n» si, comme h pr ';*u.! 
b d manluir dans une lef *e ad,•**.*- 
•-« * ou défendeur. !«*« inounvénic-:» 
• on-tsté : él I «•!,' le , u l; F

---- --------- - - . *gH-ds (trous « ...
delciideur en cinq v« rsements de $3f> <•' fil-Jacques et a*. T a. Jugîment moi ou autres ouvertures quelc

*tt«> récla- Aiivant la déclaration du T.S. -Ju- quos dans les trottoirs ou >*;

S. Mirco vs Gedras
uni on en plaidant qu'il vendait des g° Coderre, 
ntiion.ob 1« . à Tcaiploi de la demande-! Mlle Dura 
r«.
omitK ..................... .............

Juge Cude-r*. 
conr'ignie des \’>hicu!es

vages

i’hom- 
on-
pa-

P; ur i| liconqne aime -i g nte • de t ette nop emotion spéciale le» ;nnombr*»blcs 
don c cli«*«ie. (j ii s’appeTe in “Fensec f'is oui sont ’nort» dueint la guerre 
f'an •aise”. ' ntr *c • th vvn’uitp. <>o n* «*nur« des calamités qui Tant

Le» ami de 'a Soetéf,’. fia nt-.Tm n- *’j:v5«*. à «»n«*l >»<e nation en à quelque 
BinV'ste vt •uliant «e faire un revoir nji-ti (|u’iU anpartienn. nt.”
d’a b*!* de leur présence ’• *• «inre.ni- . _. , ,
snt«*ui- de la *er-t on Vmi «* Miller

M. Gérard Brnnelle nprso’in’fiant * , » «■•»„„. ;-ow ,*,, vu -v n,.-„ni,i.v. ^enservate'"* élu
sen'.era le confen*nci**r.

UNE RESTITUTION

loll
au

t* n.t

se e* (|u'â ce titre, il recevait ia C’.em *nt et Horniisdas Bris bois. T - 
utie de $30 pur semaine. Cetle sum-1 S- Jcgement suivant la déclaration du 

me ne lu* était pas prêtée, mais payée T.S. 
en i en’UHv r;i*ioi» < t* ««‘s services et de ■ L.»
o.i tr.ivoil, diaait-il. 11 expl'quait en- I nir< dt Montréal, Li.lii’ée. \s A.J. 
c«»r;* tju’.l recevait en outre une coin- Monty. Motion de 'a demanderesse

CONFERENCE DE M. I.i Commente !«>» Tramways do 
M ntrén' :• •;• i-c r • *ntlon d’une som- 

^ nie de cinnuant'.* dollar- oui lui fut re-EDOUARD MOtNTPETIT

Mm t . pou* «!( mrnder nu.* des prie- out) ou deux ans de prism ; pour le»
^compagnies, une amende de $25,OUI).

Conférence contre 
la contrebande 

des stupéfiants
11 »é »( i«ti«* d«; la i'restte AsRDClêe)

• Buffalo, N.-Y., 22. - - Vingt-cinq 
i repré entants du Canada et (ies 
Gtats-Unis ^c réuniront jeudi à Buf- 
falo pour arrêter le» moyens de met-

drinS I ennox 11,1 u 1® contrebande des
'"'w stupéfiants. La conférence sera pré-

sidée par le Col. Wm.-J. Donovan, 
procureur fédéral pour la partie ouest 
de l’Ktat de New-York.

Le Canada sera représenté par M. 
F.-A. Cowan, ehef du bureau des 
narcotique:-, et M. G.-fi. Worsley, Jo 
ia gendarmerie à cheval.

mode de signification ; eccor- C’est ce soir qu aura iieu â la salle —
du poste de police, nngh* du Chemin ■ « 11 c«n/\^i i 
Côte St-Antoine et de l’avenue Bo- L AcjUvlA 1 !''il

.1^ * * r* > lljsn •>#.>
0,> - I.r

»» ô♦ {> /*)n f\*r —ïé/»
-no en** l’Lpvn]
C' **#»•• 4 n i| j **• •• * \\

-•*- '» d, * ** du Dr J. II.
Vrooman.

II! «once d* I';
; it on« ceci :
V. .• tic a .m 

:
dVr.

L'a 't.cu

d»

mts-*!'in sur ciiacuiu* tii*s ventes, mais p<> i 
qiu celte c»;inmi sion in* lui était re-'tléc.

, mi:c qii" déduction faite «les $3.5 i)uche»s Kniting. Mills vs A. L 
pa. c* linque .-. niaine. Il nieniionnait • Snyclwr ('o. Motion de la defend'rcs-c trel, No 3, près du bouievani Décarie 
la vente de deux automobiles qui lui : pour caufionne.nent pour frsl)-’ : ne- la conférence organ sée par la société 
aviien. tltMiné dioit â une* commission ' cordée. $100 <ie cautionnement, 15 • St-Jean-Baptiste de Montréal, section 
to!*»ï? ,|r ÿlSU 25. | jour* d* délai, déoens â suivre. i Nutre-Dame-de-Grâces, pour l’acqu’

Dans ‘•a '•«pon**.. la coinpt.i'nic nia: Déni* va Dame veuve Ktni'e
M* et* H:'.«lover. Klîe dé. lara tiiie 1,. «h . K »’ ivd. Motion du demandeur nour

DE PUBLICITE
Fxtradition accord^

contre Roberts

L’exportation des
boissons au N.-B.

•'*P le» •
'aiideur

i»
U ?l 

>* •! ( 
.1 ’•

fenJeur ne re‘.***ai
t i ni on lu 
i; * 'b”? t one

■ nt en outre
P ■ *e.

1 < ul proj\ c «juc h

’i.un silaiie. .itij •>,|e* ; accordée en n.tr demprüev:r

*ition •h».* prix .*»; olaires. Cette confe- 
renc» nui est .*t).i*< la president e d'bon-

Le dinci de l'Atsocintion de Fu- 
blicité lura lieu deinam. ;*i midi et

ne ai du R. !’ Murcbami, 0.1’., prieur, ••■ente, â ' 'lotvl *nt R'*vnl. Le i un-
el avec l« eonctntc.-, gracieux «h* M. féremd r '0»a M. Jihn-G. Jont*-. île
Ld »u ir I MJiupetit «**t intitulée: "No- Ncw-Y«>rk. dont l’« \fer once com- 
tre Terr*‘oire." merciale est reconnue dorai- long.

Le R F. Louis Bourque, U.P., curé temp- el qui t» été vice-pré*.dent i
l a vil i k P«iT mi»T» a-jiikitE* * 't*** ...-«•,•■.■■« ..i -j... «.p ...-.auit- . nvv.. i.uhii. ,i «ah- de Xotro-Dame-üt-Grnces. prononce- directeur <1«“ ventes et «b* la publi-
L.A Lr. bal C.CJi iDAinNEE pu .ee au defendeur, au lieu dt l’ètre j men fixe le 2S» courant à 10.30 h .m., ra l’allocution. La conférence aura cité de l'Alexander Hamilton Insti- 

L'honoru'd.» juge Maclcnnnn. sie- comme rémunération de scs service* et dcpvnt réservé». t Leu u $.30 heures et l'entiee en rut de iule. Un s'attend a une oonferente
ettnt •n Cour supérieure, s rendu de son travail, avait été avancée sur Louis Weinish. requérant. Requêtp cinquante sous, dos diuj intéressantes.

ou’il V«»,idi.'t l| *»c 
«.r.v’ * .ivun< *s

z Oi'.im iU n 

■t.lUUK dt < J 7.**

t frri* d" mot ion 
M - , • McWi - v* W B*o.*'*»

D nie M L. R'tchol op*)o ; .•’*•>. Mn- 
• t«n du demand'U* nour in''ir«>ger 
"t.nii'-’intc ; a« . 'd t* (tuant à ”cxb- 

10.30 m . m.,

I •* r* •«* ]$\
Oiii'.)>c •. 22. — T ^ ut 

^ f;....»,.nn*nt ptiVar!-**’*
♦ -!nt’f:'>*i i T •» .T'’h p 
...iiv ,»•> “"Ave’’. •’ 'r>*>i.'♦•<*:« 1 vo.
.’i,pur le* :-i* ■’.• «* > vpn-

x net ni s ;«ccu*a* on <Ic J‘*fo»trr-’- 
mont.

Imm«*dintem«*nt Armor d ).n-
vergno. c.r.. u présent.- un )*r«*f «i'Iia- 
l en® corpus au juge Rivard, au nom 
de son client.

Ottawa, 22 — A partir du 30 no- 
vembre prochain, il sera interdit de 
gr-der des boissons enivrantes au 
Nouveau-Brunswick pour importation 

Ma'g'iin ,, moins d’etre muni d’un permis de
r • r-nt-n, ]*oV. hrn.*s?rie ou (i? distillerie, 

éli- , -

«{1 r.l.l.i; «Il i: *OI'l »«»lrr «Iinlnilir. 
«roui»)**. !•«* n«*. iiiu.ituis<* hnlitm t^,
I» «•«*«•»»• rlr. Hunrmtri*. irSAr. Iniil- 
dtie. rit*. VieiliMtlr Houtt-ile. InVull- 
IIHIr. ll4*in#nnBé inrillrurr lomllt#, 
Itlu» |«rlt«*r. |ire« ItOpIliil xir-Jusi'tie. 
Prafraneur l’ortlrr, INTIa Sl-U«*al«.

S-P«

387751
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A WALL STREET
WALL STREET NE SE PREOCCU- 

PE PAS DES DEVELOPPEMENTS 
POLITIQUES EUROPEENS. DES 
MINIMA ET DLS MAXIMA.

ABITIBI A ETE
LE PLUS ACTIF

LA SEANCE A ETE ASSEZ TER- 
NE ET LES ELUCTUATIONS 
ONT ETE MINIMES. LE TEX­
TILE A FLECHI D UN POINT.

Ahitilii a ôté lo titro 1p plus en vue , 1 0,u* ; Loi cours ont »le
pendant les dernière» minutes de u‘,ne*» a *a *<-‘ance d «ujour
transactions, à la séance d’hier, en lul> ,l 1U P^urse de New-^ork, en 
Bourse locale. La tendance des cours ' nouviaux développement»
était peu marquée. Les ventes de la f» Allcmajfne; mais la ten-
journée se chiffrent à 2,MM parts, jan-e tfcnera c devint plus ourde, au 
dont 1,305, ii la séance de l’avant- la

e '.»w » >•' .......................vsftz

AtVtibi « ao titre le Plus «Hf.

«Æhéts ii izr •••«'«**■*»■« ............ .
l/* • maia Hu faibli a,G2I' P°“r C!Ô|;| Dès l’ouverture. Wall Street était 

turer sans chanofement. Le Spanish d’opinion qu’on avait déjà escompté 
privncjî.o a avance ,1 un demi-pomt reltet (ies êVl.ncmcnts gurvenua en 
u .<9. Le Laurentide n a pas houjee Ailemagne et qu’ils auraient peu d’in* 
a . • fluence sur la tituation économique
„ Au groupe industriel le Textile a iluJl),x.no. LvS operations de couvertu- 
fo*. hi d an point a <>•!. Le ( ar priyi- ÿlJr jcs vhcfs de file reprirent avec 
leg.e sest raffermi «le point ; <>9. ' le résultat (|ue Baldwin American Lo-

corn ve. American ('an et Dupont 
ont l'énéficié de gaina approximatif»

BCünSE DE MONTREAL
Offre 1 KMn.

Abitibi Pow A l'apor . 62 62 *«
do pfil . . . ............... !)SM,i

A »■ lu-' 1 a Curi) .... 44•Io |»f,l . . . , . . ,, . 79 7 i •'*
A» .u tti* Sua ir Hcf . . 15-4

i M.-ll Tel ................ 12:: I2S

-s Liriingers| Les Grains
] No 3 blanche 10 3-4 à 43. Seigle No 
■ 2. 70 1-2. Orge 03 à 73; graines de 

11 mil d.H5 à 7.75; graines de trèfle. 
19.00 à 23.00.

Lo Steel of Canada était plus forme 
d’un demi-point. Le Hiiti:-h Empire 
Steel de première priorité a avancé 
aussi de ’L* point, cependant que lo 
auu rqns u afuojjd opuoojs op o.ipj 
perte d’autant : l'action commune n'a 
pas bougé. Le Canadian General 
Electric a clôturé sans changement 
à 100.

Il y a peu de cho«es à dire du 
groupe des utilités publiques. Le Bra­
zilian était plus faible d’une frac­
tion. Le Steamship ordinaire a avan­
cé de U point, cependant que le ti­
tre privilégié a subi une perte ana­
logue.

Au groupe bancaire, l’action Ban­
que Union n'a pas bougé à D)7.

H •' l-'ihlUliK . . .... 144
Iira/.lllnn '11' .4 À: Pow . 4 2»i 4 J « :
Ui tt Kmi» H te t-1 • '<>n> . 5 5 4■ la * 'uni Ier |*M . . 56 *4 r,7

0(1 • 'uni 2nd pfd . . 15 15';Hroinpton Pa per 4"*\ 10
C» M Car & ry. . , . • 29-4

Wall Street. 22. — Hur le marché 
des changea, le franc français et !c 

.franc belge se sont alourdi» do 13 
'points chacun. Le mark allemand a 
i encore dégringole à un niveau mini­
mum. Le taux moyen de 1 escompte 
sur le dollar canadien était de

A WINNIPEG
Winnipeg, 22 Les porc de mer

(1(1
•lo
• lo
do
• lo
• lo
• lo
do 
•io 
do 
do 
•lo 

l'on 
< 'row n

l'fd
Ornent ..
I»fd .. ..
Conn Coi 
< ’..n vi rt «-r!* 
Collons . 
Porglugî*
«•••n Kiev 
l.oi-om |>M 
Kleamsliin 
Volina Trust

Min A- Sine’.tlnr, 
IteKorve .

Pfd

l.nc-.

.SilRa • 
Ity

d'un point
La persistance de la lourdeur de la 

i:\re sterling, qui a fléchi au-dessous! 
de $4.50 et qu’on a attribuée ;.u re­
trait de fonds par les banques améri­
caines par crainte d'inflation en (Jran- 
de-Bretagne, a sans doute crée un 
sentiment pes imiste chez les cour­
tiers.

Le groupe des caoutchoutièrea était 
encore faible: United State» Rubber, 
action commune et de première priori­
té. dégringolant à de nouveaux mini-! 
ma pour ’.'année. De nouveaux mini­
mi ont aussi été établis par plusieurs 
nutum s stocks, dont Central Leather)

( 'uhan 
•!<• nfd

l'ctrolt l'mtod 
Doiu Hridirp .

• 'minera . .
Pfd...............
( '«Ol i |>f.l , .
(ÜMKN . . .
nfd.. . ..
iron nfd 
Textile .. .
Pfd................

•• 'Ifo Co . . 
(ioo.frvlMM l.td , .
<:<>•.dvear Tire ,t I 
Il I Mores > i'olIerk'H

do |ifd......................
M .iviir.! Smith Paper, 
t’tlnoi- Traction . . . 
Kendnist'riulii pove . 
I. '<•• of the Woods . ,

do nfd.......................
I ti-en I ide......................
I v 'Il • \>n« . . .
'fn 1 >ona!d . . ..
'• Cl{(l v................

di
do
do
do
do
do
do
do

n.)u

r.fd

f)UV 1l**erm.
465 Abltllil .. .. 62 'i 62
53 Brasilian .. . • • • 42 4 42 445 • 'ar pr«T .. » • t 6'.) 6 y
(in (.a u fi n t Idc .. # # HI !• 1
.*>5 Smellers • • ..i • • 28‘s 28 4
25 Spanish pref.. • • i, # '.*:* Ôf
B(t Steam............. 12 4 12 44 6 do pref.. .. • • *, , 46 t. 4 8 **
6*i St« i-l of « 'an • e • 65 - j (i 5 1 ^

162 Il 16 S i-unt , , 5 5
26‘) do pref :»! • • < 56*2 57
2 6 9 do 2nd pn-f 15 4 tr>

25 Cuban prof .. • • • 26 1 • 26* *
71> Textile . .. , , 62 63

J15 G« n Kb i t .. . . • • • 106-14 11)6
15 »'an Conn •si P pref . M4 •G 424 Bu mine l'ulon 1 u? 1 97
•a» 111 i <:*' 1 ■- . . . 60 60
Total de» \«'lile> 2.543

\ liX l l> IM-; 1/ \ \ \ N T-MIDI
\riKunattt G 5-ift . Ht*. 500 A .69

Mon * Cotions .
«lo r.f.l
do 1. Il .«• Po v
do 1 - n A- Modo 'f. letri-aph .do Tra ni

N » Hre u-eries . .do I»M..............Ofr|j\•le M ;! pf.i ,■ T< Pa ifi< i n i Coal <»... !1 "i ' '/ " ' .f 
Pressed Steel Car proiviligié et Co-i, h a' Vv.w1^1 
lumbia Gramophone privilégié. ito'-p tir,.%

Cependant. !° marché a eu quelque ! Doper . . .
11 a W 1,.. v.*f 1. .. .. m à ... .. X 1 n ' '''». fd................

1 (..M'-’bee i11 » w (^o
do pr.i .... .. 

Pio-.ion l’aper 
‘-'h.iu-lrt Tr-'n 
‘■Oie-M-'ii "'llli.i'ni^

) A 60. 5<(0 A .(5K. 
nd Alcohol - io A t-’O'ï 
Jouthein '.an Pow 35 & .
;t M mrire Pow ;• \ r>8.
\hl II Pi - A 624. l'.'O A t.:',. 
JeJI Te! — 6 A 1234. 19 -d 123», 
12.14. 3 A 123 4.
• • .izili..n lo A 423».
.’.ill Krnp Steel l'orp —100 A ô. 
6‘i A 5.
'an ( • •'* n Kîec—.'>0 A 10 à -V, 235 A

»n Steamship Lines — 5'* A 121 
'<>n Mtn & Smelting - 10 A 26 4 
>•*111 Textile - 15 A 63.
.a k*- **f th** Woods - OA 170. 
aiu;entide — |0 A 1*1. 
dont L H vt P Co—30 A 129 4. 
tp n.-h !t v- !A ts 4
11 r •• I i l'an-BO A 65

points forts. Wool wort h a grimpé de 
six points à 271, un nouveau sommet 
pour 1923, et Krtsge sYst hissé de 10 
points u 245 J-4. Tobacco Products,
Reynolds Tobacco. Pacific Telephone ! Si> *nbd. uiv . .
ont uus-i touche a de nouveaux soin-i ................
mets. ' 'l ,of ‘’an .

Le prêt a vue a débuté a 4 1-2 pour I L iv t'ui.r xm 
cent, jiuis il u faibli à 4 pour- cent, I" 'k'V n4- l'M 
avan*. !;i fermeture. Le marché des 
fonds a terme a été tranquille.

Les ventes de la journée se chif­
frent à 548,!'00 parts.

Le marché des obligations était in­
certain. mais les changements ont été 
minimes.

nf.l

'Coront*i i>>
•Cm •!/(.•• Tob.ioco
Tv'll! CH ■

1 /I * pfd .. .
W.i \ 11-, rr.i'ck . .
Wlcnip.i* ijv 

•I*. pfd . ; ..

î«M

M r

BOURSE DE NEW-YORK h-l{o\ J

We »,1>
do pfd ..
l'nnnnrN
c. mmerce . 

Moldoim 
I l’otitr*'* il

Scotia

A «unplIn(ion de Jt-nka, (iivynnr A Cm l
106

.V*o.L Mfg
• Init» «li* priorité
Jrlti-di Kmp Ht 

A 36 4 .
Jritish Kmp 2nd

I A 49

Am 
Am 
Ain 
Am 
Am 
A m

' *
•’* A 56 4. 30 A 57 
35 A 15 4. 150 A 
A'un C’a r ,t- F>- 15

‘an Conn Cotton ■
' * n St^ tinrh1 •• Lin
• S»/. 3 A 16 4.
'uh *n ('.in Stur i- —25 A 26*«
• oodyenr T ’•*» fi- Hub '• A 7 
Kiward Smith Paper —55 A 9 
îpiinlsh Hiv a 9S4. 25 A
•Mfilr*
'ommerer - 2 A 1*54. 6
to'«oni — .JA 155 *2 A

6 A 156.
'nion — 1 a P'T. 3 A 107. H) A 10 
A U*7.

69.
45 A «44.
— 20 A 46'*.

A 145 4
1554. i

•lleh. • |* v
9 A «3 »0I

«
. Jf.nft a

i oono 5
. 3 •on A

ronn A 
fnnn a 

... 10.>0 A

■oon
1 K

XI 1.. 
V 1 A.

«n 1- ï.

937 —
•-«■nnl <•

A 5 3 2onn 
20.0 \ s*i

• non a 
. a *jono a 

2onn a 
•*nno a 

2000 A
A !

roc..*
.3 9

U

•*e ci(«-rr- —
2 a joo ',0.
33 0 103 on.
1 irinlee

Rf 1... 
»♦ 1... 
*•> t,

SSVé.
7. 500

S3
3 innno 
L’Oon a 
f.onn A 

?noo a
ROOO a

Allii'd Chem .. .. 
Am Agrl ('hem . . 

Meet Sugat . .
•'il u.................
Inter corp ..
Loco................
Ship Coin .. 
Smelting:.. .. 

Am Steel KdricK. 
Am Sugur 
Am Sumat Tub .. 
Am Tel and Tel.. 
Am Wooden .. ..

■ Anamindu • "op .. 
inth • :nif . 

P.ahlwin I ,IICO . . . . 
IJ.ilt ami ()hlo .. 
Halt Steel • If
cal Petrol...............
<*an Par................

' '>ntraI Leather 
< Hand ei Motors. 
' h* -.1 pen Ue ( )h lo . 

A • Chic M end St P..
1 do prof...............

7 1 Chk K 'ok lelami.
I « 'h'.li* ( 'upper. . . .
' Chltio Copper.

( 'olumbla Gas. 
Columbia Graph.
Coni C;iii...............
Corn Prod...............
• .'osden < ill..............
Cuba Cane Hugar....K/.ek » I*')*» ' «nut,

"tioo A ' 'rUt'lhlo Steel A Cuba . am- Sue

T*- *
1 v*.00

- Ix^n
A 1(2

A 100 1 
30. 1x1

ugar. 
! I'av id.-on Che ill., 
i Kmllcntt .1
I Mr le Hall...............
' Kamoue i’layers. . 
I'reeport Texas ,. 
(Jon A - phalt .. .. 

I Gen ‘ ’lens .. ..
G -n Motors ..

. 40.
1 A
4 A

10" Oft 
5x100 A

Max
64
I- 4
3 4
94 4 
18*4 
7" 4
II- 4 
56 
36 
69
2 1 4 

■.23*» 
73

4 
i 4 4 

119 
66 4 
61 M
i 8 4 

1434 
I I 4
46 4 
66 4
: 4 4 
26
2! 4
- L 
1 4 
33%

4
4 X

126 426 L
Cl 4
61 14 
1 I
47 Ti 
6! 4 
13% 
7 •' 
KG

1 I

Mill.
6,3
12 4
34
93 4
17 4 
69 ', 
in 4 
544 
3 « 46 R 3» 
2c 4123 4
7 1 4
14 4 

1174 
56 », 
47 4
18 4 

13446 
66 
14 4
25 4 
21
25 4 
I64 
33

Perm 
63 4 
124
34
93 4
18
69 4
• a ■, 
54 4
.3 4 4 
58 4 
2o 4 

123 4 
71 4
35
14»,

117 4 
.164
47 S
1 > 4

143 4 
1.14 
46 
66 
144

16 4
33

Union.....................
• iMiuntioim —

ApI'OjMos Corp 
Hell T-: ... . .
CalRnry Paw 
Cm Car & Fy . 

do Cement .. 
do Converters 
•lo Cottons . 
do »*Vlt . . . 
do Loeom .. .

Cedars ftaplds .
I *"01 Coal

d > Textile A . . 
do I *. .
•io i ».. .. ; ;

Mont Tram . . .
# do Deb . .

V : t Bi-.-werl* «
X S Steel ,f- 
(Antarlo fttee>
Penmans Ltd
Porto nino ..............
( ineher K\
T ! I a r* * " p Paper . ,
Pi*« de Jenip-,,
Sher« •• tnu'ama 
St• • 1 1*0 of «’in

l*on« «Di —ai.. -rnr„l(.n(
Lr-u c"'-e 1925 

do 1931
«* o 19 •• 7 .......................

’..nl . 
Prod

69
85

10 4 
81 
'PCS

!"6
i'2
4 6 4 
76', 

. 59
4

26
61

SI 
9 4

H* I 
6n 
63 

109 
ion 

16
«•>
*5
68
59 * . 

• "3
165 *
I ’*:
9ft4

112»..
1ft6 
198*; 

^6
51 4

116
SI
4ft

11 ;inn 
«8 1.
9 « 1 :.
n I *
9 6
56 \ 
8ft

.3 8 
7 v , 
82*

6"

:».?n

216
107

S3
98 4

100 
192 ! ..
xx t;
97
97
95'»

1 lift 1:.
19' *3lOftC.

S3
39'5 
9 a 
s 4 i
Ï;’« 
86

mt 1.. 
994

100.50

8 9 * i 
87 

1 ô 5
K»4
85

I "6 *4 
91 
i :t
13 4 
46
26 '•

. ii "
8

79
68 »a
1 I
2 7 * ••
82 ‘ -i
9 4*5

67
63 >» 

110

71
r.ii

r»3
170
9 i 
20

1 ' 1 
106
129'5

1 50 
63 H

17ft

1 13-32 pour cent.
devise» étrun-Voici la cote de»

gères, fournie par lu 
(iwynne & Co. :

maison Jenka,

Pair « lu V. Fi- rnt.
\ un Mol lli'K • * i 59 4 19 4
Fri»nee, fratw; . . 9 193 .o',»» * j. .1*579 *ii
lia Ile. lire . . . 0 P.'3 .<*117’ ntl *4
U iftique. frane 0 1 • *555 C .0498
Ml.im., mark . 9 23s \ 20 in'rd .n 39 m'rd
■'iil.-î-e. frum' . . t'.P' J . 1 7')9 .1761
lloi;.iinb-. floriu •* t - : v-G
K-'pumie, iieMi-tH. o.P*:: 1331 .1332

.2627Suède, i-ouronne. u 26» ,2626
0.268 .152 '* .1527

lianeinai k. ilo . o.26s .1739 .1726
ltr<J»ll, inUti l» . 0.32 .093» .1)9 38

rapporium une absence d*- dunande, 
pour exportation et les transactioiih 
ayant un caiactti'i* purement lueul, le 
marché du blé a été faible aujour-1 
d'hui, clôturant en baisse de !•- u 7-8 , 
point. Le marché a souffert de 1» 
pression de» vendeurs. On rapporte 
quelque» opération» d’cchunge, vente 

'option de mai de Winnipeg et achat Ÿ 
sur le marché de Chicago. |X

Les marebe de. gros grain» eonti •{• 
r.Uent d’etre plus ou moins tranquil- X 
le» <»t ou ra|)p<>rie une faible demau- 
de pour • xportation. I.es prix étaient ÿ* 
légèrement a la bai ;e. Le marche du ! X 
lin continue d’être tranquille, fléchi-.-j «j» 
sant de - l-ll a .'I 1-2 cents. i J*

1 e acht ■ urt de bii au comptant I ï 
étaient indifférent» aujourd'hui. Le

ASSEMBLEE DE LA
CAN. GEN ELECTRIC

Toronto, 22 ■
E. Dyment, de

- Le président Albert 
la Canadian General

Electric, a annoncé cet après-midi 
que Li s directeurs se réuniraient mei- 
credi pour considérer une offre de la 
American General Electric. Le» direc­
teur^ de la compagnie américaine ac 
réuniront vendredi.

M. Dyment a déclaré que bien que 
le rouit rôle passerait dan» les main» 
de la. compagnie mère, le bureau d* 
direction, fa constitution et le person­
nel «le la compagnie canadienne d. 
meurvront tels quel».

Thos. V. BELL Limitée
115 OUEST RUE NOTRE-DAME

EMBOSSAGE,
DE

SPECIALITES:

RELIURE,
PREMIERE CLASSE

IMPRIMERIE

x Pour un dollar amArlealn

BOURSE DES MINES

1 !6

co
8 •
06 4

3rt 
« ( K. 
50

1 86

• ’oie fournir |>tr 
K a v a n a g h & Co :

Atlas........................
Argoiiii :t < !<>1<1
Algonquin...............
HuLiwin.................
11«» i, * 1 r l‘on.^olida t ed

| flea 11 y.......................
j IPilg wood................
Hucklmtliam .. ..
• itstlr Tr. tin u «■>•. .
• 'haput Hugh**»
• 'Itfton......................
• 'oiilaan».................
( ’<>11 - W*’st I )amn . . 
Crown Iti-.icrvi’ .. 
Davids-on ('ans .. 
l'ami* Mines .. ..
G .lil Ki **f...............
Gold Dale...............
II.title Gold M
I loi linger 1 :ts
II u ni *>n K I rk Li nd ( i
Insidratlon................
Kecley......................
......................................
Kirkland Lalic .. 
Lake Shore M .. ..
La Itotii'.................
Lorrain ......................
McIntyre.................
Moneta......................
Montreal. Ontario 
.MrKim I'nr Savae.n 
Mining «’orp <*f ('an
Niplsslng................
N'rwr.ty Mine»

Lake . . • •
1». rc <'rown..............
i’rcKtan Kast Dome 
Tei.tlsUamil.g . . . • 
Terk Hughes .. ..
Vipnnd I'olbs .. ••
Vlcker»............... ....
Wns:i |iika 
W right ll.u gritv* 1 
West Tree . . . .
Wettlaufer...............
t »a I* s

Vente.s: 225.4".

la m.tison Walter
■met tire

HI —
1 < fetobre 

Novembre 
Décembre

•V

t u'f n*
»* ■'«

. 66

6 4

2»
,6 11 j

l>em. Mai
4 'a 

69
5
6 4

Zi
124 
74 
6

34 4
16 
4'*

. tï 2
; 7.7 S rix.t'i»

1 's 
53
114 12 

I,On 11,19
»

M 11

40 3-1 
IIP 7-8 
:\H 3-1 
12

âll 5-8 
58 3-4 
50 1-8

fil 3-4 
(51 3-4 
152 1-2

Form. 
96 5-8 
05 3-4b 
02 |-Hb
07 3-4b

40 1-2 
30 3-4b 
38 3-8a 
42 a

50 l-2b 
50 1 -2b 
50 1 -8b 
63 3-4b

fi 2
fil 3-4 
IÎ2 3-4
08 a

3
:j7
43
2(1 
17 

16 . «U
16
11 

2. S 5

9 ' 
7 1 

1 1
32

.21
HS

16.
LS

16

PERMIS DE BATIR

K n

79 I
8 6

8 2 t

4 S
-*4

do
! " '* 3 t «1 •> t

)*>3
do

- ‘* "* il o 193 75 J' m P»"Ot|t* 19
59'ï ; 1», r ,in*.< 

'o 1943

199,39
1 9 •» 1 -,
io-,; 25 

107' .39

99. m)

K‘9 . 
19» 
1"? 199
1 n •>

98.20.

\ 1*11 l'JH-MI IH

ft-T — « 9 197
ft'?. — T'Xe —
1" 7 A !• 8 7 -,
39 18 A 98 29.

x knti:*» im:
Al • 1*1 :*tft A 62.
Tte'l '*'.■] 7 123 19 A 123»i
H mz Man 15 i 4 2'i .
• 'm (***m*>rt — 19 A 85.
<';*n G.-n KO • 19 A 196.
('••n Min fi' v —
T ‘i-*rn < 11 ? ^ « —15 À 94 '• . .
T* an T. v- — -- -, *-.3
TL : T • I • n . 5 A

KÎ.OO,
:U

1 v 599
1x299

A 26»-

V
Pow 
59 A

—Z A 12: 
91.

>—5 A 129, 1 A 129

Ktimln!«t!qu!a 
T.ntirirr-lde —
V**”* L H & 1 
A 1291;. .
Price Hro« — 19 A 42
Phnwlnlgt-n — 20 > fi®.
P’ I...\v ^•ln^|r — 65 A .*,7.
Twin 1 ' v 3 1 a Ç7.

«•«•on» iirlorllê -
Brlt '
Pr'tlah Kpiti 2t'.t--75 A 15 
(*.*U <Vrmnt — 5 A 194.
» * « n • rr**-hl |> t.pes — "A
Ooody r Tir» r- Rub —* 1 

r. 1 a 7 - «:
Pherwîn P'ILIi* ut« — * a 
Snanl.-h Hiv—5 A !*9.

.nt.«i(i»M —
!• "'’lie’ iga J a 1 11
Vov.i Scot * * i 7,
Pnvrle — 1 A 216 1 A

•• *'riw J»»»m 
Pepm. na f ta . mn.i y a;,
St*•• 1 l’o -r < ' • n .- i 1 . 2 • A 1r l'i

JlUMninfH \ !«•!«,Ir,.
— 2 A 19'* in
— 4 A 105 25 
— Taxe — 6 A 102.99

100 «4
2 A

* Iraiihy M in- ng 
Gteat North 1 ref. 
'irent North Gr* 
Gulf State. Steel. 
In-ji t*u|>|»it .. . .

' r»itern Nickel. . .. 
Iti* Mere Marine.

! d" l*ref...............
KntiMas (’ S*>"th .

; Kelly Springflidd. 
. K en nccott < ''.pper. 
• K••ytttone 11ii .• ..
1 I.-h tit Valley . . .

L*>< a - Th«* tire . 
.\t Idle S'tat» - oil. 
M*.-- in K attd T

| Mlt't. I|,-| | •;(«•. ..
Nat Knamel .. ..
Nat L a !...............

i Nevti<ln ' '*p»ih Cop.
N w H .-«n . ..

A' À * 1 Br» k •
N V (■'•ntrnl . . .. 

W ■
North Pmc.............
P:li- Itil.................
i’ati Am i-et roi .. 
l'enn H H..................
l'**re Ma: |Uett* ..
l’i-r« • ( *!1. 
l'ii-rei, Arrow 
Prêt 
Pro 
Pull 
l'un ta

N.-w-Aark 
fermta futurs ont

16
54

U4

16

1 I '3

Ferme! tire ;— 
Janvier ..
Mar».. ..
Mal .. ..
Juillet ..
Octobre ..
I >* membre

L'option luit 
MPI illnq.s 

Liverpool. 22 
r« ti

Le-i prix étal- 
MldiPIng améra- 
Middling- bon .. 
Middling fully . 
Middling .. .
Middling low .. 
ordinaire bon . 
Ordinaire ..

Lex vente» *le 
5.9* *i biilltit» Uont 
ri* « itt.

la • arrivage» ont 
lot*.

L* > futur» opt 1*11

2 <32-.3 82 146-59
2*i m. . v
29aD-8M

Z. Lamouroux. 
quartier St-Edouard 
$12,000.

Z. Trudeau, rue lielgrave, quar­
tier N'ntre-Dame-de filài es. 2 mai­
sons, - logements ; $13,000 ; 2 mai- 
!-ons. 4 logements, 515,000.

O. Gauthier, tue St-!)ominique, 
quartier Villeray, 3 logements, 
$4.300.

Mme W. J. Elliott, rue Sher­
brooke, quartier Notrc-Damc-dc- 
Graces. 2 logements,
$21,500.

Z. Lafleur. rue Rntithiev. quartier 
Villeray, 2 logements, $3,000.

| C. il M. Frickselteine, rue St-Ur- 
•” bain, quaitier Crémazie, 2 logements, 
''' ' $8,000.

J. IL Gagné, rue Marri*, quartier 
1 Notre-Dame-de-Grâces, 2 maisons, 4 

logement», $1-’,00J.

LE MARCHE DES BESTIAUX
I! < t arrivé 1,730 bêtes à cornes. 

a}» soûles ventes faites furent de 
bouvillons communs et légers et de 
vache» media. Elles se v •ndirent à 
$3 ; $3.50. i.es vendeurs gardaient 
les animaux de bonne qualité afin 
d’obtenir de meilleurs prix. I.es con- 
e rvt.s cotaient $’ et h. boeufs com­
mun» $2 et $2.75.

marc' • du lin est peu actif.
On cote :

Ouv.
Ofi 1-2 a 3-8 
06 1-2 
1)3 5-8 à 3-8 
!>8 3-1 a 1-2

Avoine 
Octobre 
N'ovt ii'hrc 
Décembre 
Mai

Orge- 
Octobre 
Novembre 
Décembre 
Mai 

Lin—
Octobre 
Nov embre
I >eeiM'.lb.:
Mai

Prix au comptant
H!e No 1 nord, 95 5-8; No 2 nord, 

93 1-8; No 3 nord 87 7-8; No 4. 80 
5-8; No à. 74 5-8; No fi. fi7 5-8; pico- 
ti” 1)3 5-8; sur voie, 95 3-4; No 4. 
inéic. 80 58; No 5, mêlé, 7fi5-8; No 
fi, mêlé. 73 5-8.

Avoine No 2. cw 4 0 1-2; No 3 cw et 
«*xtra No 1 picotin, 37 3-4; No 1 pico­
tin. 35 3-4; No 2 picotin, 33; rejetée, 
31 1-2; sur voie, 40.

Orge No 3 cw 50 1-2; No 4 cw 4(5 
1-2; rejetée 43 1-2; picotin, 43; sur 
voie, 50 1-2.

Lin No ! mvc 205 1-4; No 2 cw 200 
1-2; No 3 cw et rejeté 171 1-2; sur 
voie 202 3-4.

Seigle No 2, cw 62.
A CHICAGO

Chicago, 22. — La température 
idéale pour la récolte du mais a dé­
clanché un mouvement de baisse pour 
cette cereal * et a aussi porté à la 
bais>c le marché du blé; mais la pros­
pective d’un amendement au projet 
de loi Cappc Tinchor a contribué 
quelque pou .-. raffermir le marché du 
blé pendant h-s dernières minutes. En 
fermeture, le marché du blé était in­
certain. varinn entre les prix de la 
veille et 3-8 cent en baisse. Le mais 
a fléchi d’un à 3 cents en baisse; 
l'avoine entre 1-4 et 5-8 cent.

A cause de la baisse manifestée par 
le marché du mais, les haussiers n’eu­
rent pas l’avantage, bien que !o mar­
ché ait lais je voir quelques signes 
de fermeté. Cette fermeté du début 
est attribuable au grand nombre dos 
arrivages et à la hausse du marché 
de Liverpool. Cependant, Tincertitu-. 

magasin, de de la situation en Allemagne et' 
l'approvisionnement visible des Etats-) 
Lui» ont été d'*-; facteurs défavora­
bles. De plus, on rapportait que la 1 
France avait conclu des arrange-'

1.
Assortiment complet d’articles de bureau

LIVRES DE COMPTES
l*X**XMX4*X,4X,*X* *X*«X»*X**X,‘XmX,*9 X-X-D

763-fln-m 1 n

no
41
l'i

0
12
:h

rue St-Denis, 
2 loger.ients,

ment» pour ir.mnrtor du blé de Rus-
sie.

OUV. Max. Min. Fcrm.
Blé:—

1)é«\ . . . 105 4 105 4 1044 105 4
Mai. . . . 11 a y? ; io'j Ift9 4 119',
.lull. . . . 107 4 1**7 4 196-4 107

Mala:—
t »*•«•. . . . 7 5 *4 75*% 74’, 74 4
Mai. . . . 72 4 • - 1 4 714 71
J U il. . . . 724 7:‘7r 714 ,

Avoine;-
lifte. . . . 12 - 414 414
Mal. . . . 44 444 4 t 44 4
.lull. . . . 43 4 4.1-4 434 43*4

Prix au • 
105; No 2

implant; lïlé 
uur 107 à 11

No 3 roux,

Mais No 2 mêlé 105 à 1 57 ; No 2

-•'•liât*» 
l‘i*! «n*H 

L.
r q.ta.n 
lu plu* 
ain ..

a lias tili-nUo 
. . 3<i3ft 

lematulc* f-tait
lni'nftilU 
fail K *.

jaune 106 à 108 1-2. 
Avoine* N’o 2 blanche 42 1-4 à H

Comment remploierez-vous
le produit de vos

Bons de la Victoire
échéant le 1er novembre prochain ?

Les fonds publics (nationaux, municipaux, etc.) 
vous rapporteront de 5.10 à 5 '/i [r. — Nous en 
avons de toutes les catégories et de tous les types.

Nous avons des obligations hypothécaires d’insti­
tution et de communautés religieuses au rende­
ment de 5 Yzf «.

Dans notre compartiment industriel et commercial 
vous trouverez une variété considérable d’obliga­
tions 1ère hypothèque et d’actions-obligations 
parfaitement gagées, rapportant de (Dj à T'j'i.

Nous avons placé jusqu’ici pour notre clientèle 
plus fie cinquante millions, dans les meilleures 
conditions de sécurité et de rendement.

Kn achetant de nos obligations industrielles et 
commerciales, vous contribuez au progrès écond- 
mique de la province de Québec, et vous faites 
produire le maximum à votre argent, au minimum 
de risques. Pour vous et pour les vôtres, vous 
créez de la richesse.

Demandez en particulier tous renseignements tou­
chant obligations Baillargeon, Compagnie Hy­
draulique de Portneuf et Regent Knitting Mills, 
et actions-obligations Dupuis Frères.

La maison qui a donné 
âme à la finance :

une

MOMTftfAk
Boj
THOl» - HlVlèltB» «wtew

mni>u
Irmm VarMlüM. MONTS

*CHV.
NCAL. T N i M THS

PJ jigs Fm

Le.» arriva ;e 
t rè fort avec 
fortes \entes 
d’herbe, 
à $2 50

; de veaux ont été 
2.(»J7 tête-. Les plus 
l’ont été de veaux 

II» re vendir* nt lentement 
et $3.00. Le» bons veaux

la I mr» f 
.I.Ci'ii u

• 'ar.

not; -r:» au grain ?e sont vendus à 
$5.00 et vfi.00. Les veaux de pre- 

- ’ » ven
I?»™Liaient <lo CK à $10.

1! c-t arr'vé 10 *37 moutons. la» 
17 i J-i I prix d*-» n,rne:iux était d’environ 
i1 !"t*i j -1.00 |)luk- faible qti la semaine der- 

nière. Gela - 'i’â à la f.vbb* qualité, 
l.e meilleur prix touché p*iur !e» 
agneaux a été de $10. ,e» communs
io ve i laîen $7.75 et plus.

O' 7'') i>.ù- 3,7P3 parc» ont fi» leur appari­
tion. Il» s.* vendaient moins cher. 
Le porc» à $8.50 et $5.00. Les re- 
'.-.-ts C0.50. i tvuics $7.50.

eut f-t*' de 
•oton ami'-

i*al H-f

! ; 6 P 
P* i R
H

116 4 LE MARCHE ALIMENTAIRE
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J.. |.fi 
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gueiiay 
nth fi 
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I» Bd. 
anlsli P, v 

;
lllaen
gotiaul <> Min

\ riitci. ilr

:i 'a
19

r.t.i
I I e

P W ('
:u 
n'j
124
91

Vomi

ü'Dà
4

21

luhM** Iran . . 
al *1 •ut.*h ....

Star* Ho«:t>uck .. 
Sim-la!r • '*>ti :. ..
.-'.v 14 * *.................
Southern pac.. ..
South H y...............

du pref...............
St-hid id! .*>’ .1 .. 
St n nd i ol ( '•' I. . 
Ütr- mbetg <'r. .. 
Stud"li i !<i*r . .
T« x*i ; t ill...............
T*x.*- >11...............
V *h Pr» *1...............
n.ion u. k ..
Shell l'r.'on fil .. 
Union Pnc ............
V S ^•’..-)«l Prod .. 
I S Jnd Alcohol . 
P H Rubber . ..
t: S St«-el .............
Pts*.Ii l'ojqior . .. 
Vaati'llum SterL. 
V.’ .t. *h "A" .. .. 
\\ • illnicliDU'• . . .
W h r •• Motor 
Will y» (iverl-.ml

OMIt-nlioici—
fan 5. 1926 ..

PhicttK" 
t * In* v .i nn it.

illnien-
i! tr­aie'

S'ill i
i met

Ain. I- ei in
s i indoux

tn*t.

C’cot do 
du’à mim.

•r nouros p.m. jus- 
t nup si* passent 

tous les grands événements 
do la vi" soc’alo, politiquo or 

; orlive et, de celle période, 
le journal du matin est le 
nr mier à vous en donner le 
détail.

BONS DE LA VICTOIRE 
DOMINION DU CANADA

VENANT À ÉCHÉANCE LE 1er NOVEMBRE 1923

AGISSANT soil s l’autorité du Ministre des Finances, la Banque de Montreal, 
est prête à rembourser sans frais îi toutes ses succursales au Canada, ces 

obligations dés quelles seront échues.
Afin d’accommoder les détenteurs, la BANQUE DE MONTREAL acceptera 
ce:» obligations à n’import? quelle date avant le 1er novembre er fera les paiements 
dans chaque cas, le 1er novembre, soit par chèque, soir, A l’option du détenteur, 
en lui créditant ce montant dans les livres de la Banque.

- 4

l 4

31

4 & Ç
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4 . . 66
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Manufacturier Ce boitas en bois 
21G rue Duc

MONTREAL - - - - - - - - - - - TEL MAIN 354/
•üli

à. n* 7 t t. 
jjap'in 4 4 Iti

911

ï ~ ' *>, « jH^ r:|

'rf-fftrei. tielli'H
îf • t Brick » ft 52.
Saftinnny l'uip f. P*. w
ArL-un.-nt <i 50 ft .lui A ihol 10 ft ;
Southarn Cal i? -w——2*Jft 4 5. 10 ft 4.-, ?0 * :

10 ft 41 15 ft 46 10 *•

—75 (L 1.
69.

19 4
A 45. S A 45 

* 19 A 45, 5 A

-Il
U

T
Mill 
tl 6

isst
193;

î; ‘Tm I ir 
*'t*)ntrft; î A

M.
\ ni*ck

— ’O A 
* »: tr rlo -IftOO
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LE P A N* A P A •*»! imprlmft ft puhl!» p»r 
LA CIE DE PUBLICATION PIT CA­
NADA. Lirnttf*e dont M. J. B. L*-
«ütr «8* lu Géra Mt-GAnftr.il. au Ou­

ït No 73. rue Saint-Jactiuee

LE NIVEAU DU MARCHE
New-York, 22. — La moyenne fie 

vingt titres du groupe industriel est 
de 87 48, une perte tic .34.

Maximum pour l’année, 105.38 ; 
minimum, 86.82.

La moyenne de vingt titre» du 
groupe ferroviaire est de 61.05, une 
perte de .67.

Maximum pour l’année, ÜO.ûl ; 
minimum, 70.Û3.

»• .
ta-; 1 ij.ü

u

CHTREPRENEUn ET CONSTRUGTEUB

Tel. UPTOWN 6344
Ch. 214 Edifice Drummond. Montréal

“PAS DE TESTAMENT,
C’EST LA RUINE!”

Si vous mourez sans testament — votre propriété 
sera peut-être sacrifiée pour.un prix dérisoire. — Le 
permettrez vous ?

Venez nov» consulter

National Trust Company
Limited

153, rus St-Jetqu#»
J. M. MtirUonnell, Gérant

Cnpitâl versé et Réserve 
$4,000,000

Valeur des Biens administrés
$102,000,000

Trrriu-!u-v-J.a.« lU-ta.-J. u. u.
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LES TRANSACTIONS " 
IMMOÜiLlEKES

1 MARCHE DES PRODUITS 
DE LA FERME

'4 VENTES EFFECTUEES HIER j . , s'J.,va,'Jt indui'K* U» ar-.
AVEC UN TOTAL DK $h»V,260 - , ^vaK* ' “ M,1!,tri'a! Pi' dim.s .!.• .a 
19 VENTES DE $»,OUO ET PLUS. f‘', mo !><>u‘ jour» c >riv*. ;--------- i pondants.—LA PLUS CROSSE VENTE 
DANS NOTRE DAME-DE CRA. 
CES. Oeuf». 

Bourre 
Fr >»u

192:5 1922
22oct. ISuvt 2:5 <K t. 

eai.'Ses. , ,>4ii Ulj 1229
*. bvitey . . 1114 PO 170S
K‘*. ineuli ». 4997 :5l9>* X042

K NCI! EUE RTRALK 
lie-\ eri«*,22. - A IViichére tenue ici 

aujourd'hui, en a voulu « Bini», de 
i'hotr'ord Minus, lot) boite» de beurre, 
1 2'5 sou» lu livre.

ASSEMBLEE SPECIALE

Tretc-quatrc ventes imniobilière» 
ont fie enregistrée» au cour- de la 
.journée d’hier. Ceci démontre que 
l'activité renail p* u o peu *lun» l’im- 
meuble, aprè» une saison particuliè­
rement intéressante. Sur ce nombre 
de ventes, dix-neuf sont de $2,ont) et 
plus et le chiffre total de ces diverses 
transactions atteint la somme de $199- 
2ÜU.00.

Ta vente !a plus importante a ••10 
effectuée dans le quartii r N’otre-Da- 
me-de-Gràces au prix de S54.000.

Voici lu li»te des 
tiers :

Quartier Notre-Dame-de-Grâce».—
Rue Sherbrooke-ouest, No» f>5f>9 à 
3665. Lot 17(5-1 hs, 189. Bâtisse». Ter­
rain, 4f> x 118 pied». 1\ Emile Hour- 
ret vend à Dame Kéüx Dansereuu et New-VorU, 22. Le marche de» 
ai., $54,(100 — 1,. Joron, N.l’., 192.'5. sucres u été très tranquille aujour-

Avenue Harvard. Lot 1-2 N. 173-; d’hui. L’option immédiate du sucre 
452. Vacant. Terrain. 20 x 95 pieds, brut est eue. te cotée à 5 7-8 cents,

ventes par quur-
U ne 

naïve»
a .'emblée spéciale des action- 
<le !a Québec Power a lieu aü- 

! jouial'hui, à Québec.

LES SUCRES ET LES CAFES
Xcw-VorL, 22.

QUATRE ViaOIRES 
LIBERALES

(iùuue de la 1ère page) 
le meilleur intérêt de ses concitoyens 
et «le son co nié il tiendra sa pro- 
nie.-.-e et ira a Québec dans le but de 
défendre toujours le» intérêt» de» 
sien». Al. I aperrure, fait l'éloge de 
hôii adversaire M. N'iquot, que l’élec- 
tarot n’a pu ’avoiisé. li espère «lue 
M N'iquet ontinueca lu' aussi a »e 
dévouer pou. ie comte et qu' l accep- 
(era le ver lu t rendu aujourd'hui par 
le peuple d’N amaska.

1 Al. l.apemere s'excusa «le ne pou- 
; voir parler très longuement. Il se dit* 
assure qu«* les électeurs de son com­
té. après avoir entendu toutes les dis- 
«-usions p<dii'i| les ,mu c-oiirs «le lu cam 
pagne, sont convaincus de lu sagesse, 
absolue d la politique du gouverne- 

i ment actuel. Quant à lui, il a proues 
1 de défendre u*tte po]iti«iUe et s'y ap- 
pli«iuera durant tout son mandat.

MAI. Ai*ie Pouchcr, dépuié aux; 
: Communes et le notaire Aly dirent 
aussi quelqm » mots. Tous deux fe-, 
licitèrent vivenuMi» M. l^aperricre 

i pou: la belle victoire qu’il vient de 
remporter 2, lonnulerent le voeu que 
le comté d’\ air.nska conserve long

UN PSEUDO-MEDECIN TENTE
DE FRAUDER UN MARCHAND

Le truc est cependant découvert à tempi. — Collision en­
tre aédan et camion. — Un verdict de mort acciden­
telle. — Une jeune fille eit bleisée, rue St-Denis. — 
Un auto volé, angle Sherbrooke et Beaudry.

CARTES D'AFFAIRES
ASSURANCES COURTIERS

PLACEZ VOS
DANS I.A

assurances-feu
( OMr/tt.Mt-.

UN ON ASSURANCE SOCIETY
(I.I.VI 11:11. 1.0.NllliK». AM..I 

l‘<ta«lC» ru 17H A.U.

HORACE J. LABRECQUL
Agrut (îCnCrul. l-'miicul».
•TM», rue »i-Ju«-<|ur«. TCI. Mutu 0«»s

iMtt-JTs .si’jt iivim)rin:gm<;
A. JETTE & CIE
Notre-U» m r Uu>-»i—( hum lire I .litV-i* OoliiibCourt.*; - : ( ili,-Uli.oa

IÀ.\|M-ii» m iiropri^r^s iKlahli» I'»5) l*i«ib i>ur prrniU»rw 
«I •Jrux.Om» li> p ;«. - ueltul»
<l‘h> l»*>(h***|iu-» 11 0.1 i.tii,'i«» «le pri»(if «flltfM

l'n notiimé 1 
etc an été hier 
heure» sur la 
l'acrusalioti de 
de marchandises 
présentation. (Y

anioui«*;ix, 25 ans, a 
après-midi vers trois 
rue Marianne, sous 
tentative d’obtention

SOUS

sont
de fausse» re- 
îoii constables

plu» le coût 11U fret, ce qui équivaut 
à 7.(50, tou« droits payés, sans au­
cune vente

—Bonnell Brothers vend à J. Boyd 
Reid, $1,710. II. B. Hutchison, N.P.,
1923. f

Avenue Old Orchard. Lot .7ôa-53.
Vacant. Terrain, 50 x 1*7 5-10 pieds.
— J. Phillip Hartman vend a Siméon 
Côté et N. Messier, $2,750. — P. K.
Roy, N.P., 1925.

Avenue Montclair. Lot 152*249.
V acant, lerraui, 40 x 11/ pieds. j mt.rcc ac.ietê. û la baissi'. ce qui 
Dame L. John Trotter vend a Do le ' té t„M1 
Kva Wilaon. $1,750. - J. Aiulcair,1 « 1 •.,! ,
N. P.. 1923.

temps 
un 
dei

Ce» brèv 
vies d’une novvelle

Chabot et Labelle tous deux du pos- 
t«* No 13, qui opérèrent l'arrestation 
Voici comment la chose s'e-t passée 
vers deux heures hier après-midi M. 
O. Bélanger marchand de quincail­
lerie, au ND 1335 est de lu rue Lafon 
laine, recevait un téléphone, lui de­
mandant de bien vouloir livrer im- 
médiatement un marteau et des clous 
a l’angle des rues Kullum et Ontario.

Le marché des sucres brut» futurs (la foule qui :é damait lo députe, 
a débuté, d’un ù 2 points en baisse et 
u fié-ht i, 5.i8. pour l'option de dé- 

I ccmbre, ‘-oui l'effet de» ventes «ie 
1 réali.-.-iiion, par suite de la .ranquilli- 
té sur le m-trehé de l’option immédia-

pour K représenter ù Québec
homme aussi dévoué aux intérêts ( 1^ personne qui était a l'appareil a- 

:ens et au bun de sorr comte. \ait donné le nuin du docteur L.
a locutions 'urent su--1 Rinfret, 1290 est vue Ontario, et di­

sait qu'elle avait pour payor la mar- 
. . , chandise livré un chèque au montant

promena a ; ravers les rue» de .a vb e. dix dollars. M. Bélanger déclara 
se réjouissant de «ett<‘ éclatante vie- qu'ji ferait lu livraison immédiaioment

mar.ft station et!

VERDICT

te. L’Europo, Wall Street et le com-

de décembre à «5.12. 
A midi. lc« cours étaient de deux 
point» en hausse.

Le sucre -affilié a été inactif et 
sans changement. La granulé type est 
maintenant coté entre 9.15 et 9.50.

Le raffiné futur est nominal.
New-Yovu. 22. — Le marché des

cafés futurs variait, en fermeture, en­
tre les prix de la veille et 3 points 
en hausse. On estime les ventes ù 
89,000 sac» environ. La fermeture in­
diquait: octobre, 9.(55: décembre, 9.- 
45; mars, 8.CO; nrii, 8.’7; juillet, 8.-

NOUVELLES W CHEMINS 
DEFER

CHEMIN DE FER NATIONAL DU 
CANADA

Le "Continental Limited”
Le "Continental Limited” quitte 

'Montréal (Gare Bonaventure) tous 
les jour.» à 10.00 p.m., pour Ottawa, 
North Bay, la région de Cobalt, 

j Cochrane, Winnipeg. Saskatoon, Ed- 
. ivonton et Vruncouver. C'est un train 
'direct entre Montréal, Winnipeg et 
, Vancouver, o/frant tout le confort 
j possible aux voyageurs.

[.es wugons-üts, avec grands lits 
i confortables, compartiments et sa­
lons, sont de modèle le plus moderne, 
comprenant éclairage ù l’électricit.'

Quartier St-Gebricl. — Chemin pu­
blic. Lot 3771 à 3773. 3859, 38150.
Vacants. Terrain, 60 x 120 pieds cha­
que lot. — J. Arsène Bonnier vend à 
Alfred I.éclairé, $lt5,000. — E. Mut- 
sicotte, N.P., 1028.

Chemin public. Lot 3771, 3772,
3773, 3859, 38(50 Vacants. Terrain, 
chacun (50 x 120 pieds. — Alfred Le- 
daire vend à J. G. Avard. Limitée”,
SI(5,000, — E. Massic-otte, N.P., 1023.

Chemin public. Lot 3617-261. Bâ-1 .septembre 7.88. 
tisses. — La Cie Fédérale d’Immeu-, *■' option iinmeuiate du
blés et d’Administration Ltée vend à j soutenue. ------------
«I. Hector Leduc, $1,400. — L. Morin 
1923. N.P.

Quartier Maisonneuve. — Rue No­
tre-Dame. Lot la-8, 0. Bâtisses. Ter­
rain, 54 x 100 pieds. — Pontiac Ki- 
ruin.-ial Co., Ltd., vend à Jean-Baptis­
te Presseau, $15,000. — C. Brodeur,
N.P., 1923.

Quartier Villeray. — Rue Christo­
phe-Colomb, Nos 2576 a 2580. Lot 5- 
381. Bâtisses. Terrain, 25 x 125 pds.
—J. Oscar Pelletier vend à Wilfrid 
Daoust, $13,000. — H. Gohier, N.P.,
1923.

Quartier Maisonneuve. — Rue
Jeanne d’Arc et Tousignant. Lot 17- 
740, 17-741. Bâtisses. Terrain, 49 xi 
72 à 80 pieds. — Arthur ('hoquette 
\end a J. Albert Messier, $10,200.— ;
J. G. Legault, N.P., 1923.

Quartier Ahuntsic. — Rue Cha­
teaubriand, No 2421 à 2425. Lot 489- 
90, 91. Bâtisses. — J. Emery Phuueuf 
vend à George Dubreuü, $9.000. —N.
Brunet, N.P., 1923.

Boulevard Gouin. Lot 7-5. Vacant.
Terrain, 22,762 pieds. — Georges 
Coutlée vend a Dame Charles U. Beau- 
chemin, $1,900. —J. A. Hameiin, N.
P., 1923.

Grande Avenue. No 18. Lot (541-1- 
35. Bâtisses. Terrain, 22 x 53 pieds.
Donati (îatti vend à Giovanni (Jean)
Cianci, $1,850. — R. Leroux, N.P.,
1923.

Cité da Verdun. — Avenue Verdun 
et rue Gordon. Lot 4044. 4546-14. Bâ­
tisses. Terrain, 1 lot, 50 x 105 pieds.
1 lot 25 x 122 pieds. — La succes­
sion Daine Georges Ford vend à John 
Rowe, $8,000. — O. Deguise. N.P..
1923.

Quartier Maisonneuve. — ôèmr 
avenue. Nos 282 a 28(5. Lot 2-860.
Bâtisses. — Alphonse Foisy vend ft 
Emmanuel Bourgeois, $7.400. — J. G.
Legault, N.P., 1923.

Quartier Rosemont. — 9èin>* ave­
nue. Nos 99 à 407. Lot 172-962. Bâ­
tisses. — C. Auguste Tapp vend à 
Koch Besner, $7.700. — J. H. Girard,
N. P., 1923.

Quartier Hochelaga. — Rue Onta­
rio. Nos 2280, 2282. Lot 23-135. Bâ­
tisses. Terrain 2,535 pieds. — Dame 
Georges Poirier vend a Jérôme Le­
blanc, $5,000. — D. A. Léonard, N.
P.. 1923.

Quartier St-Jean-Bapti»te. — Rue
Brébeuf, No» 289 à 293. Lot 323- 
175. Pâtisses. Terrain, 25 x 80 pieds.
-—Delle Bertha Prud’homme vend à 
Dame Joseph Gagnon, $4,.00. R.
P. Beaudoin, N.P., 19.3.

Avenue Henri-Julien, Nos 692. 694.
Lot 15-936. Ratisses. Terrain, ,^(» x 72 
pds. — D. Kleiner vend à G. Frtiman,
J. Freeman et M. Kaplan, $3,500. —
D. A. Schwartz, N.l’., 1923.

Cité d’Outremont. — Avenue Da-
vaar. Lot 38-519-2, 3, 86-5202, 3. Va- ____ ______
•ants. Terrain, 60 x 56 pieds. — Jo-1 . . . ~ .
<,.ph A. Vaillant vend à Dame J. Ro-j LCS résultats dCS
“r0.teM'"#"" ■, A Haraeli"ti élections en A

Quartier Mercier.—Rue Notre-Da- i 
me-est. Lot 198-85,86. Bâtisse». -Os-1 
car Bnudreault vend à William Love-1 
dav, $3.000. - J. C. B. Walsh, N.P..
1921.

Quartier St-Edouard. — Rue St-
Driiis. Lot 1-2 N.O. 8 225. Vacant.
Terrain. 25 x 130 pieds. Zoél La- 
moureux vend à Clovis Areand, $3,- 
000. — F. P irier, N.P., 1928.

Quartier St-Pnul. Rue LmarJ,
No 359. Lot 3615-69.70. Bâtisses.

afé était

totre remportée par le parti lib. 
dans le eom.e

LL DETAIL DU VOTE
latper- Niquet 
rière

Yamaska............... 17(5
Saint-Elpliègc .... 41
Saint-David............... 37
Saint-Pic....................... 30
Saint-Bunav^'.ture . . 23
Saint-Guillaume ... 12
Suint-Joachim ... 13
La visitation.............. 13
X.-D. de Pierreville . 1»
Pierreville (vil.) .... 4 
Pierreville (par.) . .
La Baie du Febvre . .
Saint-Zéphirin . . . 
St-François-du-Lac. .

28
174
114

3

Totaux . 
Majorité pou:- M.

403 319
1.a perrière 84

ItlCKMONDDANS
itsiiécia! au "«Jtin.ulu") 

Richmond, 22. — Un grand nom- ' 
i bre de citoyen» de cette ville ont ae- 
j clamé ce soir le nouveau député de 
; Richmond. M. S. E. Desmarais, après 
que les dernières nouvelles eurent I 

'annoncé que celui-ci avait remporté 
la victoire par plus de 350 voix sur : 
son adversaire, le notaire J. H. Côté.i

mai» comme bien on pense, la pré­
méré chose qu’il fit fut de tél phoner 
au docteur Rinfret, qui lui «lit ne 
rien connuitre de tout cette affaire. 
On communiqua alors avec la police 
c tic» constables nommés plus hait 
lurent dépêchés sur les lieux. Quand 
la voiture d- livraison arriva â l’angle 
«tes rues précitées, Lainouvcux aper­
çut les constable et prit la fuite. 11 
s'en suivit un eeouise de quelque» 
minutes, sait environ un îemi mille, 
et le pseudo docteur fut appréhendé. 
On trouva sur Hui en effet un chèque 
de la banque Hochelaga portant la 
signature du docteur Rinfret, Yiinsi 
que quelque autres chèques portant 
différentes signatures. Une accusa­
tion de faex sera sans doute ajoutée 
â la première, iorsue l’inculpé pa­
raîtra en cour ce mati 
COLLISION ENTRE CAMION ET 

SEDAN
Un accident qui aurait pu avoir les 

suites les plus graves est survenu hier 
après-midi â l’angle des rues St-Ur- 
bain et Prince-Arthur vers deux heu­
res. Un sédan Ford se dirigeant vers 
l’ouest de la rue Prince-Arthur vint 
en collision avec un lourd camion qui, 
chargé de pierre descendait lu rue St- 
Urbain. Le chauffeur du camion aper­
çut la légère voiture â temps, mais 
comme la rue venait d’être arrosée, il 
sc rendit immédiatement compte qu’il 
lui serait inutile d’appliquer les freinscandidat opn isitionniste.

Tout le village cto Richmond était et d’éviter par ce moyen le tamponne- 
0:1 liesse, et partout, on so disait sa- • nient. 11 préféra plutôt essayer d e- 
tisfait du résultat de la lutte très vi- viter l’accident en tournant sa machi- 
ve que se sont faite les deux candi*; ne vers l’ouest de la rue Pnnee-Ar-que
dats au coum de la campagne qui 
vient de se terminer. On s’attendait 
généralement à Ir. défaite du notaire 
Côté, mais lia partisans de oc der-

thur, c’est-à-dire dans le meme son» 
que le sédan. La collision eut cepen­
dant lieu, brisant le marche-pieds j 
gauche du sedan, détruisant en même ! SüJ1t [a

dLe wagon-observatoire est bien pour-• sembYnt quand même bien dé-1 t®n,Ps toutes les vitre» qui étaient de j core inconnue. L’enquête a été fixé 
vu de matières ù lire—des maguzi- eus. Il» disent avoir fait une lutte ce côté. ! au 80 du mois courant, une cautio
nés populaires et une belle collection loyale, mats énergique et semblent se Quant au louni camion, qui pesai i $500 rn argent ayant été acceptép°rde livres sont à la disposition des resigner a ieur sort, 
voyageurs. Le service du wagon-su- j Lorsque les citoyens qui désiraient 
loti est insurpassuble. célébrer cette belle victoire se ren-

Des wagons de touristes et des wu- i dirent au comité libéral. M. Dcsmn- 
gons ordinaires directs sont aussi at- ' ra*s ''ot’lut bien leur adresser quel- 
tachés à ce train. \ j que» mots. Il remercia tout d’abord

Pour plus de détails, réserve do lits, ;tous citoyens de Richmond qui 
etc., s'adresser à tout agent du Che- ! onf bien voulu lui accorder leur ap- 
min de fer national du Canada, ou i Pu** ^ travaillera dans l’intérêt de 
à l’agent des billets de ville, 230 ruei!uu'V san?5 considération de parti, et 
St-Jacques. Téléphone Main 3620. i '1 s'efforcera d’obtenir le plu» pos- 

v 166-16,23,29-g , pour son comté. "Je sais, dit
■ v • • J M- Desmarais, que je vais represen-

1* i_ tor a Qu®l)ec l’un des plus beaux
POUT 1 Observance j comtés de la province, et vous pou-

‘ approximativement cinq tonne»
, demie, une légère ég>»tignure et 
I un de se» phares brisés fut tout ce 
qu’011 enregistra u son détriment. 

' Le conducteur du rédan fut, à la 
suite, mis en état d’arrestation sous 

! l'accusation d’avoir conduit une au- 
! tomobile sans permis de chauffeur.

DK MORT ACC1DKN- 
TELLE

Le eoroner ailjoint a vendu hier 
un verdict de mort accident#!!»* duns , 
le cas de James Mckerley, ce res 
taurateur de la rue St-Ab*sandre qui 
s Y st mortellement brûlé en nettoyant 
du linge à l'irdc de la gaaolinc sans 
porter attention du fait qu'il se trou- I 
vait à vroximité d'un poêle â gaz. j 
Ses vêtements prirent feu et une 
loi» le» flammes étouffées il fut 
transporte à l'hôpital général où il 
expira 24 heures après.

UNE JEUNE FILLE BLESSEE 
A 8.20 hier »oir, l’ambulance de j 

l'hôpital Noire-Dame était appelée 
an No .>17 de la rue St-Denis, aux 
bureaux du Dr Gaston Lapierre, chez 
qui on venu:: «le tiansporter une jeu­
ne fille du rom de t’lemen«e Bisson, I 
16 un», denvumnl rue Bern, No 463. ; 
Lu jeun»* fille traversait la rue loi»-' 
qu’elle fut t'i ippéo par une automo-j 
bile. Transportée à l'hôpital, elle y j 
fut pansee et put retourner chez elle, i 
ne souffrant que de légère*- contu- j 
sion» au front.

AUTRE VOL D’AUTOMOBILE
M. Aimé Leblanc, accompagné de 

sa femme, était allé visiter des ami», j 
hier soir, loisqu'il lais.-a son auto- ; 
mobile à la porte d’une residence, i 
rue Sherbrooke, coin Beaudry. En­
viron dix minutes plu» tard, il coris- j 
Lata avec surprise que sa voiture 
était disparue. M. Leblanc porta 
immédiatement plainte a la police du 
poste No 3. 111 était à ce moment
environ 9 hrs 48. Ui machine est d»* 
la marque McLaughlin, modèle sô- 
dan.
ILS VOULAIENT SE FAIRE

A RR ETE R RECTI’KOQU KM ENT ! 
Theodore Stevens, 25 ans, demeu­

rant rue des Erables, No i:>8(), a été 
condamne à dix dollars et les frais, 
pour avoir été ivre dans un théâtre 
et pour y avoir troublé la paix. Alors, 
qu’il assistait à la représentation du 
théâtre Dominion, samedi soir, Ste­
vens qui avait reçu l’ordre du gérant 
du théâtre d’avor à laisser les autres 
spectateurs tranquilles, voulut en ve-1 
nir aux prises avec le gerant.

Ce dernier demanda l’aide de la 
police, suivi de près par Stevens qui 
lui aussi, voulait l'arestution de son 
adversaire, prétendant que le gerant ' 
aval voulu le renvoyer du théâtre sans 
motif. C'est cependant le gérant qui 
a gagné la partie.

CAUSE DL RECEL 
Mary Thomson de la rue McGill 

College a nié l'a.'cusation portée con­
tre elle hier, à savoir : Recel de four­
rures volées, évaluées à $1,41)9 qui

propriété d'une personne un- 1* 
fixée 

ion
,T.-v,v ... uip,' ,,, u.ioui «-iv acceptée 

01 P*11’ le juge Enright. Cette caution 
fut considérée comme suffisante après 
les remarques faites par Me Jos.Co­
hen, avocat de la défenderesse â l’ef­
fet que sa cliente était la porpriétaire 
d u:î immeuble et qu’en plus, jes four- 
ru.'es soi-disunt volées et recelées 
avaient été remises h la police.

rei. k»i astn» aiu (.h«iis
THE CITY TIRE SHOP

VICTOR GltKNliâK, l't«>pKc'|>arut luii» «le t'oeui* «r Automobiles
Accessoires

Ouvrage execute pur de» .‘xiicrls----575 ooiu iii-:sti:ii i:»r(Anglo WOlte)

^Ta

RECTIFICATION iV-;,:.."'-',:: 
DE CYLINDRES t','”;„*„'r 
Duplessis, Hezier & Valiquet
27, St-Alaaandrg Plateau 34ÜJ
—--------------- - i’*>? CS ,11 . J

B O UC H E R S
Tel. Weslimiunt Iu07-<49S

E. RIENOEAU
llort 111:11 — t.rua et tieiatl 

*-Ul) XtMre-lluinr Ouest 
ZOU de ( ourcellea V__ . ______ ____ __

BRE V ES T

U
ESTAMPES

WALKEH & CAMPBELL
Montreal.lilcury —rei. t'Uitegu stsratrous (« et,lu rn c:i«tiilcliuue et cnsrlKNe» rn cuit rellstMMaes ru nrlcr. eu cuivre. Sceau» p>>ui- imiaircH rt corpora*lltius rtc
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Coüet Frères
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.YluiiufiicUirler de 
gueirs ru urler, 
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EXIGE/ LES FUSEES 
RENOUVELABLES

LES PREMIERES 
RONDELLES FUSIBLES —Faites

“ECONOMY>9

LES MEILLEURES 
Montréal — CARTOUCHES

-t>S ca-J.ll.u.

CIE DE QUINCAILLERIE DURAND '
ArCcle. d« 370-372 Suî.lt-.l (((‘(I UC»

Ferronnerie pour conetruction *
Coutellerie, < util». TEL: MAIN 7466-7467

lys-ca-j.n.o.

TEL: MAIN ItïKH
IMPRIMERIE MERCANTILE

Edllear «lu “MOXMO OIA HIIOII"
ImprennluuM de tou» aenre» GUSTAVE FRANCQ

9 et 11, Rue Saint-Fuul Ouest, prop.
! 16-cu-J.n.o.

rei Main :t(N>r ICtnblI rn IN7X
MONTREAL STENCIL WORKS LIMITED

KMTAMI’KS i:\ l'atron* ut nuurnnolrr», à
CAOUTCHOUC* tll) RB BT A< IBR murqurr. Surnus puur nolnlrrai rt «•orporatlona

221-223 RUE McGILL, MONTREAL
2(it-cu-j.n.o.

LA CONFERENCE 
IMPERIALE N’A PRIS

du dimanciiei^„^a,,,s',^ir;:rnb:rl,inn:! AUCUNE DECISION
(Dlptche de ia Prosse Canadienne)

Québec, 22. — Les curés de tou­
tes les paroisses ont demande hier 
aux fidèle-’ de s’enrôler dans la Li- 

| gue du l’observance du dimanche. 
Cette association a été récemment 
organisée à Québec. Klin compte des 
succursales à Montreal et â Trois- 
Rivières.

Le comité <•• titrai est composé de 
l’hon. jug» Fabre-Survcyer, de Mont­
réal, do l’hon. juge Dorion, de Qué- 
bec. et de M. Charles Bourgeois, de 
Trois-Rivières. La première démar­
che de l’association sera de deman­
der a !a législautre d’adopter une 
loi provinciale d’observance du «li- 
manche.

Cette semaine des listes de recru­
tement seront mises en circulation 
dans le diocèse d'abord puis en d’au- 
4 parties de la province. Les mem­

bres doivent promettre de ne pas j 
travailler le dimanche pour un sa- ' 
laire, de ne pas faire travailler h*-1 
autre» h* dimanche et de travailler i\\ 
taire respecter les loi» concernant ! 

J1 observance du repos dominical.

besoin.-
1 et qu’il répondra à mes demandes 

Desmarais

ni sur la politique étran­
gère

CONGRES CONSERVATEUR

M. Desmarais était visiblement - 
emu quand il débuta ce «quelques ; Ni #ur la défense impériale, 
remarques. Il admit que le résultat 
du vote d'aujourd'hui place -ur .«e» 
épaules une bien lourde tâche, mais 
qu’il lY."copte quand même avec joie, 
sachant qu il recevra de se» conci­
toyens tout l’appui voulu, et qu’il 
trouvera autour de lui de fidèle» col­
laborateur» qui lui aideront 
pour sor, comté, tout ce q 
et veut faire.

MM. K. \\. Tobin. .M.l\, Knnnn- 
nuel D’Anjou. M.P., l'avocat Vuhnu- 
re D’Artois, de Richmond, 'c notai- 
le Du Buy ce, et plusieurs autres adres- > 
sèrent aussi quelque» nn.ts et féli-

it a Quatre semaines de dehbe-
11 il desire ^ . »rations. — Autres projets 

de préférence
f(*Able de

Londres, 22
lu Presse AsHOClfe*)

La conférence impé-

V oici les majorités (|ui 
tenues dans 
pur les deux

A ->cot t'orne.*

ont été ob- 
0 comté de Richmond 
candidats ,n présence: 

Desmarais Côté

Terrain, 25 x KM* pieds. Wilfrid 
Tassé vend à Ovila Charbonneau, $2,- 
(100. - - A. Labrèchc, N.P., 1923.

Quartier Cartierville Chemin OU 
blic. !.»»t 44-105, partie 44-108, par­
tie 44197. Bâtisses. Terrain, 80 c 103. 
2 pieds environ. Fustache I e<r:iu!t
vend à Gustave Cardinal et A. Cardi­
nal. $3,000. - J. A. Lefebvre. N.P.. 
1923.

Ville Larhine. Chemin public. 
Lot, partie 765. Bâtisse». -* |,e l*i-(,to- 
notaire de Montréal vend à Dame Jos. 
Aldéric Coursol. $2.250. 15*28.

Bue St-Joseph. Lot nartie 745. Bà- 
tisses. Terrain 14 pieds de front.
Lo Protonotcire de Mo"lrcal ven»| à 
Myer Mendil-om. $1.575. 1923.

Chemin public. Lot 754-48. Le 
ProtonoUrre de Montré:i* vcoit à M. 
Levine et I. Gu’.ack, $1.975. 1928.

((.Vibn* <lo !.i ProMse Assoelèg) 
Vienne. 22. Les premiers résuî-! 

tat» de» é.e'Mion» de dimanche imii- 
«tueiit que les grands partis cotiser- î 
vent leur f.ircc respective à l'Assum-' 
blct Nationale, mais ijue les pan-ger-i 
manistes et l».- petits groupes sont éli-j 
minés. On c msidèru que cette él#c-! 
lion est un vote de confiance pour 
l'administration Seipei et le plan ù.* | 
la Société de; Nut'on» pour le relève-; 
ment de l’Autriche.

Chine en bas 
d’une bicyclette

grave

citeront vivement M. Dcsniurais pour' ! iu ° 8 de ao”Vt,au débattu, cet «pres­
sa belle victoire. midi, la question de ta défense impé­

riale sous ses divers aspects, terre, 
air. mer. Mais au moment d’ajourner 
elle n’avait encore pris aucune déci­
sion et comme la question de iu poli­
tique étrangère la questmn de la dé- 
fens? impériale 0-4 remise "sine die".

La plupart des ministres assiste­
ront probablement jeudi à la confe­
rence conservatrice qui »c tiendra à 
Plymouth. Comme la seance de mer­
credi »eta consacrée à a situation des 
Indiens dans l’empire, i. est probable 
que u la pu'.itiqu** étrangère, ni la 
defense imperia e ne seront (iébat- 

! tues de nouveau cette- semaine.
La conférence en aura alors ù sa 

cinquième scm.'nr sans avoir pris 
! une décision forme le sur les deux 
j question» les plus importantes que ie 
javiiî ft trancher. En fait l’unique 
question sur laque'.ie ei> »ombY avoir 
fai* de progrès 'cols «V. la préféren­
ce tarifaire. Et c'est ’e gouvernement 
britr.unique qui a fait les pronosi- 

. 'lion . E:ies ont été présentées ft la
téléphoné qui nous arrive (i**. conférence économique mais le d.-hut 

u dernière minute nous I a été retarde afin de permettre aux

S’toke......................... . 18
Cleveland.................. . 24
kichmon«l................... . 60
Brompton.................. . 176
Asbestos.................... . 75
Hromptonviüe. . . . «».»

St-Franvois-Xavier. . ! 18
Canton Melbourne. , . 54

S** Tej Sapru, membre de la délé­
gation indienne, a rencontré les pre­
miers ministres de» dominions et leur 1 
n expose les revendications indiennes. ; 
Mercredi, i! proposera que *es domi-1 
nions forment un petit comité et que - 
i# gouvernement britannique en forni»*: 
un pour les colonie» de la Couronne, i 
Le gouvernement indien formerait le 
sien qui visiterait le» doimnions et les, 
colonies de lu Couronne pour étudier I 
la situation avec l’aide du comité du' 
chaque dominion. Dans le moment, il 
semble que la suggestion sera adop­
tee par la conférence.

La guigne poursuit 
Gloucester

(C'flM* .Je la Prtase Asaortée) 
Gloucester, 22 — Le voilier "Co- 

lumbdi” a frappé une roche juste au 
moment où il sortait du port pour «e 
diriger vers Halifax, pour y rencon­
trer le voilier “Bluenose”, samedi. Le 
capitaine ramena le navire au port 
pour le faire examiner. Le bateau n’é­
tait pas avarie, il pourra repartir de- 

I main après-midi, mai.» l’incident a 
| frappé l’imagination des villageois de 
1 Gloucester. Les pêcheurs superstitieux 
disent que la guigne poursuit Glouces­
ter chaque fois qu’elle veut prendre 
part â um- course internationale. I!»

ETABLIE EN 1885

ISIDORE CRÉPEAU
Assureur contre l’incendiee

Automobiles, Accidents, Glaces, Etc 
1410 BOULEVARD ST-LAURLNT

Immeuble ISIDORE CREPEAU hone: St-Louis 6491
■jai-CA-Mi-v-j.a o.

FRETEURS PRETS 
A NOUS PRETER 

LEURS NAVIRES
Télégramme de propriétai­
res de navires de Cleve­

land à M. Low

INTERPRETATION

Ils ne veulent pas cependant 
faire connaître leurs 

tarifs

Kingsbury 
St-Georges. . . . 
Windsor Milia . . -
Shipton....................
Dai,ville...................
New-Rockiand . .
Melbourne (vii.agc )

6
51
3

40
14
6
3

ilnv «-he de la l'rcsR" A »ori«e) 
Cleveland Ohio. 22. — Après 

avoir étudié une h tire circulaire re­
vue de M. F’. J. Tathboe, secrétaire 
de la commis dor canadienne du grain 
lettre faisant savoir que la comtnis- 
hion était prête à accepter le» tarifs 
soumis à la commission, les proprié­
taire» de vaisseaux et le» arrimeur» à

publi *! par un journal de Winnipeg, 
le» armateurs américains supposent 
que l’acceptation de» contrats dé­
pose» par les expéditeur» par les ex­
péditeurs veut dire (tue les taux men­
tionne sont considérés comme rai- 
;>onnal»!^k et que le gouvernement les 
appn uve. Le télégramme demande à 
iu commission du grain de confirmer 
cette interprétation.

IfAHÏ

pour
. . . 466 
Desmarais

126
340

Totaux 
Majorité 

! voix, 
j Un
; Richmond u
i apprend que la majorité de M. Des-1 
marais est de 440 voix au lieu du 340 

j comme il avait été annoncé tout d'a-! 
1 bord.

’•rV'" ; - '•rT/ .V1T^0,,e' j ielegramme de m. althikr 1
trefoi» de Montréal, est â l'hôpital, - ^‘j V "7 y/ j* !!0-'11*!- Au.hier.'’ ! oi'puti e!u de ! Abitibi, a adressé te'

'télégramme suivant à l’honorable M

rappellent le sort de r*‘Esperanto” et . une réunion tenue aujourd'hui, ont 
du “Puritan.” Le "Columbia” lui-mè- ' décidé de ne pas déposer leur» ta­
me est venu en abordage avec un bu- 1 rifs. Us ont envoyé le télégramme »ui- 
teau français, près de Pile au Sable, l vant â M. Leslie IL Boyd, president 
au commencement de l’été. j de la commission, et à l’hon. Thomas

A. Low, ministre canadien du com­
merce: /

I “Vous nous faites remarquer que 
‘ vous êtes prêt» à accepter comme 
étant conforme à la clause 3 de la 

'nn.cdicnne) 1 loi de navigation intérieure de 1923 
Lo maire Manmire i,,oit ,a) !a 'lépo-ition auprès de et 

• ’i -on- commission des tarifs des proprietai* 
” * fos de navires ou (b* la déposition

charge* 
ou des

Ce que Chicago nous
vole en énergie’

.Vu 
9‘J

II■ PflM - pi
Toront

(jui est arrivé aujourd’hui de 
férence des niveaux des lac», a expri-
mé lu conviction (pic le gouvernement | Pnr 1 ' ** , *i .
fédéral devait comprendre !a gravité llH>nt ‘ ‘
de la situation créée par l’énorme dt- l'ollLrats ‘*e ' a_

d’eau opéré par U

a-t-il dit,

.'■(liai Les propriétaires de 
présentés à cette réuniontournement 

de Chicago. ^
représuntants des Dominion» d’étudier| "Chicago”, .............. , ------ . ,
les |.ropo»itions en détail. Il y u quin- J le lac Michigan l'rsiuivalent (ie 5ü0,C09j vous fions opposer a .a déposition 
ze jours de ce'n ut ces propositions Chevaux-vapeur â Niagara F’al!?. ("est ! puv l’expéditeur avant le changement

MONARCHISTE
A ATHENES

La loi martiale a été procla­
mée et des journaux ont 

été confisqués

ÜN ENGAGEMENT

On veut forcer le gouverne­
ment révolutionnaire à ab­

diquer
(CaMe de In l’re; e Associée)

Athènes, 22. Quelque 2,009 
hommes, cor.Juit» par lo général roy­
aliste Mctuxns. >r sont soulevés con­
tre le gouvernement militaire du pre­
mier mini.-t-* G ouatas.

La proclamation annonçant la ré­
solution, signée p.-.r les généraux vé- 
nizclisics L • nnardopoul"* et Garga- 
lidis et d c ! («iras, a été publiée, 
ce matin, dans le» journaux opposi- 
tionniste» et d «tribué ■ dans la capi­
tale par un aéroplane.

Le gouvernement a immédiatement 
pris de» mesure» pour réprimer lu 
révolte, qui, »’* faut en croire les 
milieux ministériel», est sans gran-

navire re­
refuseront

Iin.nl .l-m. de déposer ces tarifs. Nous ne pou- de importance. Quelque- arrestation»
- ' * ,s- ont été opérées durant la journée. On

(DA|ie. lie lu
A bbotsford. 

tité cnn .«L'-ial
. . .en maietireinimiit (jue sc passcm Compain. : t

't e

i>.m. ms-

•r

C’ust do .‘î heures 
qu a
totiB les grands évéïienien* 
do la vio sociale. t ’ tue t 
•tpr.i’tive tt, do c tto : t.siod.*. 
lo journal du matin est lu 
premier a vous t*n donner le
détail.

souffrant d’une fracture du cràii*’ â 
ia suite d’un accident arrive à t’ook- 
shire, hiii*. Rioux s’en venait de 
Bin h ton à (!ockshire en bicyclette 
lorsqu’il pudit le contrôle de sa mon­
ture en descendant une colline. Il 
fut violemment projeté sur le sol. il 
fut ia nasse privé Je connaissance et 
t ransporte en tout c hâte a l’hôpital.

Abbotsford menacé 
par un feu de forêt

lu l’ro-.xu l'anadicnne) 
l’.Q.. 22. Une quan* 

de de bois appartenant 
rtie ii la Bedford Tool 
ià été détruite par un 

! i e •< 1-i’e ur la mon- 
eii\iroiik de St-l’aul 
v r» I heures, hier

Taschereau, premier ministre. dè< que 
us durniur» résultats pour ce comté, 

furtn. connus :
Amos, 22 octobre 1923.

A l’honorable L. A. Taschereau, 
l’rcmier ministre.

Québec.
“L’Abitibi a donné un vote «iu rc 

! connaissance et du confiance à votre 
gouvernement, un élisant son candidal 
par environ 990 voix de majorité ■ ”

Hector Authirr.

j sont encore a i'étude.
i/• bruit court que le gouvernement 

Baldwin a l’intention de présenter 
d’aut e» propositions de pr« férence. 
On lupposo que le premier ministre 
veut cousu.1er son parti à la conféren-

nutant (juu «•»• qui pass, actuellement 
dans 'es chutes américine*.

(’e ditournement e»t illegal et af­
fecte l'avenir du projet de Chippewa 
et du Saint-Laurent. Chicago a le supposon 
droit d" détourner 4.000 pieds cube I passe définitivement contrat

a rapporté cet après-midi que les re­
belle» avaient de dispersés. Le col. 

' Plastiras a proclamé la 
La police i eonti-qué li

de copie:: de chartes ou de contrats. .. 
de cale, car ceci n'impose aucune Piastira» a proclame la loi martiale, 
obligation au navire et n'affecte pu» ï-a po.ice i .'onli'(|u«* l's journaux 
la légitimité de» taux, parce que nous 'lu( °nt imprime !e manifeste des ré- 

qu'avant (jue l’expéditeur vo.té», (]Ui «'iraient 1 appui de 1 étran-

du Plymouth avant do le faire.! d'eau par seconde, or il en prend ac- vaisseau il a l’approbation

eu de for 
.a;ne dur,.-. 1« 
d’.Abbotsford, 
après-midi

Des ecu' '.m« s 
e» flamme» qui 
ment le» fitn. de la montagne 
s’uvaueaiiL «L:nu la dlr«.«:iion du villa 
g#»

, Iwm.. ■>, 
Sherbrook 

la vdle ont 
la nort * ;u

I'» l’ru-s. uiaditnnai 
, 22. - Les citoyens de

• urpris. d’appreinlre

Quid'u que soit la cause de ces retard», 
on sc (lemandv si lu conférence va don­
ner le» résultats qu'on attendait d’elle. 
D'un autre côté, on fait remarquer que 
le» discussion» ont fourni l’occasion de 
se manifester il tous !i s points de vue 
necessaire» avant de le choix d'une 

| décision.
Les représentant» indiens sc pivpa- 

, rent à défendre leur cause vigoureu­
sement à lu reunion de morrreJi. 1!» 
»«• baseront sur la résolution adoptée 
par la conference des premiers minis-

tuellcment 8,900 pieds cube-.

Appels rejetés 
la Cour

lient

très il y a deux aiir., resolution qui 
affirme (pie le» droits des Indien» à 

j.- (. i 1:. quai de citoyens doivent itre rc- 
1 Uowcit, (rouvé mor dans <011 lit. hier. : l'onr'Us- lappe.leront qui.» ont
! Les funéraiüe* militaire» auront lieu ’ . 'I au ,,,|c de citoyens dans es (|>>
’ mer-rc.P I d'finit était ne à Sher nun'°,*ï' °1 c0,,,ni«» «b’ 1» Gourou

hommes Combattent * bruuke. le 8 jni re( 1876. Son gran I’ 1 !’.1’ 1‘* P1 "’•ei'lcrcnt contre les inhabi 
descendent lente-1 père fut shérif du d'strict de St-t1'®* ,,lor'*, indiens sont 'iappc« 

F’iançoi» penlant plu» de cinquante 1 'os dominions, toiles quo la segro- 
atiu. Son airlèrp-grand’pèrc était I (C***®*! ou 1 imposaibBiva du ponssder 
l’hon. Edward Bowen. <les biena.

par
suprême

tnsp<*«liu <1«> lu Pros»* Canadienne) 
Ottawa, 22. Lu Cour suprême a, 

déboute avec frais la motion pour cas-' 
ter les appels de la Cu nada Cernent 
et de la St Lawrence Land Compa­
ny, respectivement, vs Monlrcal-Kst. 
Les appels seront entendus plus tard. 
Lus appelant» récussnient le rôle J’é 
valuation du conseil munieipal le 
Moiitréal-Kst. l!s avaient été débou­
tes par la cour de cireouit du Mont-1 
real, ut ee jugement avait «té con­
firma na la cour d'appel. Le* uppe-1 
lauts «liguaient un our suprême que 
d'après la loi «b* h cour suprême, ce 
tribunal n'uvaii pa» compétence en 
l’affaire.

avec le 
do son

gouvernement. Do cotte façon, nous 
n’avons aucune objection a ce que 
les navires américains transportent 
du grain canadien comme par les 
années précédentes. Prière de con­
firmer’’.

On dit que rien ne sera fait avant 
i que cutte interpretation ait été eon- 
' firmée.

J?er.
Un engagement n eu lieu, aujour­

d’hui. à Chalois, entre rebelles et 
troupes -égulières. mais tout est cal­
me à Athènes et à Sulonique.

Les généraux qui ont exécuté îo 
coup d’Etat ne sont plu» au service 
actif. En certains milieux on d't qu’il* 
ont déclenché ce mouvement dan» le 
but d’induire l’armce en erreur. Le 
dessein des révoltes était de forcer L» 
gouvernement révolutionnaire actuel 
à donner sa démission afin qu’une 
stricte impartialité soit manifestée à 
l’égard des votants à la prochaine 
élection.

On dit que le gouvernement, sui­
vant le précédent établi par lu» rebel- 

0

L’HON. T. A. LOW 
Winnipeg. 22. L’hon. T. A. Low, 

ministre du Commerce, annonce que 
M. Boyd n’a pas reçu le télégramme 
que de» arrimeur» de Clevelan I.
Ohio, sont supposés avoir envoy, a M-j]çgt st, propose de fain distribuer uno 
Leslie M. Boyd, président de la coin- j proclamation à Athene.! au moyen 
mission du grain. |,l'aéroplane».

Le télégramme dit que les proprié- . m , m __
taire» de navires amerYain» ont deci­
de d’acceptir lu concession faite par lb Canada um tmpiime ut «.unpe pi­
la commission du grain, au sujet de A’1111*,1' * ‘‘.V ';A'
la clause 3 de la loi de navigation! ,.tTeo‘f ran^àe^. »i‘. «u uU-
intérieure. D après le télégramme rtau. N« î». ruo aaïui-Jacauaa.
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LA VICTOIRE LIBERALE SUSCITE 
UN GRAND INTERET A MONTREAL

75 FAUSSES ALARMES ONT
ETE SONNEES DANS 21 JOURS

LE CMQIJANTENAUtE 
DU CLUB CANADIEN

Des milliers de citoyens, anxieux de connaître les résul- Depuis le premier octobre jusqu’à hier après-midi, des
tats des élections partielles, apprennent avec satisfac 
tion les quatre victoires libérales. — L’intérêt mani­
festé dans Montréal. — Nombreux visiteurs à nos bu­
reaux. — Des centaines d’appels téléphoniques.

l a nouvelle de l’élection des quatre poils n’étaient même pas encore fer 
candidats libéraux aux élections par- ^ *1U‘' déjà les appels télé|dtonique.s
^ .. .'lu* arrivaient, mais ils devenaient *i nom-
tiellcs u créé, a Montreal nier sul,> ^roUx quelque temps plus tard que
une animation et un intérêt difficile1 )es préposés au téléphone avaient p i-

Nous apprenons que le conseil 
dadministratio.i de notre plus ancien 
club social de Montréal a décidé de 
célébrer da.u ses salons, vers le 1er 
du mois de décembre prochain, le cin­
quantième anniversaire de -a fonda­
tion.

A cette occasion, un comité spécial 
sera chargé de l’organi-ation d'un 
programme très intéressant pour don­
ner aux membres du club et à leur»

---------------—— ■ ... amis quelques belles et bonnes dis-
du départe-1 municipalité accorde une récompense llracUons-

alarmes ont été inutilement sonnées jusqu’à sept ou 
huit fois aux mêmes boîtes. — L’an dernier, Montréal 
a perdu $22,250 en fausses alarmes. — Sévérité des 
règlements pour les coupables.

LE CULTIVATEUR DOIT COMPRENDRE 
SON ROLE POUR REUSSIR

M. Wilfrid Cédillot, ancien député de Laprairie à la Légis­
lature, a donné, dimanche dernier, une intéressante 
causerie sur la situation agricole présente devant tes 
cultivateurs de la paroisse Ste-Scholastique.

M. H. Lamontagne, 
men1 de* statistiques pour a brigade i $'0 à toute personne qui fournit 
de*» Incendies, nous déclarait hier que

le

à décrire. Lu population de Montréal1 ne à répondre. La nuit était avu 
a paru s'intéresser aussi vivement que et les appels télcphoniqutn c 
la population «les comtés «m étaient ‘ nuaient enc 
tenues Us élections. Les poils n’étaient De l’opin 
pas fermés «ju«* déjà «le nombreux ap-! citoyens, U* gouvernement a lait un 
pois téléph niques arrivaient aux bu-J balayage îles candidats «le l'opposition,
r«*aux «lu “Canada", pour apprendre, car M. Sauvé prétendait bien qu’ils 
les résultats des élections. Et cet in-i prendraient un ou «leux comtes.

depuis le premier octobre 7f> fausses 
alarmes ont été sonnées dans divers 
endroits de la ville «Je Montréal. Du­
rant le mois, il y a des boites d’alar- 
nu -> qu’on a sonnées jusqu'à st^pt ou 
huit fois inutilement.

Dimanche «lender on a même sonné 
deux fols la même boite. Les dis­
tricts où les fausses alarmes se répè­
tent !« plus fti«juemment sont Vi.le- 
ray, Si-Jean, St Edouard, Notre-Da- 
me-<le-t«i:i c. Os fausses alarmes 
sont sonné, s surtout durant la nuit. 
Durant la nuit du U1 au 22 octobre, le 

Un grand nombre «le citoyens consi-[ ^ '** îl appe.é cinq fois. Les
importants nous ont aussi rendu visi-idèrent aussi que !o vote approuve en- ; S0™*!1™* dt ux fois P°.ur
te et se sont déclarés satisfaits des ré-J tièrement la p«>litique suivie par Pour rt')ondre
aultats obtenus. i gouvernement libérai depuis sa venue ‘ ( ‘,l'.ar U€s,’.. .

Si l’on peut baser une opinion sur! au pouvoir. • ‘ N ‘O^nients mu-
de ci-| Au dernier rapport des n ultats.

térêt s'est manifesté pendant toute la 
soirée. 11 a fallu répondre à «les een- 
aines de personnes et les bureaux «lu

La population des campagnes a com­
pris que mieux lui va ait «l'approuver 
l’administration actuelle, «pie «!<»

“Canada" n'ont pas désemplis de visi-l prononcer en faveur du parti opposi- 
teurs anxieux de connaître les résul-1 tionniste qui n’a pus «le programme, 
tats. Plusieurs personnages libéraux

le témoignage des centaines de ci
toyens qui nous ont visité, on peut j rue Saint-Jacques, près «!«• nos !ni-| 
dire que la victoire des quatre can-1 reaux, des orateurs ont adressé la pa-! 
didats libéraux: MM. David Laper-i role et fait Péloge du gouvernem f t I 
rire, dans Yamaska; Carlton Oliver, provincial qui avait " i oncor<? une! 
dans Drôme; S.-E. Desmarais, dans; fois se conserver la «-ontiamo il** 1 é- 
Kichmond, et Hector Authier, dans lectorat. Les orateur:- ont étc écoutes 
l'Abitibi, a été accueillie avec beau-1 attentivement, sans int' i rupt.ons, et 
cop de satisfaction par la populatonl ont été vivement applaud s, 
montréalaise. I En somme, «>n peut dire que très

Le pubücde Montréal a même déno-1 rarement d s électi uis partie es n’ont 
té «le l’enthousiasme et <>n a i»u h* été suivies avic autant d interet par

nicipaux sont sévères pour ceux qui 
sonnent inutilement l’alarme. Ils ^’ex- 
pos.nt à p:;y-r une ..momie de iÿlUO 
et, a défaut d.* paiement, à un empri- 
'onnement «le p: s moins <i«* six mois. 
Pour a deuxième offense, à uiu* 
amende «1* $200 et. à défaut «!o paie-' 
mt ut. à mi « mprisonnement de 
moin ; de douze mois et, pour la troisiê- 
me offense, à deux ans <U> pri.- ui, 
sunu option d'amend *, le tout avec dé-, 
pens

constater par les fouies bruyantes qui j la population de Montiéai et n*‘j qui ira ifs g r <*s s un t* k s ré" cim^ny* 
Attendaient anxieusement b s résul- térêt ne s est pa manifesté «ju hier.. 
tats aux endroits ou ceux-ci étaient j Dès les débuts «le 
affichés. La foule app.umiissait vi-j torale, on a suiv 
goureusement chaque fois que «les ma-, ports et les pr 
jorités libérait s étaient annoncé« s. tats ont fait 1 obj

Aux bureaux du "Canada", les vi-1 versations. I
sitcurs ont commencé «l’arriver dès La nouvelle «le la victoire libéra e. 
sept heures du soir et il en est venu i hier, en a aussi satisfait un gratis, j 
ensuite pendant toute la soiree. Les’nombre.
____________ —i ————————----- I

f iciiernent ceux 
a

.a campagne «lec-

comlumnution du coupable.
Les fausses alarmes entraînent iné­

vitablement un surcroît <ie dépenses 
inutile.. L’an dernier, ii s'en est dé­
claré a Montréal 8'Jü. Or on estime 
qu’une fausse alarme coûte environ 
$25. La ville a donc dépensé l’an der- 
nier en pure perte $22,250.

De plus, toute fausse alarme désor­
ganise ie département des incendies. 
1 lins es postfs éloignés, comme dans 
Notre-Dame-de-CJràce, si les pompiers 
sortent pour répondre à une fausse 
alarme et qu’en même temp.-, il sc <!é- 
c are un feu, iis s’exposent à arriver 
en retard sur le théâtre de l’incendie.

Le personnel «lu département est 
aussi mis en danger mutileraient.C'est 
ainsi que le pompier Morand s'est 
fait tuer en passant un passage à ni­
veau du Canadien-Nord, pour répon­
dre à une fiu.-.s* alarme.

Il serait opportun d'entreprendre 
une campagne d’éducation à lYffet de 
diminuer le nombre des fausses alar­
mes. Elles sont souvent sonnées par 
des enfants «pii veulent tout simple­
ment s’amuse - au passage des pom- 
i' .rs. Il sera if dune utile que les pa- 
rents et les instituteurs «lonnent des 
conseils aux enfants leur indiquant le 
tort qu'iV, peuvent causer d la société 
et les pena ités auxquelles ils s'expo- 
son: en sonnant inutilement l'alarme.

SrsSsHaLA CHARGE DES AUIOCAMIONS
RE POURRA EXCEDER CINQ TONNES

A
NOTRE DENUMENT ARTISTIQUE

Aprs une revue sans ménagements de nos péchés contre 
l’art, M. Louis Thomas, en une causerie à l’Alliance 
française, nous propose un programme d’action pour 
l’avancement des beaux-arts en cette province.

M Louis Thomas, en commençant ; tes pas assez d’expositions d’oeuvres
ise de ! et d’objets d’art. Comme :

Un règlement touchant la capacité des véhicules de com­
merce a été approuvé, hier, par le Conseil municipal 
de Montréal. — Maximum de 24,000 livres pour le 
poids combiné du véhicule et de la charge.

I.o conseil municipal est enfin tom­
bé d’accord sur un règlement tou­
chant les véhicules de commerce. On 
y travaillait depuis au-delà d’un an.
C’est d’hun* seulement qu’un règle-j sur !a foi «le l’ingénieur en chef, les 
ment a été approuvé. ! véhicules pèsent jusqu’à 14,000 li-

11 prescrit aux auto-camions cir-1 vies.

«leur. A son tour, M. l’échevin Sans- 
regret a «lit qu’un maximum «le 24.- 
000 livres n'accorderait guère plus 
de 5 tonnes comme charge, puisque

hier soir à l’Alliance française 
parler 'Ut* les beaux-arts dans la pro­
vince de Québec, s’est excusé do 
faire une causerie maladroite, ayant

;iux Etats- 
Unis, "trois chambres et une auto”, 
l’auto d'ordinaire plus luxueuse que 
l’intérieur. Vous vivez pourtant plus

déplorer notre dénuement artisti-j loniçtemps qu’en France dans vos inleploret
que. Mais on lui a pardonné, tout 
le vaste auilitoire qui l’a écouté et 
souvent applaudi, moins à cause qu’il 
nous a grondés sur la foi des nôtres, 
qui* parce qu’il a proposé un pro­
gramme d’action, ce qui est à sa ma­
nière. S’il regrette qu’en luttai t 
nous ayons eu d’autre souci que le 
culte de l’art, il nous prie d’aller dé­
sormais de l’avant. Et r«*stez fidèles

la tradition française, dont au sur­
plus vi-us ne pourrez vous passer. 
Vos nuances s’accuseront d’elles- 
mêmes, puisque rien ne peut vous 
empêcher d’être ce que vous êtes. 
Mais l’art français vous offre la seule 
inspiration qui vous convienne.

M. Louis Thomas, qui déteste et 
condamne iesprit de dénigrement, 
satiriste de le voir trop facilement 
s épanouir chez nous. Certes, cela 
vous fait semblables à nous de Fran­
ce, mais que chez vous la criti«vue ne 
uécourage jamais le dévouement qui 
-e fait jour depuis quelques années et 
appuyez, que j'action individuelle se­
cond* .’action de vos gouvernements. 
A ce sujet M. Thomas a chaleureuse­
ment rendu hommage aux intelligen­
tes initiatives du secrétaire provin­
cial, i’honorabie M. Athanase David.

En commençant M. Thomas a de­
mandé pardon à ses auditeurs non 
seulement de parler mal de nous, 
mais d’avoir à parler longtemps. Le 
temps a été aussi peu dur que ia cri- 
tnjue, et pour les mêmes raisons, 
c’est-à-dire confiance que nous avions 
que ie conférencier nous voulait du 
bien.

Après avoir évoqué la gaffe de 
Barrés qui, à propos des “Peaux Bou­
ge»”, s'est .aissé berné, bien plus 
qu'il nous ait voulu «iénigrer. M.

térieurs. Puis vos artistes? Il faut 
«ju’ils vivent, et pas moyen qu'ils vi-

culant dans la ville un poids combiné, 
véhicule et charge, «le 24,000 livres 
au maximum, la charge néanmoins 
ne devant jamais excéder 5 tonnes ou 
10,000 livres.

L’adoption du W'gh’ment n’est pas 
allée sans un «lébat assez confus. 
MM. les echevins Sansregret et Bé- 
danl ont d’abord proposé que le

s si leurs charge n aient pas plus de 24,000 ^t ; d'“" nombre,
asiie dans i qu’aucun auto-camion n’ait un poids (, ‘‘H* V.n u,u ,( POMlt de vue,
t achetées. ! lo plus de 7â0 livres, par pouce ,1c » f £ 722. f ATCliïï

vent, pas moyen seulement qu’ils‘poids comb’né du véhicule et «le la 
soient bons ou excellents 
productions ne trouvent 
les maisons, si elles ne sont 

Il va sans dii 
n’ont guère trouvé 
ve Baudouin, dai 
se. en a fait déji 
Thomas s’est trouvé 
l’aise., il en a appelé également au avantage à n’avoir «ju’une mesure à 
témoignage de M. Emile Yonne, au-1 Montreal et «lans le reste de la pro-

Pour plus de : ûreté, pourquoi, a 
suggéré M. î’éehevin Quintal, ne li- 
milèriez-vous pas le» charges a 5 
tonnes, d’autant plus qu’autrement 
vous donneriez toute faveur aux 
auto-camions ayant moins de poids 
et plus de charge. Prenez garde, en 
«•ffet, qu’un Wfglement fixant .simple­
ment un poids combiné maximum 
n’aille à l’encontre «le certains ca-

est venu soutenir que c’est la vitesse 
qu’il faut restreindre, tandis que le 
poids des camions importe peu.vmee, a-t-il ajoute. 

Mais M. l’échovin
collaborateur 1 Action frnn-

Vaillancourt,Marguerite I asche-

De hautes notabilités honoreront de 
leur présence cette fête offerte par 
le vieux «dub de la rue Lagauchetière 
et les nombr ;ux membres se réjouis­
sent à l’avance du succès qui doit cou­
ronner cinquante années de bonne 
entente de la fraternité.

PROCHAIN BANQUET DE LA 
CHAMBRE DE COMMERCE
L«- banquet de la Chambre «i? Com­

merce du «iistrict de Montréal aura 
heu jeudi le 25 octobre a 7.30 lira., 
p. m., à l’hôtel Windsor. Comme on 
sait, <*c banquet a pour but d’activer 
!«• recrutement et «i’en venir à une en­
tent * sur la « onstruction projetée d’un 
immeuble. Plusieurs personnalités du 
mon do politique «'t commercial aiires. 
seront la parole. La Chambre de 
Commerce compte réunir environ 250 
convives.

- •

ON ENQUETERA
SUR CET INCENDIE

L’enquête sur l’incendie qui s’est 
dock:ré à l'édifice de la Federated 
Press dans la nuit «lu 21 octobre, au­
ra lieu demain a 2.30 heures, sous la 
prés dence «lu commissaire Rodolphe 
Lat’ilippe. Le sergent-détective Cons­
tantin est a terminer les recherche» 
dans cette affaire. Comme on sait, 
'es dommages occasionnés par cet in- 
cendi'» sont considérables.

*. les pay- ment suffisant. M. Bédard lui a ob­
lique n’ont jeetc le poid? souvent élevé «lu véhi-

pas singulier? En France, 
sans créateurs de l’art gothi«iue
pas songé à faire riche, mais ils ont eulc lui-même. S’il pèse déjà 13.- 
travuillé et pris le temps de travail- 000 livres, la charge n’aura donc 
1er la pierre du sol natal. Que vous droit qu’à 7.000 livres, 
faut-il ici? Abandonner certains ma-j M. l’échevin Brcdeur est intervenu 
tériaux et certaines formes, rejeter pour exposer que la véritable protec- 
l’emploi de zinc, sur les clochers, pro- lion résulte surtout d’une régleraien- 
portionner reux-ei au vaisseau des talion de la largeur «les bandage», 
églises. M. Thomas a également sou- Plus en effet un pneumatique est > j|vres- .U11.3-*1 ":,’n :-l’,000 que 24,000

ELECTIONS AU COMITE DES 
ETUDES MEDICALES

Le Comité des études médicales des 
étudiants en médecine de l’Université 
de Montréal a procédé à sa réorgani­
sation pour l’année universitaire 1023- 
24.

A su première réunion, vendredi 
soir, à la Maison «les Etudiants, on 
fit l’élection d’un nouveau conseil.

Le résultat a été le suivant :
Président. M. Albert Jutras, E.E. 

M.; secrétaire, M. Rent* Rolland, E. 
El. M., tous deux élèves «le 4e année.

Le comité des études médicales doit 
se mettre immédiatement à l’oeuvre 
(t la prochaine séance régulière, avec 
conférences au programme, aura lieu 
vendredi soir prochain à la Maison des 
Etudiants. On sait que ces séances 
hebdomadaires consistent en confé­
rences ou analyses de cas cliniques, 
données par des étudiants en médeci­
ne.

Ces séances où tous neuvent discu­
ter librement sont présidées successi­
vement par des pmfesscurs de la Fa­
culté, qui par leur science et leur ex- 
nérience rendent les réunions éminem­
ment utiles aux étudiants en médeci­
ne.

Révolte à Athènes
(CAblo d«« la Presse AssojjI#*) 

Athènes, 22. — Une révolte mili- 
tair«* a éclaté sous la direction du 
général royaliste Metaxas. Le nom­
bre des révoltés est environ de 2,000. 
Ils sont munis do six canons.

‘•Les dépenses inutiles, le manque 
d’assuidité au travail et le manque 
de confiance en eux-mimes sont les 
principales causes des insuccès que 
subissent la plupart «les cultivateurs 
non satisfaits de leur sort, et je crois 
uu’U serait facile de rcméd er à ce 
mal en convainquant ces travailleurs 
«i«* la ferme que leur place est bien 
sur leur terre et qu’ils peuvent en­
core y trouver le bonheur « t la pros­
périté’’. (’’est ainsi que M 
(.’éilillot, ancien député de Laprai- 
rii à la Législature s’adressait, di- 
manrhe dernier, aux quelques cen­
taines de cultivateurs de la paroisse 
de Ste-Scholastique, au cours d’une 
conférence «ju’il «lonnait sur la si­
tuation agricole, et les moyens à em­
ployer pour remédier à la crise «jui 
sévit encore dans certains centres.

M. Cédillot parcourt nos campa­
gnes depuis quelques semaines «-t 
ses causeries faites devant des au.li- 
tuir«*s nombreux portent d’heureux 
fruits. 11 s’efforce de convaincre scs 
auditeurs de la possibilité qu’il y a 
pour eux de rester sur leurs terres 
et d’y trouver la prospérité, en met­
tent en pratique l«*s sages conseils 
qu’il leur donne. C’est là une oeuvre 
très utile et dont nous devons certes 
lYdicitor M. Cédillot. I.’ancien dépu- 
t.'* de Laprairie est d’ailleurs un culti­
vateur d’expérience <iui possède en­
core «les fermes et les suggestions 
«lu’il peut faire à ses compatriotes 
leur sont, sans contredit, d’une très 
grande utilité.

A Ste-Scholastique, dimanche der- 
I nier, M. Cédillot a discuté longue­
ment la situation présente des culti­
vateurs dans cette province. Il ad- 
met que plusieurs se plaignent «lu 
fait qu’ils ne peuvent vendre leurs 
produits à des prix mêmes raisonna­
bles et <iu’ils achètent à des prix 
trop élevés ce dont ils ont besoin, 
mais il .«joute à son tour que les di­
verse*-. classes de la société ont à 
souffrir du même désavantage. En 
effet, n’est-il pas vrai «jue sur tous 
les marchés aujourd’hui, les produits 
étrangers sc vendent à des prix ex­
orbitants. Los cultivateurs ne sont 
pas seuls à souffrir de cette crise, et 
cependant c’est encore dans nos cam­
pagnes que nous trouvons ceux qui 
peuvent le mieux supporter ces en­
nuis.

M. Cédillot se dit convaincu que 
le cultivateur, conscient de son de­
voir et armé de tout le courage qu’il 
faut pour accomplir su tâche, ne peut 
«lue faire progresser sa ferme et voir 
la prospérité lui sourire. II ajoute. 
toutefois que dans plusieurs centres! 
agricoles, les cultivateurs, habitués J 
durant la guerre, à recevoir des soni- 
mes considérables en échange de 
leurs produits continuent à faire une 
foule de dépenses qu’ils devraient 
plutôt réduire maintenant, sinon les
supprimer complètement. Les dépen-!ïTj| nlanCUT HO II T HichP- ses inutiles et souvent folles ont j . IJUUI UllUC
ruiné plusieurs travailleurs de la fer-: ri© 06 lu Iïl<!flllf<lCtUFC
me qui se sont vu enlever tout ce1, 
qu’ils possédaient pour n’avoir pas 
su prévoir que «les temps plus diffi­
ciles ^’annonçaient pour eux. Ceux- 
là pleurent aujourd'hui leur faibles­
se, et regrettent leur imprévoyance, 
mais il est encore temps pour eux 
de se ressaisir, et de se mettre à 
l’oeuvre. Dans tous les coins de la 
province, le sol peut produire suffi­
samment pour que les récoltes soient 
bonnes, et grâce aux avantages four­
nis aux cultivateurs par les sociétés j 
coop«'ratives et autres, ceux-ci trou­
veront malgré tout, une foule d’oc­

casions d’écouler leurs produits à 
des prix raisonnable?.

M. Cédillot discuta aussi la auc­
tion de l’exode des nôtres vers Ici 
villes et les Etats-Unis. Il dit qu’il 
est déplorable que certains cultiva­
teurs ne songent pas sérieusement 
à ganjer leurs fils sur !a terre. 1! 
est évident «jue les villes ont beau 
coup d’attrait pour ces jeunes gens 
qui, ne trouvant pas chez eux le 

Wilfrid distractions «lue r«*quicrt leur âge, 
cherchent des centres plus actifs on 
ils sont servis à souhait. Mais le rôle 
du cultivateur, du père de fumill. 
digne do ce nom doit alors primer, 
et c’est à ce dernier de procurer ;* 
son fils ce dont il a besoin. Il doit 
l’établir sur une terre, l’inciter à 
se fonder un foyer. Si la terre qu** 
possède le père ne lui permet pa 
d’établir immédiatement son fils, il 
doit alors chercher sur une ton*.' 
nouvelle, dans nos regions si ferti­
les de colonisation, l’endroit propice 
où son fils pourra s’établir et vivre 
heureux.

L’ancien député de Laprairie par­
la ensuite des principales régions de 
colonisation et «dta les progrès ac­
complis dans l’Abitibi, la Matapédiu 
«•f au Lac St-.I<*an, où nous trouvon- 
«Ics milliers de familles vivant dan-- 
la plus grande prospérité. Ces fa­
milles n’y sont établies que depuh 
quelques années, mais les braves co­
lons, faisant prouve d’un courag<* 
remarquable et d’une énergie in- 
domptable, ont su vaincre facilement, 
les quelques difficultés du défriche­
ment, et bénéficiant de l’aide géné­
reuse des autorités, ils ont vu leur 
patrimoine grandir rapidement et la 
prospérité leur sourire.

M. Cédillot causa ainsi très lon­
guement à ses auditeurs qui l’applau­
dirent vivement. Plusieurs autres 
causeries seront données dans d’au­
tres paroisses, d’ici «luolque temps, 
par M. Cédillot. A chaque endroit 
où ce dernier a adressé ia parole, il 
a été très bien accueilli, et les culti­
vateurs «>nt hautement apprécié sei 
sages conseils.

LE CHOEURDÏLA 
CHAPELLE SIXTINE

DU VATICAN
Les billets pour le concert sacré d : 

2 novembre à l’église Notre-Dam.* 
sont en vente maintenant au maga­
sin Archambault, seulement.

171-G-D.

A VENDRE
R. Hoe & Co., No 407. 
Grandeur 4‘ 6“ x 3‘. 
Course de 6‘ 6“ x 3. 
Couteau de 18“ de long. 

S’adresser à :
73 St-Jacques, 

Montréal
t -J-s

une règle injuste.
Ensuite le vote le vote pris. L’amen­

dement Vaillancourt-Carmel a été dé-
tait. Ressuscitant 1«> texte exact des .•..y;..j«yj-yyx^x,,X**t**X,*;*v*!**k*î**X**X**X**!*•><X^*X,<MCk^,X*,X*,X,,XMX,,>‘X,,i>*X,4X,,MMX,*XMXMXMX,*X*,XMX,,l!,,XMX*
recommandations de l’ingénieur en ‘ _______ ____________ _______ *:*
chef, «railleur» secondée» par une 
commission échevinale à lu «late du 
1 l mai dernier, M. l’échevii. Brodeur 
a demandé un maximum de 26,000

Louis Thomas a annoncé que pour lui surfaire a Paris.

ligné l’importance d’une l«ii plus sé-1 large, plus le pavage est protégé, 
vère que l’actuelle pour la conserva-! Lvs camions de la villf* observe- 
tion de notre patrimoine artistique,1 ront-il» le règlement ? a demand" M. 
et il a aussi prêché le ret«>ur aux l’échevin Riel. La ville s y soumet- 
modes françaises plutôt qu’à celle- tra également, a répondu M. Bro- 
du Broadway, car je fuis persuadé i———— 
qu’ici elle demande à être plus fran- 1 
çuise qu’américaine.

Des Américains M. Thomas s’est ! 
défendu à plusieurs reprises de «lire 
plus de mal qu’il ne faut. Il loue les 

1 dernières temiunces de leur architec­
ture, grâce, a-t-il dit, aux études que 
des étudiants américains sont allés

livres, «lès lors «|Ue la largeur du ban­
dage offre la principale protection. 
Une proposition en ce sens, formulée 
aussitôt par M. l’échevin Brodeur, a 

«A suivre a la page 3).

1 allait emprunter à des Canadiens 
français les paroles clésob.igf-antes 
qu’il croyait devoir nous adresser en 
»a qualité de missionnaire au Cana­
da. Il a ajouté qu’il traiterait suc­
cessivement de a situation antérieure 
des beaux-arts en cette province, «le 
ce qui a été entrepris ces temps der­
niers et de ce qu’il reste à faire.

M. Edouard Montpetit a d’abord 
"té tiré a profit. Les laideurs que M.

M. Thomas a <-nfin recommandé la 
pratique de l’art appliqué dans la 
province de Québec. On devrait -’y 
adonner durant l’hiver, a l’exemple 
du Suisse faisant de l’horlogerie et 
du montagnard faisant de la p«*ti . 
menuiserie une fois «|ue la neige a 
couvert le sol.

Tout le reste de »u causerie, M. 
Thomas va signaler les efforts ni ri- 
toires de notre gouvernement pro-

VERDUN VEUT FAIRE AMENDER SA 
CHARTE PAR LA LEGISLATURE

Montpetit trouve chez vous et que 1 vincial, de nos artistes, et tracer k 
tout E’rançais débarquant ici remar-! PruKramme d’une action art tique 
«lue, ce-, laideurs n’existaient pas il y j îéconde. J«* rends, a-t-il déclaré un 
a cent ans. Témoin M. Eîmile Vai.-i hommage public au don animateur, 
lancourt, dans son livre "Une maitri- ^ a l’inteiligente sollicitude artistique 
se d’Art au Canada”. D’où vient que j du secrétaire <1«* cette province, et je 
.’he-.reuse tradition qu’il rappelle soit n’oublie pas non plu- de nommer 
lot disparue ? C’est que vous avez eu ! l’honorable premier ministre ainsi 
autre chose à faire, et qu’ayant à se : Ùue M. Simard. Grâce* a votre gou- 
battre vos hommes politiques ont dû i vernenient provincial, a la collabora-

Elle demande le renouvellement de son pouvoir d’emprunt 
pour cinq autres années jusqu’à concurrence de $200,- 
000. — Pour réglementer le trafic, le soir. — Des pen- J 
sions aux employés municipaux.

---------------- ------------------ ^ | «î*
L<* Conseil de Verdun demande. Le comité fera rapport au Conseil, 

plusieurs amendements à sa charte. | indiquant les salaires payés 
Biéparés par Me E rancis Eauteux,
&voca'. de la villf*. ces amendement?
>iront -oumis à la prochaine se.-sion 
lie la législature. L’un demande 
législature l’autorisation 
i.n reglement

mettre «i** côté d«*s besoins moins ur­
gents que !a survivance «Je la race, de 
:-a langue et d«* sa reogion. Qu’on n<* 
s'arrête pourtant pas au spectacle «ie 
re.s beaux effort-, d'un peuple. En 
Bologne, en Bohême, .a lutte a ét«; 
aussi ardente. Néanmoins, l’art que 
T‘hèques e*. Polonais ont pu cultiver 
« n même temp*, eur a été d'un pré- 
i ii ax concours. Puis i, n'<-t pas n«*-1 tiére extrèmemen* 
«o- -sire de s«»upir«*r après une riche 
»* sefifid ir.ee. L’art naît aussi bien «ie 
.. terre Ji*i tout est a pied d'oeuvre, 

mais la l>«rne vn'.onté encourage tou­
tes les initiatives.

M. Thoma pa-«e plus «lirocterrent 
eux défauta «le notre esthéti pie. An 
-ujet «lo« mui-ons, il s’r -t annuyf sur 
le témoignage <!«* l’honorable Atha- 
rnse David lui-mime jour blâmer 
nos trop nombreux escaliers exté- 
rieurs. M. L«iui- «!«• Ligny, «lan l’Ac­
tion française, étnie aussi sa th«..-e.
Il n’y aurait qu’à pousser un «ri 
«’horreur, dit M. Thomas, pour f r- 
« er la main aux municipalités Une 
secomie erreur de notre p.rchi’ccture 
est l’emploi de matériaux trompe- 
l’oeil. C'est un défaut «Je vouloir, 
comme en ce pays, des chosis imt.vj- 
(!iatem«îtit voyantes. Les intérieurs 
ne sont pas mieux soignés que les 
façades. Combien avez-vous de nar- 
-hnnd» d’objets d’art? Vous ne fui-

tion piécieus<* «l«* plu i«*urs artistes 
canadiens, une école d’art a été fon- 
dc«\ des bourses dYtude distribuée-, 
des prix de littérature «lécernés, une 
commission des monument? formée, 
de» musées en voie de naître. L’éfole 
«le» Beaux-Arts, a Montréal, a reçu 
l'accueil le plus chaicureux «ju'on 
puisse espérer. 11 y a «Ion.* une mu- 

riche à exploiter. 
Mais il vol. faut c ncore, et je 

vous prédis que vous l'aurez, un cou- 
-«•rvatoire d» mu.-lque et de déclama­
tion, u n théâtre national. Les concours 
de I* rance «jui seront utile», ils ne 
-auraient vous manquer. Une fois 
dans la voie, ne craignez pas que 
noua restif>ns jdus «jue de rais«>n. 
Nous n’attendrons pas que nous 
soyons de superflu». C’est notre voeu 
que vos institutions soient totalement 
cunadicnnea-frunçuiee», mai., je 
suis convaincu que votre tradition 
doit s’inspirer de .elle de France «*t 
y puiser constam». ent, De voua 
mettre ainsi d'; cord avec l’influence 
française, c’est une nécesr.té qui 
s'imposera a vous lo jour où le pro­
blème des beiux-arts se posera véri­
tablement. Vous êtes d’ailleurs de» 
Françot» et rien n’est en vous qui ne 
soir français. Qu’avez-vous bc-

les salaires payés à chu- 
f|iie employé «*1 uu«* liste* «les em­
ployés «les divers départements. 

Avant la clôture de l’assemblée, 
a la j l’échevin Colin a exposé un projet 

passer ! con- sfmit à faire payer i. la muni- 
«■xigeant que tout vé- ' cipalité les licences de véhicules «|ui 

‘circulent dans Verdun. Il a fait ic- 
marqjer «|Ue très souvent ces véhi- 
(•u!«*s sont très lourd? ot «•mlomma- 
gent le? rue? «jue la ville fait paver 
à m*? propres dépens. Il «*roit juste 
qu'elle en retiri* une compensation.

M. le maire Leclerc est d'avis que j 
1« Con-eil «*n d«*mandant une telle 
prérogative n la législature. ?e trou-

Les plus Brillants Joyaux d’une 
Garde-Robe Moderne, ce sont les

Fourrures Desjardins

hicule qui circule 1«* -oir dans Ver­
dun, une heuri* nprè» le coucher du 
oluil et une h«*ur«* avant son lever, 

porte deux lumière?, l’une blanche 
et l'autre rouge.

Verdun demande «*n«*o: ■ 1° pou­
voir de* prohiber, quand «*lle !•* juge­
ra i propos le* cirques, les theatres 
et 1rs expo Ition* publiques dans 1« 
limites de son t< n i loin*.

Afin «le continuer comme par le i 
pa- -** a f lire le» travaux néce?-uire-. J 
( ui lui on» demandés par les con- 
tribuabi* par petition, le ( onscl de 
Verdun demande •'( la legislature de j 
Qu liée l’autor -ation de renouveler 
-on pouvoir d’emurunt. Comme on 

•; t, \ ( ri!un pu ( de déjà I«* pouvoir 
«'’emprunte- ju-'iju a concurrence de 
$200,00 ). • elle somme étant à peu ! 
près épuisée, elle demande l’autori-j 
y ation de continuer a faire pour cinq 
autres année-, le, emprunts néces- 
■ aires jusqu’à concurrence de la mû-I 
me somme, pour faire face à ses b«;- 
soins.

Sur une pétition des contribuables, 
R. Conseil, s’il obtient le renouvelle­
ment (ie ce pouvoir d’emprunt, aura 
Je droit d’ordonner par règlement 
qu’un*.* i-omme (|ue!ton«jue soit em- 
pru: téc* pour effectuer le» travaux 
demandés. !

Le Conseil a autorisé hier la for­
mation d’un comité special, compo

• *: i i ’ •
! vernit en butte a une grosse obje 
tion. D’autres municipalités deman- 
deraient l'autorisation d’exercer 1? 
même droit. Si un véhicule circule 
dan plusi* ir municipalité-, ii s'a 
rirait alors de savoir a qui la license 
d( vrait être payes.

Le maire a promis «•(•pendant de 
soumeUn («*;tf* question à la l«*gi.s- 
Ir.ture pour y trouver une solution.

Chas. C. de Lorimier
tkl. nuM. i'.st ir.sa

r'Irar» .>Mlurfltrn et Arflflrlellra 
USU mil -IMINI». MONTHKAt.

( V* i » - a • v i h Thétltre rit-l>enlB>
»p/eiMlItCftt Trllmtii fl»r«uc ruiiCrnlrea.

DKtES

é du secrétaire-trésorier, de l’ingé­
nieur en chef et du chef de polie»* 

d’un

t.KMOIX. — Kn .-tte v.llp *.0 
oi'lobr» c jurant i l .'ll:.* .le 3'* muh
<*t s m i m r*,,t ilf*'*'* P'o 'lann< I. Aim»* l.a* 
eiolx nC>.) Eva lllaru-hurd. L«*» funéri» i- 

j miront ll»*u miirdl le Î3 courant.
I.«* convo! fnndbro partln. ds «n «Ir- 

i uicuri* No 22M ru>* .Si-l'enla ft s tu-u- 
, r< ». pour .«»• renrir«* ft regliso Ht-f:«l*>u- 

ard et «!«* Ifl au rlmétier#* '1.* la COtr- 
. iU-hiK**». II'’ J «1a la sApulturo

prlft» U‘a»»I»•soin de certif.cats ? Si vous ne* vous ' pour faire l’étude d’un projet do J {tsl liurt^invlitt'tion
(A suivre a la page 3) pension aux employés municipaux. 1 i7ï-i-L>

H

I

L'étincelante beauté et le 
riche éclat des créations 
ORIGINALES de la maison 
Desjardins attirent et capti­
vent l'attention de tous ceux 
qui savent admirer l’élégan­
ce dans le vêtement.

Ces incomparables modè­
les sont composés des plus 
riches parmi les fourrures à 
la mode ; garnis avec mi 
goût exquis, doublés de lis- 
sus d'excellente qualité, ds 
sont l’oeuvre de véritables 
artistes. Chacun d’eux vous 
fera grand honneur et vous 
pouvez compter qu’il sera 
certainement bÀNS PA­
REIL, car, quel que soit le 
prix qu~ vous aurez payé, ce 
sera un 4 MODELE UNI­
QUE” du célèbre magasin 
Desjardins.

fHAS Tl ESJAR PJ-IIS_-5_ffe,
130. (Rue SP H3 en is


